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EXERCICES 

ORTHOGRAPHIQUES 

Sni    LA    GKAMMAIRE    FRANÇAISE. 


PREMllCRE  PARTIE. 


Premier  Exercice. 

Les  élèves  copieront  les  phrases  ci-dessous j  et  désigne- 
ront les  substantifs  en  tirant  un  trait  de  phime  sous 
chacun  d'eux.  :J 

Dieu  est  le  créateur  du  ciel  et  de  la  terre,  des  anges 
et  des  hommes,  des  animaux  et  des  plantes  ;  en  i.  r  -  nt, 
de  toutes  les  créatures.  C'est  lui  qui  nous  donnv.  les 
fleurs  du  printemps,  les  fruits  de  l'été  et  les  récoltes  do 
Tautomne  pour  nous  nourrir  pendant  Tliiver.  Offrons 
donc  à  ce  roi  puissant,  à  ce  père  tendre,  les  pensées  de 
notre  esprit,  les  affections  de  notre  cœur,  les  actes  de 
notre  volonté,  et  tous  les  sentiments  de  notre  âme. 

2e  Exercice. 

» 

Les  élè  }(S,  en  écrivant  les  phrases  ci-dessous^  désigne- 
ront les  substantifs  en  tirant  un  trait  de  plume  soiis 
chacun  d'eux. 

Chaflemagne  est  le  premier  roi  de  France  qui  ait 
établi  des  écoles  publiques;  on  enseignait,  dans  ces 
écoles,  la  théologie,  le  chant  et  le  droit  divin  aux  ecclé- 
siastiques ;  la  grammaire,  la  jurisprudence  et  plusieurs 
arts  aux  laïques  j  la  lecture,  Fécriture  et  les  premiers 
principes  de  la  religion  aux  enfants;  à  tous,  leurs 
devoirs  envers  Dieu,  envers  les  supérieurs  et  envers  le 


ii. 
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prochain;  on  y  disait  connaître  la  différence  entre  îc 
corps  et  l'âme,  entre  le  temps  et  l  éternité. . . 

Se  Exercice. 

Les  élèves,  en  copiant  les  phrases  cMessous,  dhtwgnc^ 
Tont  le»  noms  propres  des  noms  communs  en  ttrant  deux 
traits  de  plume  sous  les  premiers,  et  un  sous  les  seconds. 

La  Géosraplûe  divise  le  globe  en  cinq  parties,  savoir  : 
l'Europe,  l'Asie,  l'Afrique,  l'Amérique  et  lOcéaniej 
elle  subdivise  ces  grandes  régions  en  empires,  en 
royaumes,  en  républiques,  en  provinces,  etc.,  etc.  î  elle 
examine  les  produits,  les  richesses  et  les  propriétés  de 
ces  contrés;  elle  parle  du  caractère  des  peuples  qui  les 
habitent,  de  leurs  mœurs,  de  leurs  usages,  des  diverses 
branches  de  leur  commerce,  etc.,  etc.  La  connaissance 
de  la  Géographie  est  utile  aux  voyageurs,  aux  commer- 
çants, aux  historiens  et  presque  à  tous  les  hommes. 

4e  Exercice. 

Les  éUves  distingueront  les  noms  propres  des  noms 
communs  en  tirant  deux  traits  de  plume  sous  les  pre- 
miers, et  un  sous  les  seconds. 

L'Ecriture  nous  vient  des  Phéniciens  par  Cadmus. 
L'Arithmétique,   la   Géométrie   et  la  Géographie,  des 
Egyptiens  ;   mais  les  chifiEres  nous  viennent  des  Arabes. 
L'inventioi  du  dessin  est  due  aux  Grecs;   celle   de 
rimprimerie   à  Guttemberg  de  Mayence,   qui  en  fat 
les  premiers  essais  à  Strasbourg,  sous  le  règne  de  Louis 
XI  [celle  des  lunettes  îk  Sylvie  de  Florence  ;  celle  de  la 
poudre  à  Berthold  de  Fribourg  ;  celle  du  télégraphe  à 
Chappc  ;  celle  des  aérostats  à  Montgolfier  d  Annonay  ; 
celle  du  baromètre  h  Torricelli  de  Florence  ;  celle  du 
thermomètre  à  Drebbel,  paysan  hollandais  :   Reaumur, 
Delisle,  Leroi,  3tc.,  ont  perfectionné  cet  instrument.  J.a 
soie  fut  introduite  en  France  sous  Louis  XI  ;  les  premiers 

essais  en  furent  laus  a  iuuia,  pai  uud  wUrriv^ïs  .— ^ 

GOncs. 
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Exercice  correspondant    à  la  première  compo- 
sition. 
Les  élèves  distingueront  les  noms  propres  des   noms 
communs  en  tirant  deux  traits  déplume  sous  -?es  premiers 
et  un  sous  les  seconds.  ' 

On  estime  les  blés  de  la  Beauce,   les  vins  rouges   de 
Bordeaux,  les  vins  blancs  de  Limoux,  les  eaux-de-vie  do 
Pézenas,  les   vinaigres  d'Orléans,  les  biscuits  de  Eeims 
les  dragées  de  Verdun,  le  miel  de  JSarbonne,  la  bière  du 
Nord,  les  artichauts  de  Laon,  les  haricots  de  Soissons 
le  beurre  de  Bretagne,  les  marrons  de  Lyon,  les  jambons 
de  Bayonne,  les  armes  d'Abbeville,  les  fusils  de  Saint- 
Etienne,  les  toiles  de  Troycs,  les  indiennes  de  Rouen 
les  papiers  d'Annonay,  la  dentelle  d'Alençon,  les  draps 
d'Elbeuf,  les  couteaux  de  Langres,  les  soieries  de  Lyon 
les  savons  de  Marseille,  les  fruits  du  Midi  de  la  France! 

5c  Exercice. 

Les  élèvesy  en  copiant  les  phrases  ci-dessous,  placeront 
les  majuscules  selon  les  règles. 

louis-lo-grand  sut  récompenser  les  grands  hommes  par 
la  confiance  qu'il  leur  accordait  :  turenne  et  condé  ^)m- 
mandaient  ses  armées;  duquesne,  forbin  et  touivUe 
conduisaient  ses  escadres  ;  coîbert  administrait  ses  finances  • 
louvois,  mole,  daguesseau,  étaient  de  son  conseil  ;  vauban 
fortifiait  ses  citadelles;  riquet  creusait  ses  canaux- 
mansart  construisait  ses  palais;  le  poussin  et  le  brun  les 
embellissaient;  le  nôtre  dessinait  ses  jardins  ;  corneille 
et  la  fontaine  amusaient  ses  loisirs  ;  racine  et  boileau 
écrivaient  son  histoire;  bossuet,  fénelonet  fleury  instrui- 
saient ses  enfants  ;  bourdaloue,  massillon  et  fléchier  lui 
prêchaient  ses  devoirs. 

6e  Exercice. 
Les  élèves  placeront  les  majuscules  selon  les  rloles 
lorsque  clovis  monta  sur  le  trône,  les  gaules  étaient 
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mrtac&s  entre  IfiS  bourguignons,  les  v.sigotljs  et  les 
Fomâh."- les  premiers  occupaient  ce  qu'on  appela  depuis 
nue!  6  de  bourgogne,  plus  la  franehe-eomté,  la  pro- 
venee  le  lyonnaisT  le  d^uphiné  et  la  savoie  ;  les  seconds 
Zédafent  tout  1  n.idi  des  gaules  depuis  la  lo.re  jus- 
qu'au pyréac-cs  ;  enfin,  le  domaine  des  troisièmes  s  éteu- 
St  depuis  le  rbin  jusqu'î.  la  loire  et  l'océan. 

7e  KxEBCiCE. 

Xcs  aivr.s  écriront  /.»  mois  c!-,lessom  <tvcc  les  majus- 
cules et  les  accents  eonvenahtcs. 

1.,  Icgeretc  est  le  propre  de  l'enfaneo.-la  sever.  o 
doit  Surs  être  tïes-moderee.  -mon  âge  est  le 
tublc  dT-otre.-i'ai  gagné  dix  Ç^i-^J^-cKrTe- 
,ln<,  dcDutcs  a  oto  annoncée  par  les  journaux,  la  perse 
veranersoulê  sera  eouronnee.-vos  succès  sont  admires. 
H'ne,  0  depart.-un  gate-metier.-la  gelée  de  cerises. 

îa  tinncUo  de  pate.-ks  dépêches  sont  arrivees.-un 
i^tre  d'Ttoiîe.-1'esprit  a  la  gene.-la  généalogie  de  nos 
Tieux  -le  eortege,  le  siège,  les  tenebres.-eet  entant  a 
un  bon  eartcterl-il  faut  accélérer  la  ^rehe.-ild - 
senere  il  révère,  il  appelle,  il  renouvelle,  il  jete.-j-il  faut 
E,  'il  beehe.-les'^%ecl.es  mures.-la  ereche.-les 
poètes.— les  poèmes.— les  prophètes. 

•   -le  Exercice. 

LcH  élèves  en   eopimt  les  phrases  ci-dessous,  plairont 
les  majuscules  et  les  accents  convenables. 

T  ^  tore  est  devenue  sèche— on  a  célèbre  des  fêtes.— 
la  Kn  ml  diselplinee.-les  cotes  d'Afrique.-les  dou- 
ieSm  prêchèrent  l'évangile.-l'eleve  opiniâtre,  de- 
sobeUsant,  Lhe  et  paresseux. -les  progrès  et  les  sucées 
des  élevés  -la  lumière  eclatante.-leB  procèdes  modères 
et  eclaTro'  -la  célébrité  du  gênerai  exper.mentc.-le5. 
Ûomi"  decedcs.-les  nécessites  <'P'i-;;--\;7^^  ' 
les  suces,  les  regrets  et  les  accès  -le  rde  le  plu   e   ve._ 

_la  cote  escarpée.— les  recompcu^es  mw.t.v„ 

bttees.-la  réprimande  severe.-le  soldat  blesse. 


Exercice  correspondant  à  la  iio  composition. 

Les  éUves  copieront  les  phrases   suivantes,  et  j^laceront 
les  majuscules  et  les  accents  convenables. 

Tabime  est  ouvert.—rabrege  est  terminée.— on  n'a 

pas  ose  blâmer  les  démarches  de  cet  homme   célèbre. 

voila  une  belle  tabatière  d'ebene.— les  fêtes  de  paques, 
de  la  pentecote  et  de  noel  ont  ete  célébrées. — les  prophè- 
tes et  les  apôtres  ont  annonce  des  vérités  sublimes,  et 
les  ont  scellées  par  Teffusion  de  leur  sang. — voici  des 
journées  mémorables.— cette  méthode  est  exacte— les 
eveches  de  paris,  de  Ijon,  de  bordeaux  et  de  reims  sont 
fort  anciens. 

■^  9e  Exercice. 

Les  élèves  écriront  les  mots  ci-dessoits,  et  en  désigne- 
ront le  genre. 

Monde,  ciel,  firmament,  soleil,  lune,  étoile,  planète, 
comète,  satellite,  éclipse,  terre,  continent,  île,  montagne, 
rocher,  roc,  océan,  mer,  marée,  flux,  reflux,  fleuve, 
rivière,  courant,  ruisseau,  source,  embouchure,  afiîuent, 
confluent,  étang,  lac,  marais,  météore,  atmosphère,  air, 
vent,  pluie,  neige,  glace,  nue,  brouillard,  nuage,  orage, 
tempête,  grêle,  or,  argent,  T)îatine,  cuivre,  plomb,  étain, 
mercure,  bronze,  fer,  acier  .inc,  pierre,  marbre,  albâtre, 
chaux,  gypse,  plâtre,  houille,  tourbe,  soufre,  tuf,  craie, 
sable,  silice,  verre,  gravier,  caillou,  grès. 

10e  Exercice. 


Les  élèves  mettront  au  pluriel  les  mots  ci-tles, 


ssous. 


Bâtiment,  mur,  muraille,  baie,  huisserie,  porte, 
chambranle,  fenêtre,  croisée,  vitre,  chambre,  salon, 
cabinet,  cuisine,  foyer,  cheminée,  fourneau,  armoire, 
table,  buffet,  ustensile,  casserolle,  cuiller,  fourchette 
gpatuie,  marmite,  chaudron,  gril,  poêl,  carafe,  pot,  as- 
siette, plat,  soupière,   pelle,   pincette,   chenet,   soufflet 


if; 


broche,  chandelier,  quînquet,  lampe,  balance,  bouteille, 
verre,  escalier,  cave,  grenier,  toit,  ardoieo,  tuile,  plan- 
cher, plafond,  meuble,  fauteuil,  vsofa,  canapé,  tabouret, 
cadre,  pupitre,  commode,  bibliothèque,  lit,  couchette, 
paillasse,  matelas,   traversin,  oreiller,   drap,  couverture. 


Ile  Exercice. 
Les  élèves  mettront  au  pluriel  les  mots  ci-dessous. 

Agneau,  berceau,  carreau,  écriteau,  fuseau,  oiseau, 
veau,  perdreau,  lapreau,  tableau,  tombeau,  manteau, 
chapeau,  rideau,  lambeau,  désaveu,  jeu,  neveu,  essieu, 
chou,  genou,  écrou,  filou,  licou,  trou,  verrou,  sou,  bail, 
joyau,  tuyau,  boyau,  hoyau. 

12o  Exercice. 
Les  élèves  mettront  au  pluriel  les  mots  en  îtaUçiue. 

Arsenal,  caporal,  diurnal,  hôpital,  signal,  journal, 
cardinal,  tribunal,  original,  rival,  pinceau,  détail, 
éventail,  travail  (machine),  travail  (ouvrage),  pal  ; 
Vœil  de  la  soupe,  Vœil  du  fromage,  le  clou  de  la  porte, 
le  verrou  de  la  porte,  \ejeu  de  Tenfant,  le  Jlamheau 
de  la  cheminée,  le  joujou  de  l'enfant,  le  fanal  de  la 
cour. 

Exercice  correspondant  à  la  me  composition. 
•  Les  élèves  mettront  au  pluriel  les  mots  ci-dessous. 

Ail,  émail,  carnaval,  brutal,  détail,  soupirail,  lieu, 
fuseau,  neveu,  régal  enjeu,  sarrau,  étau,  gluau,  diurnal, 
arsenal,  carreau,  poteau,  pieu,  portail,  genou,  chou, 
milieu,  cordial,  péuitentiel,  chevreau,  loi,  voix,  l'œil  de 
bœuf,  le  joujou  do  Tenfant,  le  chiffre  décimal,  le  bocal. 
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SUR  L'ARTICLE. 

13e  Exercice. 

Les  élèves  transcriront  les  jihrases  cûdessous,  et  dési- 
gneront les  articles  en  les  sotdignant. 

Los  vacances  des  classes. — Les  vendanges  du  midi. — 
Il  va  au  niarv  lié  pour  y  vendre  le  vin,  le  blé,  l'avoine  et 
les  fruits  qu'il  a  recueillis. — Il  arrive  des  vignes  et  re- 
tourne aux  vendanges. — Les  enfants  que  j'ai  vus  étaient 
attentifs  aux  paroles  du  maître  et  très-soumis  aux  volon- 
tés du  surveillant  des  études. — Des  troupes  prises  parmi 
les  plus  vaillants  guerriers  ont  été  envoyées  aux  frontiè- 
res.— L'enfant  docile  est  la  joie  de  sa  mère. 

14o  Exercice. 

Les  élèves  placeront  les  articles  le,  la,  les,  1', 
des,  devant  les  mots  ci-a^rès^  suivant  le  genre,  h 
nombre  et  les  initiales, 

L...  hommes,  1...  parent,  1...  voisin,  1...  hameau,  1... 
statue,  1...  livres,  1...  espérance,  1...  récompenses,  1... 
parti  opposé,  1...  jours,  1...  combats,  1...  abondance. 
— L...  humiliations,  1...  mépris,  1...  épreuves,  ne  doivent 
pas  abattre  1...  courage  d'un  sage.  —  L...  esprit,  1... 
cœur,  1...  mœurs,  1...  caractère,  tout  gagne  à  1...  cul- 
ture.—  L...  corruption  d...  mœurs,  1...  perte  de  1...  foi, 
L..  irréligion  sont  1...  source  de  1...  plupart  d...maux 
qui  affligent  1...  humains. 

Les  élèves  analyseront  les  mots  ci-après: 
L'amour  du  prochain. 

y  15e  Exercice. 

Les  élèves  placeront  les  articles  \Qy  la,  les,  T,  du,  des, 
au,  aux,  selon  le  sens  des  phrases  ci-dessous. 

J'ai  vu  donner  1...  prix  a...  enfants  d...  village.  —Il 


—  lo- 
va a...  marché.  — Il  vend  1...  fruits  d...  jardin  qu'il  a 
loué.  —  L. .  ^  salut  d. . .  hommes.  —  L. . .  puissance  d. . . 
rois.  ■—  L...  nécessité  d...  salut.  —L...  respect  dû  a... 
puissances  de  1...  terre. —  Dieu  donne  h  tous  1...  moyens 
de  salut,  a...  petits  comme  a...  grands,  a...  ignorants 
comme  a...  savants,  a...  pauvres  comme  a...  riches,  a... 
hérétiques  comme  a...  fidèles,  a...  barbare  comme  a... 
homme  civilisé,  a,.,  sauvage  comme  a. ..  habitant  d... 
cités. 

Les  élèves  feront  V analyse  cUq>i'h  : 
Le  créateur  du  mou  «le. 

IGe  ExEUCiCE. 

Les  élèves  placeront  les   articles    V,  le,  la,  au,  etc., 
suivant  le  sens  des  phrases  ci-dessous. 

L...  livre  de  1...  élève.- /v...  pénitence  d...  coupable. 
—L...  fruit  de  1...  arbre.— Jv...  misère  d...  pauvre,— 
L...  vengeance  d...  tyran.  — ...  habitude  de  1...  homme 
— ...  usa^'o  permis.— i...  douleur  et  1...  chagrin^  étaient 
à  leur  comble.— X...  hommes  doivent  servir  1...  Seigneur 
d...  ciel  et  de  1...  terre.— L...  astres  d...  cieus.— Donner 
d...  prix  a...  enfants. — Lever  1...  yeux  a...  ciel. — L... 
monarque  d...  plus  grand  empire  d...  monde  est  sujet 
a...  douleurs,  a.,  peines,  a...  afflictions,  comme  1... 
dernier  de  ses  sujets;  comme  lui,  il  subira  1...  mort  et 
sera  cité  a...  tribunal  d...  souverain  juge  d...  vivants  et 
d...  morts. 

V   Les  élevés  feront  Vanalij:\c  ci-après  : 

Les  jours  du  combat. 

EXERCTCE  001lRESl>ONl)ANT  À   LA  IVC   COMPOSITION. 

Les  élèves  mettront  les  articles  convenables  devant  les 
mots  en  itnli'iue. 

Je  viens  d...  champ. — Je  vais  à...  vendange. — Je  lis 
1...  livre. — Ta  vois  1...  enfant. — Tu  vends  d...friiits. — 


1 


M 


— 11  — 

Tu  reçois  1...  î;/«<Vc.— Il  apprend  1...  %oai.— Il  achète 
a...  raisin. — Il  commence  1...  cours. — ^Nous  louons  1... 
7naiso7i. — Nous  recevons  1...  nouvelle. — Nous  prenons 
d...  ain's. — Vous  comprenez  1...  c.rplicction. — Vous  êtes 
aimés  d...  maître. — Us  vont  à...  croie— Ih  parcourent 
1...  i7ro7nruafl('..—Us  vont  à...  mn. 

Les  é/èreH  aiiali/^cront  les  mots  <:/-< 
Les  honmu's.     Les  femmes 


SUR  L'ADJEC 

17e  Exercice. \ 

Les  élèves  lUdgneront  lc§  adjectifs  qua 
soulignant. 

Voyez  ces  plages  désertes,  ces  tristes  contrées  cou- 
vertes d'une  mousse  épaisse  ou  hérissées  de  bois  pourri  ; 
ces  arbres  couverts  de  plantes  parasites,  chargés  de 
fruits  gâtés  et  d'un  goût  amer.  Bans  les  parties  basses 
de  ces  tristes  régions  se  trouvent  des  eaux  croupissantes, 
des  torrents  fangeux,  des  marécages  fétides.— -Des 
animaux  carnassiers,  des  serpents  venimeux,  des  reptiles 
hideux  sont  les  seuls  habitants  de  ces  malheureux  pays 
où  l'homme  intelligent  n'habita  jamais. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-a2)rès  : 

Le  maître  habile. 

18e  Exercice. 

Les  élèves  écriroîit  ?es  adjectifs  ci-dessous,  suivant  le 
genre  des  sidjstantifs  qu'ils  qualifient. 

Un  mal  accablant...,  une  nouvelle  accahlant...  —Un 
homme  rAa/?<7m/?/...,  une  femme  changeant...  —Un  fait 
certain...,  une  vérité  certain...  —Un  bâton  droit...,  une 
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canne  droit...  —-Une  femme  Jionnêé...,  un  homme  hon- 
net...  — Un  chapeau  gris... y  une  casquette  gris...  — Un 
moi  plaisant...,  une  nouvelle  ^/aisaw... — Une  leçon 
facile...,  un  état/ac//...  —Une  campagne  agréable..., 
des  campagnes  agréahl...  — Une  voie  clirec...,  un  chemin 
cUrcc...  — I]pe  raison  inver.sc...,  un  sens  invers...  ^ 

Les  élèves  feront  Vanalysc  ci-aprls. 

Le  bon  pasteur  du  village. 

19c  Exercice. 

Les  élèves  éeriront  les  adjectifs  ci-dessous,  suivant  le 
genre  des  substantifs  qu'ils  qitalijîent. 

Un  homme  las...,  une  femme  las...  —Un  mal  tmjw- 
rel...,  une  peine  ^f'w^ore?...  — Un  bien  ^)am7...,  une 
maison  pareil...  —Un  religieux  pw/^s...,  une  religieuse 
profes...  — Un  profit  7iet...,  une  somme  nef... — Un  jour- 
nal quotidien...,  une  publication  quotidien...^ — Un 
homme  bouffon...,  une  femme  bouffon...  — Un  discours 
sot...,  une  raison  sot...  —Un  effort  nul...,  une  démarche 
nul...  — Un  nombre  concret...,  une  somme  concret... 
— Un  air  inquiet...,  une  figure  inquiet...  — Un  avis 
secret...,  une  loi  secret...  — Le  poil  ras...,  la  barbe  ras... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après: 

Los  glorieuses  entreprises.    Les  soldats  courageux. 

20e  Exercice. 

Les  élèves  écriront  les  adjectifs  ci-dessous,  suivant  le 
genre  des  substantifs  qu^ih  qualifient. 

Un  nouvel...  ordre,  une  nouvel...  preuve.  — Un 
mol...  abandon,  une  pats  mol...  — Un  vice  7wn<e mu:..., 
une  passion  honteu...—  \5ïi  esprit  rfoitx...,  une  parole 
dou... —  Du  drap  roux...,  de  la  toile  rou.,. —  Un  dis- 
cours bref...,  une  réponse  bre... —  Un  volume  oblong.... 
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une  forme  ohlong... —  Un  air  hénin..,,  une  figure  hé- 
ni... —  Un  pain  frais.. .^  de  l'eau  frai... —  Le  mot 
favori...,  la  mai  son /a  i;or/... —  Prendre  un  tiers.. .,  une 
personne  lier...  (arbitre) —  Un  homme  franc...,  une 
femme  fran... —  Un  usage  turc...,  une  coutume  tur... 
— Un  chemin  sec...,  une  all^e  sec... —  Un  homme  poli..., 
une  femme  ^9o/i... —  L'homme  pécheur...,  la  femme 
péclte... —  Un  usage  grec...,  une  coutume  grec... 

Les  tltcf's  feront  Vanalysie  ci<iprls  : 

Le  nouvel  ordre  des  choses. 

Exercice  correspondant  a  la  ve  composition. 

Les  élèves  écriront  les  adjectifs  ci-dessous  suivant  les 
substantifs  qu^ils  qualifient . 

La  créature  cm^iorclle...,  le  mal  corporel... —  La 
rose  frauh...,  le  bouquet  frai... —  La  peine  remise..., 
le  péché  remi... —  La  faute  absoute...^  le  p<3ché  absout,... 
— La  muraille  sèch... —  Un  homma  auteur...,  une  femme 
auteu... —  Une  vigne  siéril...,  un  jardin  stéril... —  Cet 
homme  s'est  déclaré  mon  protecteur...,  cette  femme  s'est 
déclarée  ma  protec... —  Cet  homme  inventeur...,  cette 
femme  invent... —  Cette  femme  est  une  persécu...,  un 
tjran. —  Un  chsmp  productif..,  une  iavxQ  producti... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-aprh  : 

Le  père  tendre.     L^ami  cliaritable. 

21e  Exercice. 

Les  élèves  mettront  au  pUiriel  les  substantifs  ci-des- 
sous, et  feront  accorder  les  adjectifs  qui  s'y  rapportent. 

La  peine  capital... —  La  couleur  bleu... —  Le  principe 
général... —  Le  joli...  enfant. — La  joli...  personne. — 
La  bonne...  âme. — La  dt^penso  continuel...  — La  peine 
éternel... —  La  te/...  histoire. — L'habit  new... —  L'homme 
gai...j  la  femme  ya/...— L'autorité  supérieur... — Le  tra- 
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ynW  2ntlli...,  l'affaire  ^)i(iZA.. — La  prière  mental... — Le 
nomel emploi.. — liC  hcl...  oiseau. — L'habitude  modéré... 
—L'enfant  heureu... —Uhahit  hleu...—Le  caractère 
fran... — Le  couteau  tranchan... — Le  jour  serein... — Le 
temps /roiV/..  — La  plume  bien  exercé,... 

Les  élèves  feront  l'anali/se  ci-après  : 

La  lecture  amusante.    Les  livres  dangereux 

22e  Exercice. 

Les  élèves  feront  accorder  les  adjectifs  ci-dessotis. 

Des  contrées  glacial.. .^  des  vents  glacia... —  L'a- 
mitié' conjugal... f  les  liens  conjng...  —  Les  louanges 
i«na?...,  les  fours  han... — La  collation  frugal..,  le 
repas  fruga... — des  règles  grammatical...,  les  prin- 
cipes gràmmati...  —  Les  histoires  immoral...,  les 
discours  immor...  —  La  communion  imsccd...,  les 
cierges  pasca...—liQ  droit  j;?'z?wo?Y/îa7,  les  droits  pri- 
mordi... — Le  riche  et  le  pauvre  sont  égal...  après  la 
mort. — Ma  mère  et  mon  père  sont  également  hon... 
— L'officier  et  le  soldat  sont  subordonné...  au  colonel.-— 
Cette  toile  et  ce  drap  sont  hon... — La  maison  et  le  jardin 
sont  foTt grand... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Les  vaillants|soldats  des  armées  françaises. 

23e  ExERCicK. 

Les  élèves  mettront  ce,  cet,  cette,  ces,  devant  les  mots 
ci-dessotis,  selon  le  genre  et  le  nomhre. 

C...  accord,  c...  anges,  c...  arrosoir,  c...  borne,  c... 
bonnet,  c...  calomnie,  c...  conscif  j'îc,  c...  dépenses,  c... 
dessin,  c...  épître,  c...  évangile,  c,  espace,  c...  fermeté, 
c...  génie,  c...  glace,  c...  grêle,  c...  baîlîon,  c...  hommage, 
c...  idolâtrie,  c...  index,  c...  jambon,  e...  joie,  c...  luttes, 
c...  maison,  c...  morale,  c...  nœud,  c...  opinion,  c...  odeur, 
c...  OS;  c...  passion,  c...  personne,  c...  place,  c...  quantité, 
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c...  racines,  c...  sable,  c...  scrupules,  c...  sciences,  Ci.. 
systèmes,  c...  taille,  c...  tasses,  c...  troupeau,  c...  usage, 
c...  véhémence,  c...  vengeance. 

Les  élèves  Jeront  V analyste  ci-aprïs: 

Ce  père,  cette  mère,  ces  enfants  aimables. 
24e  Exercice. 

Les  élèves  copieront  les  phrases  ci-dessous  en  mettant 
les  nombres  en  toutes  lettres,  et  compléteront  les  mots. 

^  Sous  Charles  V  il  n'y  avait  pas  1000  vohimos  ii  la 
bibliothèque  royale,  présentement  elle  en  possède  plus  do 
700,000,  sans  compter  près  do  80,000  manuscrits. — Le 
froid  fut  très-grand  en  1709.— Uan  5900  de  la  création. 
—Mercier  a  fait  un  livre  intitulé  l'an  2440. — Les  mil... 
d'Angleterre  sont  un  peu  plus  forts  que  les  mil. . .  d'Italie, 
ils  valent  environ  15  hectomètres. — On  m'a  livré  200  de 
paille.  Voici  une  terre  qui  vaut  4,280  francs. — Quel... 
ville...  habitez-vous  ?  Quel...  lef;oD  apprenez-vous  ? 
Quel...  richesses  possédez-vous  ?  Quel...  est  votre  avis? 

Les  (dhvcs  feront  V analyse  ci-ajprès  : 

Mille  hommes  courageux,  soumis  au  chef  habile. 

Exercice  correspondant  a  la  vie  composition. 

Les  élhces  compléteront  les  mots  ci-dessous^  ci  mettront 
les  nomhè'cs  en  lettres. 

» 

Ijos  ferres  saUonneu...)  ce...  homme  a  fondé  des 
hôpifa...)  les  couleurs  6/cw...  ;  les  principes  genér...  ; 
h»  cuûmiH  rchel...  ;  les  jambes  et  les  pieds  enjlé...)  les 
pots  et  les  seaux  ^>/^jiî<...;  les  yew^  ouver...;  les  habitu- 
des m  (  nié  ré...  j  réglé...  y  lahorieu... — Les  hommes  vain...^ 

nV(tiH'lïli>1l .  . .      of.     linoif       T.na     linna     ■r'yiif'f  Ipq     li/>r»»\/»Q 

— -^ — ■ — ---       -fc.-^     ,...5-.^,  ,,p  .x^\,-ij     Axvjuijj      T^' r  ter.  €■  t .  • ,     i.u3     -ix^/iiuvs 

cruel... — Los  \iommQ%vindicatif...y  les  femmes  vindicati.». 
— he»  hc...  ouvrages j  le  ^...  oiseau;  les  womv...  états. 
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— J.-C.  est  né  l'an  du  monde  4,004.--Uae  armée  com- 
posée de  2,290  soldats.     L'biver  fut  très-froid  en  1709. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-a'prls  : 

La  récompense  du  soldat  courageux. 


il 


EXERCICKS    DE    RÉCAPITULATION 
SUR  L'ACCORD  DES  ADJECTIFS. 

25c  Exercice. 

Les  éllccs  compléteront  les  adjectifs  eï-ilessous. 

Cet  homme  s'est  rendu  acc^lsat..y  cette  femme  s'est 
rendu  accw5«<...— Onamis  un  centime  aeldition^.,— 
une  somme  «iMïV/on...— Expression  «(fyerZ^m?...— Eéné- 
lon  était  d'un  caractère  cZow...  et  a/ai^'...— Les  serpents 
ailé...  sont  fort  <huif/ere'a...--ljes  vieilles  écriture^s  ne 
sont  pas  facil...h  lire.'— -Ces  biens  sont  aliénahl... — Cette 
liqueur  est  amer...,  ce  vin  est  rtmo...--La  géographie  et 
l'histoire  sont  deux  sciences  inséparahl... — Les  facultés 
animal..  ,  les  esprits  anim...—Vne  renie  annuel...,  des 
revenus  annuel..— Le  péché  actue...,  les  peines  actuel .. 
—1^  Franco  est  aâjaccn...  à  rEspagne.— lia  simplicité 
des  mœurs  antiqn...  est  admirabl... 

Les  élhves  feront  Vanalt/se  ci-après  : 

I/C  bon  jn-éceptcur  des  enfants, 

26e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  adjectifs  ci-dess&us. 

Il  est  don...  do  jouir  dans  la  solitude  des  plaisirs 
innocen.,.  que  rien  ne  peut  ôter  à  l'homme  sag...--- 
L'homme  mondai...  prend  les  biens  ajrparen...  pour  les 
veruaoï... — un  uuhiu  aimuivn...  w  cuu  |,i-i.w >-.--.;  -.-» 
statues  adhéren...  à  leurs  piédestaux.— Voilà  des  dons 
apph'rall..  à  l'Hôtel-Dieu.—- Ce  fruit  est  dpr...,  ces  ne- 
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fleiî  sont  âpre... — Des  plantes  aquatiqu...,  des  oiseaux 
(iquatiqii...—(jQiiQ  sentence  est  arbitral... f  ce  jugement 
est  arbitral... — Cette  cloche  a  un  son  argentin^  une  cou- 
leur argentin... — Ce  sont  des  esprits  subtil...,  ce  sont  des 
pensées  subtil... — Ûbomme  est  plus  souvent  encli...h 
blâmer  que  savan...  h  bien  faire.— Cette  personne  est 
encU...  h  un  défaut  bien  tlangereu...--i^e  père  est  labo- 
rieu...  et  cxac...  h  remplirses  devoirs;  cette  mère  est  la- 
boriev...  et  exact...  à  remplir  ses  devoirs. 

Les  élevés  feront  Vanalt/se  ei-opres  : 

Le  dernier  jour  du  monde. 

27e  Exercice. 

Les  élevés  compléteront  les  mots  en  italique. 

Ces  enfants  sont  assiela..  t\  l'école. — Cette  mère  est  assi- 
du... h  son  travail. — Un  enfant  qui  a  l'humeur  Uzarr... 
— L'esprit  Uzarr...  ost  <Utesfall... — Les  yeux  bleu..., 
les  couleurs  bien... — Les  aurores  boréal...  sont  frêquen... 
dans  les  régions  septcnfriona... — Un  homme  captif,  des 
femmes  caj^ti... — La  fausseté  des  plaisirs  présen..,  et  l'i- 
gnorance des  plaisirs  a&s^??...  causent  l'inconstance. — 
Dans  la  plupart  des  romans,  on  ne  trouve  que  conversa- 
tions tendre. ..,  que  sentiments  passion. . . ,  que  peintures 
séduisan...,  que  situations  alarman...  pour  la  vertu. — 
Celui  qui  n'a  jamais  vu  la  lumière^jwr...  est  plus  aveugle 
qu'un  aveugl...-né. — Nous  sommes  aveugl...  sur  nos  dé- 
fauts et  eiairvo7/an...  SMV  ceux  des  autres. — Voilà  des 
fleurs  méridional...,  des  fruits  méridiona... — Une  pièce 
théâtral...,  des  concerts  tliéâtra... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Le  commerce  des  pays  étrangers. 

28e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Les  contrées  glacial...  sont  de  trist...  habitations,  les 
vents  glacia...  y   font  sentir  leur  viv,..   ardeur. — Des 
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louanges  irtrta?...,  des  fours  iawa... — Los  liens  coi}juga...f 
TaDiitié  conjugal... — Lo  riche  et  le  pauvre  sont  éi/a... 
après  la  mort. — Mon  père  et  ma  mère  sont  également 
hoji... — ^L'officier  et  le  soldat  sont  suhordon...  au  colo- 
nel.— Lo  vice  est  ingénieu...  à  se  déguiser. — Le  feu  et 
l'eau  ^oni  oppos... — Cet  enfant  et  sa  sœur  sont  yiw<//- 
iHitl... — Ces  hommes  pécheur...^  ces  femmes j;^<7ter... — 
Notre  cœur  et  notre  âme  sont  bien  inconahm... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-ajyj'ès: 

La  tendre  ami  des  enfants. 
Exercice  correspondant  à  la  vue  composition. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  ifah'qiie. 

Les  règles  graminatieal..,  les  principes  grammati- 
ea... — Les  histoires  immoral...^  les  livres  ùnmora... — 
Les  collations  frugal. .y  lo  repas  fruga... — Une  qualité 
social. .j  des  rapports  socia... — Une  parole  7nol.  ,  un 
discours  mo... — Une  Z>o«...  nouvelle,  un  nouv...  accord. — 
Le  chemin  secj  les  routes  sec... — L'air  frais...,  la  mati- 
née/yat... — L'ironie  était  la  figure /a yor/...  de  Socrate, 
c'était  son  amusement  favor... — C'est  une  nouvelle 
fau...f  c'est  un  jugement  fan... — Le  lait,  le  miel,  le 
sucre  sont  clou... — Les  huiles  d'amandes  clou... — Des 
cheveux  roux...,  des  couleurs  rou... 

Les  élèves  front  fanal  f/se  ci-aprh: 

Les  ennemis  du  ropcs  public. 

SUE  LK  rilON03I. 

20e  Exercice. 

Les  élèves,    en  copiant  les  phrases  ci-dessous,  désigne- 
vont  les  pronoms  personnels  en  les  soulignant. 

îu  te  trompes  si  tu  crois  que  nous  t'attendrons  jus- 
qu'à ce  que  tu  aies  fini  toutes  tes  affaires. —  Il  ge  trompe 


^ 


\ 


^ 


' 


--  19  — 

lui-même. — Il  veut,  elle  veut,  ils,  elles,  eux,  veulent. — 
Les  méchants  osent  so  promettre  qu'ils  seront  heureux 
en  ce  monde  et  en  l'autre,  ils  se  trompent,  et  bientôt  ils  ' 
s'en  apercevront;  mais  il  sera  trop  tard. — Pour  con- 
naître les  hommes  il  faut  les  fréquenter,  les  étudier,  les 
éprouver. 

Les  éUves  feront  Vanalij?e  ci-ajprh  : 

Les  travaux  immenses  des  champs,  des  vignes. 

30e  Exercice. 

Les  élevés  distinr/ueront  les  pronoms  possessifs  des 
pronoms  adjectifs  possessifs,  en  tirant  deux  traits  de 
plume  sous  les  premiers  et  un  sons  les  seconds. 

Voilà  un  excellent  livre,  le  mien,  le  tien,  le  sien, 
le  nôtre,  le  vôtre  ne  sont  pas  aussi  estimés. — Mes 
livres,  vos  images,  les  leurs,  coûtent  le  même  prix. — 
Mes  occupations  sont  utiles,  les  vôtres  le  sont  encore 
davantage. — Vos  habits  et  les  leurs  ont  été  faits  le 
même  jour  que  les  miens. — Ces  enfants  aiment  leur 
père,  ces  parents  aiment  leurs  enfants. — L'amour  de 
Dieu,  la  connaissance  de  sa  sagesse  et  de  sa  providence 
sont  nos  premiers  besoins. — Ma  tâche  est  finie,  la  tienne, 
la  sienne,  la  leur  le  sont-elles  if 

Les  élhves  feront  Vanali/se  ci-après  : 
La  peine  des  coupables. 

PRONOMS  DÉMONSTRATiPS,  CONJONCTIFS  ET  INDÉFINIS. 

31e  Exercice. 

Ijcs  élèves  distingueront  les  pronoms  démonstratifs, 
conjonctifs  et  indéfinis  ci-dessous^  en  tirant  un  trait  sous 
les  premiers,  deux  sous  les  seconds  et  trois  sous  les 
troisièmes. 

Ces  personnes  dont  je  voi^«  avais  parlé  et  qui  m'avaient 
promis  une  visite,  sont  arr. 


;s;  ce  sont   tulles-là  même 
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que  voua  avez  rencontrées.— <]g  no  sont  ni  les  arts  ni  les 
métiers  qui  dégradent  l'homme,  ce  sont  les  vices  honteux 
auxquels  il  se  livre  et  dont  il  ne  veut  pas  se  corriger. — Ces 
tableaux  ont  chacun  leur  mérite  ;  on  les  estime  beaucoup. 
-  Si  l'on  remarque  les  défauts  d'autrui,  ce  doit  être  pour 
n'y  pas  tomber  soi-même. — Un  auteur  qui  est  sensé,  qui 
sait  bien  sa  langue,  qui  médite  bien  son  sujet,  qui  tra- 
vaille à  loisir,  qui  consulte  ses  amis,  est  presque  sûr  de 
réussir. 

Les  élèves  /eront  V analyse  ci-aprlis  : 

Cette  bonne  more  des  pauvres. 

RÉCAPITULATION  SUR  LES  PRONOMS. 

32e  Exercice. 

Les  élèves  distingueront  les  pronoms  vi-dessous,  en  les 
écrivant  par  colonnes  et  séparément,  selon  leur  nature. 

Mes  frères  et  mes  sœurs  sont  plus  instruits  que  tes 
frères  et  tes  sœurs. — Nos  contrées  sont  plus  fertiles  que 
les  vôtres. — La  vertu  et  le  vice  ont  des  fins  bien  diflfé- 
rentes,  celui-ci  conduit  à  la  mort,  celle-là  à  la  vie. — Les 
hommes  dont  je  vous  ai  parlé,  les  lettres  que  je  vous  ai 
écrites,  les  amis  qui  sont  venus  me  voir,  tout  cela  m'a 
singulièrement  occupé. — Tes  occupations  sont  utiles,  les 
miennes  le  sont  bien  davantage. — Les  élèves  dont  voua 
m'avez  parlé,  et  que  vous  m'avez  recommandés,  se  com- 
portent de  manière  à  mériter  la  continuation  de  vos 
bontés  et  de  vos  attentions.       • 

Les  élèves  feront  V  analyse  ci-après  : 

Les  bonnes  habitudes  des  élèves 

Exercice  correspondant  à  la  viiie  composition 

Les  élèves  désigneront  la  nature  des  pronoms  ci-dessous. 

Chacun  songe  à  soi. — Nul  élève  n'aura  congé  ;  aucun 
ne  sortira  sans  avoir  récité  sa  leçon. — Quiconque  veut 
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arriver  au  ciel  doit  en  prendre  le  chemin. — Louis  et 
François  se  sont  battus  l'un  l'autre  j  lequel  avait  raison? 
on  n'en  sait  rien.  Celui-ci  accusait  son  camarade,  celui- 
là  se  défendait  avec  force. — Mes  amis  sont  arrivés,  avez- 
vous  des  nouvelles  des  vôtres  ? — Nous  leur  avons  écrit; 
mais  nos  lettres  ne  sont  pas  parvenues,  ainsi  qu'ils  nous 
l'ont  fait  dire  par  quelques-uns  de  leurs  amis. 

Lts  élèves  feront  V analyse  ci-aprls  : 

Mes  livres,  les  nôtrcsJ,  les  vôtres. 

33e  Exercice. 

Les  élèves  placeront  CE,  SE,  C*,  ou  S*  selon  le  sens  des 
plii'ases  ci-dessous. 

Ce  no  sont  pas  ceux  qui  ...  louent,  qui  ...  vantent, 
qui  ...  flattent,  qui  ...  estiment  eux-mêmes  qui  sont 
véritablement  estimables  ;  mais  ...  sont  ceux  qui 
...  appliquent  à  ...  rendre  vertueux,  qui  travaillent  à 
...  rendre  bons,  à  ...  corriger  chaque  jour  de  quelque 
défaut. — ...  est  de  votre  négligence  que  vos  amis  ...  sont 
plaints.—  ...  est  moi,  ...  est  toi,  ...  est  lui,  ...  sont  tous 
les  hommes  qui  paraîtront  devant  Dieu. 

Les  élèves  feront  l'analyse  ci-ajyrès  : 
Les  prix  des  vacances. 
34e  Exercice. 

Les  élèves  placeront  CE,   c',  SE,  s*,    SON,   CES,   SES, 
suivaîit  le  sens  des  phrases  ci-dessous. 

L'homme  vertueux  ...  applique  à  régler  ...  désirs,  ... 
goûts,  ...  travaux,  ...  plaisirs,  ...  affections,  en  un  mot, 
toute  ...  conduite  sur  la  loi  de  Dieu.— Malgré  les  persé- 
cutions, l'Eglise  ...  est  établie,  eiie  ...  est  soutenue  et 
...  est  même  affermie:  ...  est  une  preuve  de  la  divinité 
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de  ...  morale  ci  1o  ...  préceptes-  -Qii'est  ...  qui  affligera 
J'ktduime  au  moment  do  ...  mort,  sinon  ...  fautes  volon- 
taires qu'il  aura  commises,  ...habitudes  vicieuses  qu'il 
atira  contractées,  ...  plaisirs  défendus  qu'il  aura  aimés. — 
...  o«l  Uiv^  ji^ando  erreur, ...  est  nncme  une  folie  d'offenser 
Dieu,  et  ...  ost  ...  que  no  comifcnnent  pas  ...  jeunes 
libertins,  ...  hommes  sans  foi,  sans  mœurs,  sans  religion. 

Lns^  éllvra  feront  Vavali/sr  cl-aprh  : 
Vos  amis,  les  nôtres. 

35e  ICxERCiCE. 

Les  élèves  jiïaccront  les  mots  celui-ci,  celui-là, 
CEUX-CI,  CEUX-LÀ,  etc.,  suivant  le  sens  des  phrases. 

Démocrite  riait  toujours,  Heraclite  pleurait  sans  cesse  : 
...  était  triste,  ...  était  gai.— Nous  devons  préférer  la 
vertu  au  plaisir  :  ...  passe  en  un  moment,  ...  donne  une 
jouissance  réelle. — Les  richesses  et  le  savoir  peuvent 
devenir  funestes  :  ...  en  inspirant  de  l'orgueil,  ...  en 
satisfaisant  les  passions. — Un  homme  esclave  de  ses 
passions  est  infiniment  plus  h  plaindre  que  celui  qui 
gémit  dans  les  fers  : ...  n'a  qu'un  seul  maître,  ...  a  autant 
de  tyrans  que  de  désirs. 

Les  élèves  feront  Vanah/se  ci-après  : 

Les  leçons  utiles. 

oGc  Exercice. 

Les  élèves  phireront  les  mots  qui,  QUE,  DONT, 
LEQUEL,  LAQUELLE  suivant  le  scns  des  phrases  ci- 
dessous. 

Dieu  d  ,.  Ht!  ûiivons  admirer  les  œuvres,  et  qu... 
nous  devnïis  ^e  ir  avf.;  fidélité,  nous  prépare  des 
réoom'nensBiî.— ~'/oîei  des  arbres 'T'..=  î'ai  ■niantes  et  f^ -.■.-.  î'ai 
vus  grandir. — Voilà  des  arbres  d...  le  fruit  est  excellent. 
— Procurez-vous  les  choses  d...  vous  avez  besoin. — Ache- 
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tez  les  chosefl  q...  vous  sont  nécessaires,  spécialement 
celles  d...  vous  m'avez  parlé,  et  q...  me  paraissent  les 
meilleures. — Les  entants  q..  j'instruis  et  le  jardin  a...  q... 
je  donne  mes  soins,  m'octapent  coutinuellement. — Il 
n'y  a  rien  de  bien  d...  Dieu  no  soit  l'auteur. 

fji's  élt^esi  feront  V analyse  ci-aprea  : 

Les  savants  élèves  des  classes. 

Exercice  correspondant  à  la  ixo  composition. 

Les  éft'vcs  désujnct'ontla  nature  des jyrono^ns  ci-dessous. 

L'homjuc  qui  veut  se  perfectionner  doit  s'étudier  à 
coiinaîtro  ses  obligations,  se  faire  un  devoir  de  s'y  ren- 
dre fidèle,  malgré  les  obstacles  qui  so  rencontrent. — Cet 
enfant  s'est  instruit  et  s'est  acquis  l'amitié  de  ses  parents 
et  de  ses  maîtres. — Ces  hommes  doivent  se  faire  un  plai- 
sir singulier  de  s'entr^iider. — Ce  qui  me  plaît  dans  es 
enfants,  c'est  leur  modestie. — Do  toutes  les  vertus  celle 
qui  se  fait  le  plus  admirer  c'est  la  force  d'âme;  le  plus 
respecter,  c'est  la  justice  :  le  plus  chérir,  c'est  l'humilité. 
— Ce  n'est  pas  être  grand  que  de  se  louer  et  de  se  vanter 
soi-même,  c'est,  au  contraire,  s'avilir  et  se  rendre  mé- 
prisable aux  yeux  de  ses  semblables. 

Les  éreves  feront  Vanalijse  ci-après  : 

La  valeur  dos  Français. 

SUR  LE  VERBE. 

37e  Exercice. 

Les  élevés  souligneront  les  verbes  ci-dessous. 

Il  faut  éviter  le  mal  et  faire  le  bien. — Il  faut  haïr  le 
vice,  et  aimer  la  vertu. -^  ..lOUa  cievous  croire  en  i/ieu, 
espérer  en  lui,  et  l'aimer  de  tout  notre  cœur. — Nous 
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devons  aussi  aimer  notre  prochain,  le  secourir  dans  ses 
besoins  et  le  coSsoler  dans  ses  peines.— Il  faut  savoir 
dissimuler  si  roErvèut  vivre  en  paix  avec  tout  le  monde. 
AimôïTs  à  connaître  nos  défauts,  si  nous  voulons  nous  en 
cornger.—Noûrrecevons,  vous  pardonnez.  Us  demandent. 

Les  élèves  feront  Vanahjse  ci-aprcs:  • 

Il  fait  lire. 

38e  ExEiiciCE. 

Je  donne  mon  bien  aux  pauvres,  tu  donnes  ton  bien 
aux  pauvres,  il  donne  son  bien  aux  pauvres,  etc.  Jî<«- 
qu^ ail  futur. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

La  vertu  est  aimable,  le  vice  est  odieux. 

39e  KxKiiciOE. 

J'avertis  mes  amis,  tu  avertis  tes  amis,  il  avertit  ses 
amis,  etc.,  do.     Imparfait,  contliflonnd  et  futur. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Celui  qui  donne  bon  exemple  sera  récompensé. 

40e  Exercice. 

Je  dois  une  somme,  tu  dois  une  somme,  il  doit 
une  somme,  etc.,  etc.  Imparfait,  paisse  déterminé  et 
passé  indéterminé. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 
Dieu  punira  les  méchants,  il  récompensera  les  bons. 

Exercice  correspondant  à  la  xe  composition. 

Les  élèves  mettront  nous  au  ncu  ae  jv.  ^t  j^,..... 
accorder  les  verbes  avec  leur  sujet,  et  les  pronoms 
avec  les  snhstantifi  qu'ils  déterminent. 
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Si  dans  ce  moment  je  respire^  je  pense^  je  parle, 
je  marche^  c'est  Dieu  qui  me  soutient.  Je  ne  puis 
rien  de  moi-même  et  je  tomberais  à  l'instant  dans  le 
néant  si  le  Seigneur  se  retirait.  Je  dépends  de  Dieu 
en  toutes  choses  j  je  viens  de  lui  j  je  ne  puis  trouver 
mon  bonheur  qu'en  lui  ;  je  retourne  à  lui,  et  bientôt 
je  imraitrai  en  sa  présence. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

C'est  le  Seigneur  qui  opère  les  merveilles  dont  nous  sommes 

témoins. 

41e  Exercice. 

Je  vends  une  maison,  tu  vends  une  maison,  il 
veuà  une  maison,  etc.,  etc.,  Futur j  conditionnel  et 
impératif. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-aprhs  : 
Vous  recevrez  du  ciel  une  récompense  immortelle. 

42e  Exercice. 

Je   plie  du  papier,  tu   plies  du   papier,  il  plie   du 
>apier,  etc.  Les  temps  du  subjonctif. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  ; 
L'homme  bienfaisant  entend  les  gémissements  du  pauvre. 

43e  Exercice. 

Le  futur,  le  conditionnel  et  le  subjonctif  du  verbe 
rendre. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Nous  sommes  arrivés  au  temps  convenable. 

44c  Exercice. 

Le  mode  indicatif  du  verbe  ço-njvrfvei\ 
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Xes  élèves  feront  V analyse  ci-oprls  : 

Etudions  nos  leçons,  nous  gagnerons  un  prix. 
Exercice  correspondant  à  la  xie  composition. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  ïtaliqtie. 

Voyez  CCS  animaux  libres,  fiers  de  leur  indépen- 
dance ;  ils  fui...  la.  présence  de  l'homme;  ils  dédaî- 
gue...  ses  soins  ;  ils  cherche...  et  trouve...  eux-mêmes 
leur  nourriture;  ils  erre... y  ils  bondisse...  et  cueille...  les 
productions  de  chaque  nouveau  printemps.  Sous  un 
ciel  serein  ils  respire...  le  bon  air,  ils  dcvien...  forts, 
nerveux,  agiles.  Il  n'en  est  pas  de  même  de  ceux  que 
nous  avons  ù  notre  disposition;  ils  languisse.. .^  perde... 
une  partie  de  leurs  qualités  et  se  dénature...  en  quelque 
sorte,  ils  maigrisse...  et  meure...  avant  le  temps. 

Les  élevés  feront  V  analyse  ci-après: 

Les  cieux  publient  la  gloire  du  Seigneur  ;  ils  annoncent  sa 

grandeur. 

45c  Exercice. 

Les  élèves  compi'etcront  les  mots  m  italique. 

Maintenant  nous  voulons^  vous  voul...j  ils  yeidc... 
servir  le  Seigneur. — Hier  yachet...,  tu  acheta.. .^  il  ache- 
ta, nous  achet...,  vous  achet...,  ils  achet...  un  livre. — 
Demain  nous  écri...y  vous  écri..j  ils  écrl...  une  lettre.-— 
Il  faut  que  nous  apprcn...,  que  vous  appren...,  qu'ils 
ajrpren...  les  leçons.— Il  fallait  que  nous  parla..., 
que  vous  ;jar?...,  qu'ils  par?...  bon  français  pour  plaire 
aux  professeurs  qui  le  veulc...  absolumeut.—lL  faudrait 
que  nous  eus...  fini,  que  vous  eus...  y/ /r/,  qu'ils  eusse... 
fini  les  devoirs  pour  mériter  les  récompenses  promises. 

Les  élevés  feront  V analyse  ci-apres  : 

L'abondance  de»  fruits  réjouit  le  cultivateur 
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46 Q  Exercice. 

Les  élèves  comjpîèlcront  les  mots  en  italique. 

S'il  était  jour,  je  Umîsy  tu  lira.. .y  il  lîra...^  nous 
lir...y  voua  ZiV...,  ils  lir... — Autrefois  j'achet...,  tu 
achet...,  il  aehet...,  Tious  ac7ie...j  vous  «c/tc...,  ils  ache... 
des  plumes. — Demain  je  mesure... y  tu  mesur..,  il 
mesur...,  nous  mesur... y  vous  mesur... y  ils  mesur...  des 
distances. — Il  faudra  que  je  r<^cïV...,  que  nous  récit... 
qu'ils  récit...  la  leçon  donnée. — Il  fallait  que  je 
jjrisscy  que  tu^?r/...,  qu'il  ^r...,  que  nous^;r«*...,  que  vous 
pri.,.y  qu'ils p>*/*...  les  livres... — Hier  je  vinsy  tu  v...y  il 
v...y  nous  v...y  vous  i'...,  ils  v...  ti  l'école. 

Les  élèves  feront  V  analyse  ci-aiyrès  : 

Le  Seigneur  protège  et  défend  ses  serviteurs. 

47e  Exercice.    • 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Nous  aimons  l'étude  et  nous  la  rer/ar...  «omme  un 
principe  d'aisance  et  de  fortune. — Nous  recevrons  avec 
reconnaissance  les  récompenses  qu'on  voudr...  bien  nous 
donn... — Nous  écrivons  à  notre  père  pour  lui  apprendre 
que  nous  joui...  d'une  bonne  santé,  et  que  nous  espé... 
le  voir  bientôt. — Vous  auriez  raison  d'espér...  le  premier 
prix  si  vous  trava...  bien  ;  mais  vous  nég...  vos  devoirs, 
tout  le  monde  en  conv...  ;  yowb  conven...  (I)  de  vos  torts, 
mais  vous  ne  vous  corrij...  pas. — Ils  aiment  les  récom- 
penses ets^efforc...  de  les  mériter;  ils  réci7(l)  bien  parce 
qu'ils  étudi...  sérieusement  j  ils  compren  (X)  leurs  leçons 
parce  qu'ils  réfiéehi...  beaucoup. 

Les  élevés  feront  V analyse  ci-après  : 
Les  ffrandes  actions  excitent  l'admiration  publioue. 


(1)  Présent. 
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4 Se  ExKRCiOE. 

Les  élèves  amiylhtfront  les  mots  en  ihdiqnc. 
Je  iirr...  heureux  si  je  Aa*...  le  bien.— Je  f/ci.../M/... 
le  péché  comme  je/«/>-  (2)  à  la  vue  d'un  serpent.— Je 
sal...  que  je  amiparai...  un  jour  devant  le  tribunal  du 
souverain  juge.— Je  i^osshd  (8)  la  couronne  céleste  si 
fohs...  les  commandements.— Tu  r/o/...  donner  ton  cœur 
\  Dieu  tous  les  matins  dès  que  tu  t' éveil  (1).~-Tu  jpmi- 
tirai...  bien  plus  de  précautions  si  tu  connais...  les  dan- 
gers de  lavie.— Tuyoî*/...  du  pluisir  ç^mpass...  et  tu^^cr 
(1)  le  bonheur  éternel.— Cet  Quîixwtpcu...    s'instruire,  et 
il  s'instr...  en  effet   par   l'application   qu'il  don...    aux 
leçons  qui  lui  sont  expliquées.— Dès  qu  il  est  dans  la 
peine,  il  appel...  le  Seigneur  à  son  secours,  et  il  a  raison, 
lui  seul  pouvant   \q  soula..  :  Wprl  (\\\\  esphr...,  \\  de- 
mand...  avec  instance. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-aprh: 

L'espoir  adoucit  la  peine  présente. 

Exercice  correspondant  à  la  xiie  composition. 

Les  élevés  compléteront  les  mots  en  italique. 

Les  hommes,  jetant  les  yeux  sur  les  misères  de  la  vie, 
gémissent,  s'afflig..,  seplaig..,  déplor..,  leur  malheureux 
sort:  \\fi  prétend...  que  les  maux  surpa...  les  biens  dont 
on  joui..,  que  les  afflictions  rempli...  le  cours  de  la  vie, 
et  que  le  bonheur  n'y  appar...  que  rarement;  mais  s  ils 
réfléchi  (4)  ils  ver...  que  tout  y  est  réglé  pour  le  bien 
général  des  différents  peuples  qui  habi...  le  globe  ;  et  en 
effet,  ce  qui  nui  (1)  aux  uns  est  nécessaire  aux  autres, 
et  réciproquement  ;  nous  dev  (1)  donc  ador...\ea  des- 
seins de  Dieu  et  nous  soumet...  à  ses  ordres. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-apres  : 
L'ingratitude  indispose  le  bienfaiteur  et  éloigne  les  bienfaits. 

(l)  Présent.  (2)  Conditionnel.  (3)  Futur.   (4)  Imparfoit. 
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SUR  liE  PARTICIPE. 

49c  Exercice. 

Le»  élèves  dûlh\(juero7it   la  nature  des  participes 

ci'ilcsaons. 

En  aimant  le  Seigneur  et  en  ohscrvant  ses  comman- 
dements on  travaille  pour  soi-même. — J'ai  repi^  tu  as 
Jlnif  il  a  rendu,  nous  avons  vu,  vous  avez  luy  ils  ont  en- 
tendu^ nous  sommes  arrivés^  vous  êtes  venus,  ils  sont  re- 
partis.— Levant  les  yeux  au  ciel  et  se  souvenant  que 
Dieu  le  voit,  cet  enfant  marche  constamment  dans  la  jus- 
tice.— Ces  hommes,  se  livrant  à  leurs  passions,  se  sont 
précipitée  dans  le  malheur. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-aprh  : 

L'homme  vertueux  est  indulgent  envers  tout  le  monde. 

50e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  participes  ci-dessous. 

JiO  fruit  acheté...,  les  fruits  acliet...,  la  toile  achet..., 
les  ^oilcs  achet... — Le  raisin  vend...,  les  raisins  vend..., 
la  maison  vend...,  les  maisons  î?e7ic?... — L'ouvrage /m..., 
les  ouvrages  fini. ..,  la  j ournée  uni. . . ,  les  j ournées  fini. . . . 
— Le  prix  reçu...,  les  prix  reçu...,  la  somme  reçu...,  les 
sommes  reçu..., — ^Lc  compte  rend..,  les  comptes  rendu.., 
la  somme  rendu...,  les  sommes  rendu...  —  L'enfant 
aimé...,  les  eafants  aim...,  la  mère  aim...,  les  mères 
aimé..., — Le  père  respecté...,  les  pères  respect..., — Le  père 
crain...,  les  pères  crain... 

Les  éltvcs  feront  V analyse  ci-aprls  : 

L'homme  sage  jouit  avec  modération  des  plaisirs  de  ce 

monde. 
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51 0  EXERCJCE. 

Les  élèves  compVetemnt  les  participes  cUIe^som. 

Qu'elle  est  belle  cette  nature  cultivé. ..y  qu'ollc  est 
brillante  et  pompeusement  j?are..  !  L'homme  en  fuit  le 
principal  ornement  ;  son  bras  laborieux  en  multiplie  les 
richesses  :  les  fleurs  j^)ro/K/r/e...,  les  fruits  multij)lié...,  les 
\Aîmi(i^ perfection...  ;  l'or  et  l'argent  tiré...  du  centre  de 
la  terre;  les  rivières  et  les  fleuves  dirigé...,  resser..., 
ntilis..,y  les  torrents  contenu...;  la  mer  exploré...;  les 
vallées  enrichi...  ;  les  collines  charcfé...  de  vignes,  et  leurs 
sommets co«roîi7i...  d'arbres  fruitiers;  des  déserts  chan- 
gé... en  habitations  commodes;  des  routes  ouvert...  des 
chemins  fréqîienté...j  et  tout  cela  est  l'ouvrage  do 
l'homme. 

Les  élevés Jeront  V analyse  ci-aprk  : 
La  politesse  et  la  bonne  grâce  ajoutée  au  bon  cœur. 

52c  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  participes  ci-dessous. 

Un  jour  on  verra  la  grandeur  humilié. ..y  abaissé... y 
foulé...  slvlx  pieds;  le  vice  condamn...  rep)0us...ypun...; 
les  pécheurs  atterré. . . ,  épouvan té...,  foudroy. ..;  la  vertu 
préconisé... y  exalté...,  récompensé...;  l'humanité  so«%é..., 
relevé...,  divinisé...;  la  pauvreté  im^Z/ie...;  les  richesses 
dédaigné...;  la  perfidie  déjoué...;  le  pardon  généreuse- 
ment accord...;  la  miséricorde  et  la  justice  amplement 
exercé... 

Les  élèves  feront  V  ancdyse  ci-après: 

Une  imagination  égarée  perd  la  raison. 
Exercice  correspOx\dant  à  la  xiiio  composition. 

Des  marais  desséché...,  des  fleuves  co7ii;e««...  dans  leurs 
lits,  des  forêts   défriché...',  des  landes  cultivé...,  des  dé- 
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sorts  rendu...  habitables  ;  des  animaux  sauvages  appri- 
voisé... et  utilisé... f  ne  sont  quo  les  moindres  travaux  de 
l'homme.  Les  mouvements  des  corps  célestes  reconnu, ..y 
combiné... j  cak^tlé...  et  exactement  représenté..  ;  des 
espaces  inaccessibles  mesuré...  et  apprécié...  avec  la  plus 
grîinde  exactitude,  ont  prouvé  l'étendue  Je  son  imagina- 
tion. Comparez  les  peuples  non  pcAicé...  aux  nations 
civilisé...  et  instrui...  et  vous  reconnaîtrez  ce  que  peut 
l'éducation  bien  suivi...  et  bien  dirigé... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

La  vertu  récompensée,  le  vice  puni. 

53e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  adjectifs  ci-desso\is. 

Que  sont  devenu...  ces  hommes  si  vanté... t  — Les  gens 
do  mérite  étaient cowmm...  Qtestim...  parmi  les  anciens. — 
Les  anciens  étaient  généralement  persuad...  de  l'immor- 
talité de  l'âme. — ^La  vertu  timide  est  souvent  opprim... 
ou  mépris... — Que  de  grands  personnages  sont  tombé... 
par  suite  de  l'orgueil,  sans  s'être  jamais  relevé. ..l — C'est 
au  tribunal  divin  que  seront;  cité...  tous  les  humains,  et 
que  leurs  œuvres  seront /)csd...,  examiné...^  et  récompen- 
sé... ovLpuni...,  selon  leur  mérite. — L'histoire  ancienne  et 
la  moderne  sont  également  étudié...  dans  les  écoles. 

Les  élèves  feront  V  anal  (/se  ci-après  : 

Les  impics  seront  punis  au  jour  du  jugement. 

54e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  participes  ci-dessous. 

Les  langues  ont  été  formé...  avant  que  les  grammaires 
fussent  connu... j  de  môme  l'éloquence  est  né...  avant  que 
les  règles  de  la  rhétorique  eussent  été  imaginé...  et  établi... 
Que  sont  f?ei;ewu...  ces  tyrans,  ces  oppresseurs  des  peu 
pies  ?  ils  sont  mort...,  et  leur  mémoire  est  effacé...  leurs 
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1  o^«f  ^^<»/^  —Presque  toutes  les  découvertes 
onmes  ««^^  «j^°^*^^^^^^^^  S^rriv...  de  grands  malheurs, 
Bont  du. . .  au  nasara.     xi  co  o       horreur  n'a- 

da grands m^lheu^^of  «'■:'::•" M tclots  où  étaient 
vons-nous  pas  été  satst. . .  en  voy^uu  ic 

re»/m»^-  nos  meilleurs  amis. 

Les  éUvcs  fer<mt  V analyse  ci-après  : 

Les  actions  du  sage  sont  ignorées  du  vulgaire. 
Paetioipe  accompagna  de  l'auxiliaikb  avoir. 

55e  Exercice. 
Les  élèves  compUteront  les  participes  ci-dessous. 
Les  préeeptes  que  j'ai  .Zo„«.    a«  au^es  me^e,.nt 
utiles  à  moi-même,  s.  3   1«  jr-iS^.'^tutiles.-Les 
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je  reBpère.-Les  à^  ^  "f  —^  "des  Sommes. 

Sies:f^r.^\l;^^5^^^^^ 

oubUent  bientôt  ceux  qui  les  ont  /avo, ise... 

Les  iUocsfivont  T analyse  ci-après  : 
Ces  mauvais  exemples  ont  perdu  ceux  qui  les  ont  suivis. 

50c  Exercice. 
Les  élèves  oomplèt>'rout  Icsparticipes  ci-dessous. 

Que  d'hommes  se  sont  repcnt...  de  ne  ''être  ps  «^^^«^ 
■  gjdans  la  Jennesse!-Les  pejnnes  <p«  se    o^^^^^ 
/,o„«...lapeinedenous^^^.vv2^^^^^^^^^^ 
nous  avoir  «»oo«^.^...-Nos^^^;^^se_^^^^^  per«)nne  s'est 

ils  30  soni  ao»«...  ""'-".r-^-f-^ts  se  sont  blessé...  dan- 
rendu...  à  son  devoir.— Ces  ^^^^^^"'^J  _n^  ^^jes  se 
gereusement,  ils  se  sont  cre»..  les  yeux.     Ces  me 
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S\iut propos...  do  donner  une  bonne  éducation  à  leurs  en- 
fants; elles  se  sont  2)roposé..,  pour  modèles  à  leurs  filles. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  ; 

Les  vertus  qu'on  a  pratiquées  ont  édifié. 

Exercice  correspondant  à  la  xive  composition. 

Les  élèves  compléteront  les  participes  cî-dessous. 

Anîm...  par  l'exemple  des  autres  et  excùé...  par  Tespoir 
de  la  récompense,  ces  enfants  n'ont  néglig...  aucun  de 
leurs  devoirs. — Les  hommes  livré...  aux  passions  et 
abandonné...  aux  mauvais  penchants  seront  bientôt  haU... 
et  méprisé.,,  de  ceux  qui  les  connaîtront, — Ces  hommes, 
qu'on  avait  d'abord  regardé...  comme  sévères,  ont  été 
par  la  suite  awî,<f...,  estimé...  et  recAeirc/A^...— Ces  cam- 
pagnes sont  enrichi...  d'abondantes  moissons  du,.,  aux 
travaux  du  laboureur  et  à  la  bénédiction  divine.— Ces 
arbres  sont  chargé...  de  fruits.— Ces  chemins  sont  très- 
uni... — Ces  maisons  sont  bien  hâti... — Ces  enfants  ont 
été  grondé... j  puni...  et  traité...  comme  ils  le  méritaient. 
— Ils  se  sont  repenti..,  de  leurs  fautes  et  se  sont  corrigé,. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après. 

Vos  devoirs  sont  faits,  vous  serez  récompensés» 

EXERCICES 
SUR  LES  QUATRE  RÈGLES  DES  PARTICIPES. 

57e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  participes  ci-dessous  (1). 

Les  conseils  que  je  vous  ai  donné...  en  vous  invitant  à 
étudier  les  diverses  parties  de  rensftiffnftmfini-,  anv^nolinq 

(1)  Même  observation  pour  les  exercices  suivants. 
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vous  êtes  étranger  ne  peuvent  qu'Ctre  appronv...  de  tout 
kmcnde  ;  vouf  ne  vous  repentirez  jamais  do  les  avoir 
lu..-Ces  personnes  ont  tou:^urs  <?'«/»  «^f'^;;: 
auK  bons  principes  qu'on  leur  a  ^'^^Vx  /^  N™i 
vous  avait  été  r./«»é...  vous  a  enfin  été  refn  -îi°^ 
avons  rend...  les  visites  que  nous  avons  «p...,  ™13  nous 
n'avons  pas  rencontré...  les  personnes  qui  étaient  venu... 
nous  voir. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après. 

Nous  avons  partagé  les  dangers  qu'il  a  courus. 
58e  Exercice. 

On  ne  profite  des  lumières  d'autrui  qu'à  proportion 
qu'on  seules  est  rendu...  familières.-Ces  étrangers  so 
sont  présenté...  avec  tant  d'art,  qu'ils  en  ont  ^Wof■^^J^ 
?oute^l'assemblée.-Les  années  que  ces  ouvr^f  ont 
^,,^^...__Le8  livres  que  j^avais j^re^d...  on  ^  ^^J 
rend...  après  les  avoir  lu...  avec  ^^f  ^*^^^-^:;;X7,^^ 
ont- W...  ces  hommes  savants  et  ^f  «^^•;- ^^^^j^^J?^^^ 
du  salut.-^ccoM^«m...  h  vaincre  les  difficultés  qui  se 
sont  présent...,  nous  les  avons  toujours  surmonté....  h 
mesure  qu'elles  se  sont  rencontré... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-apr^s  : 
Les  leçons  que  nous  avons  reçues  ont  accéléré  nos  progrès. 

59e  Exercice. 

Comparez  les  peuples  non  policé. . .  aux  nations  cimltsé. . , 
vous  reconnaîtrez  ce  que  rieut  l'éducation  bien  Ajij-é. 
-Les  hommes  justes  ont  toujours  été  admiré...  et 
estimé...  par  les  peuples  mêmes  que  l'on  a  regarde 
comme  les  plus  sauvages.-Les  n'='lteu':e»x  que  vous 
avez  reeu...,acewMli...  et  setonru...  en  ont  été  fort  recon- 
naissauts.-Nous  nous  sommes  acco,rf»m.  à  surmonter 
"eTpenchants  de  la  ns^ture.-Vous  ignorez  les  règles  (^ue 
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j'ai  eiiseijiié...  parcequc  voUvS  n'avez  pas  écouL..  les  expli- 
cations que  j'en  ai  c/ow?i^... 

Les  élevés  feront  V  analyse  cî-aprhx 

.     Le  vain  discoureur  a  un  carivctèrc  do  folie. 

60c  Exercice. 

Je  vous  enjoins,  écrivait  un  roi  de  Chine  au  gouver- 
neur de  Roy-onan,  de  prendre  les  renseignements  les 
plus  exacts  sur  les  pertes  qu^ont  éprouvé.,  les  habitants 
dont  la  vie  a  été  épaTv/w...  par  le  désastre  des  tempêtes 
qui  ont  eu...  lieu.  Je  veux  que  les  maisons  détruit.,  ou 
endommagé.,  soient  rebâti,  ou  réparé.,  à  mes  frais.  Les 
malheureux  habitants  recevront  payé,  de  ma  bourse, 
tous  les  vivres  dont  ils  ont  éié privé..  ;  j'entends  que  ces 
secours  soient  administré.,  avec  célérité  et  donné...  gra- 
tuitement à  tous  indistinctement,  et  je  serais  a jfii</..  si 
j'apprenais  qu'on  eût  oubli...  un  seul  homme.  Qu'ils 
sachent  que  je  les  aime  tous  comme  mes  eufants. 

Les  élèves  feront  l' analyse  ci-après  : 

Les  louanges  qu'on  leur  a  données  étaient  méritées. 

Exercice  correspondant  à  la  xve  composition. 

Lorsque  mes  frères  sont  arrivé..,  j'avais  fini  mon  tra- 
vail.— Quand  nos  amis  viendront,  ils  seront  reç..  avec 
honneur.— Tandis  qu'élevé.,  au  comble  de  la  gloire  les 
justes  recevront  la  récompense  du.,  k  leurs  travaux,  les 
méchants,  mépris.,  repouss..  et  rejet,  loin  du  Seigneur, 
seront  rédui..  aux  pleurs  et  aux  larmes. — Les  mauvais 
livres  que  cet  enfant  a  acheté.,  qu'il  a  lu..  Qi  relu.,  lui 
ont  corromp..  le  cœur,  et  malheureusement  il  les  &  prêt.. 
à  d'autres  qui  les  ont  reç...  avec  empressement  et  les 
ont  ht.,  avec  avidité,  ne  sachant  pas  qu'ils  fussent 
capables  de  leur  nuire. 

Les  élèves  feront  V  analyse  ci-après: 

Les  soins  que  la  Providence  nous  a  prodigués  sont  admirables. 
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SUR  L'ADVERBE. 

Glc  Exercice. 

Zes  élèves  souligneront  les  adverbes  ci-dessous. 

J'ai  déJ!\  fini. — Mon  ami  oublie  facilement  le  mal. — 
J'aime  nneux  me  taire  que  de  parler  mal-à-propos — 
L'égoïsme  et  la  charité  ne  se  rencontrent  jamais. — Il  ne 
faut  pas  s'impatienter. — Je  partirai  aujourd'hui  et  vous 
partirez  demain. — Pendant  que  je  traversais  la  forêt, 
tout-ii-coup  un  bruit  confus  se  fit  entendre  au  loin. — Je 
vous  écrirai  après  demain  au  plus  tard. — Où  vous  trou- 
vcrai-je  ? — Depuis  peu  j'ai  appris  cette  nouvelle. — I! 
s'est  tout-à-fait  mépris. — On  doit  toujours  parler  pru- 
demment.— Il  se  trouve  très-bien  ici. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

L'esprit  chagrin  n'est  jamais  content. 

SUR  LA  PRÉPOSITION. 

G2o  Exercice. 

Les  élèves  souliyncront  les  prépositions  ci-dessous. 

Semblable  à  son  père.— -Utile  à  son  ami. — Les  fruits 
de  cet  arbre. — "Veillez  sur  vous-même. — Conduisez-vous 
avec  prudence. — Comment  être  heureux  sans  amis  ? — 
Nous  ne  serons  jamais  sans  défauts. — L'intempérance  est 
opposée  à  la  santé. — Combattre  pour  la  patrie. — Travail- 
ler pour  soi-même. — Vaincre  ses  ennemis  l'un  par  l'autre. 
— Monter  sur  sa  chaise. — Gémir  dans  les  fers. — Regar- 
der vers  le  ciel. — Les  pluies  qu'il  a  fait  ont  nui  à  la 
récolte. — Je  partirai  après  vous  et  je  reviendrai  avant 
vous. — Aller  derrière  lui. — Pendant  la  guerre. — Parmi 
les  amis. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 
Les  injustices  qu'ils  se  sont  reprochées  ont  été  réparées. 
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SUR  LA  CONJONCTION. 

63e  Exercice. 

La  élèves  S'mligneront  les  conjonctions  ci-dessous. 

Je  ne  veux  ni  ne  dois  ni  ne  peux  obéir. — Lors- 
que je  vous  ai  dit,  et  que  je  vous  ai  assuré  que  vo- 
tre ennemi  vous  surprendrait,  je  ne  me  suis  pas 
trompé,  ainsi  que  le  prouve  l'expérience. — A  moins 
que  vous  ne  soyez  utile  et  même  nécessaire,  vous 
ne  serez  pas  recherché. — Je  crois  que  vous  pouvez 
compter  sur  sa  parole,  du  reste  je  n'en  réponds  pas. 
— Il  faut  aimer  la  vertu  parce  que  Dieu  l'ordonne 
et  [qu'il  récompensera  ceux  qui  lui  auront  obéi. — Je 
le  veux  bien  puisque  vous  le  voulez,  néanmoins  je 
pense  que  vous  vous  en  repentirez. — J'irai  vous  voir 
si  toutefois  j'en  ai  le  temps. 

Les  élèves  feront  l'anali/se  ci-après  : 

Les  vertus  humaines  trouvent  ordinairement  leur  tombeau 

dans  rorgueil. 

64e  Exercice. 
Les  élèves  souligneront  les  conjonctions  ci-dessous. 

Comme  l'ambition  n'a  pas  de  frein  et  que  la  soif 
des  richesses  nous  consume,  il  s'ensuit  que  le  bon- 
heur nous  fuit  à  mesure  que  nous  le  cherchons. — 
Dieu  a  établi  des  récompenses  et  des  châtiments  afin 
que  les  bons  soient  encouragés  et  que  les  méchants 
soient  retenus. — Qui  devons-nous  plus  craindre,  ou 
l'animal  qui  dévore  le  corps,  ou  l'impie  qui  blas- 
phème, ou  l'athée  qui  nie,  ou  le  scandaleux  qui  en- 
traîne.— L'amitié  disparaît  dès  que  l'estime  est  dé- 
truite ? — Dieu   permet   que   nous   souffrions   afin,  que 

ous  méritions   sa  grâce  en  ce   monde  et  sa  gloire  en 

autre. 
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Les  élèves  feront  Vanali/se  ci-après  : 
La  vanité  ébranle  les  vertus  quand  elle  ne  les  renverse  pas. 
Exercice  correspondant  a  la  xvic  composition. 

Les   élèves   mettront  au  ^^luriel    les   mots  en  italique 
et  feront  Vaccord  qui  doit  en  résiUter. 

Daus  la  plante  la  racine  étant  presque  toujours 
dérobée  aux  regards,  le  feuillage  seul  lui  donne  le  ca- 
ractère ;  il  croit  avec  elle,  la  dirige  dans  les  airs  où  il 
protège  de  son  abri  les  tendres  rameaux;  chargé  de  fonc- 
tions importantes,  il  est  à  la  fois  le  pourvoyeur  et  Y  or- 
nement des  tiges  auxquelles  il  communique  son  halan- 
cernent  onduleux  )  varié  dans  ses  rapports  comme  dans 
SCS  teintes j  il  se  groupe,  se  divise  et  étale  avec  grâce  ses 
agréables  guirlandes. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Les  méchants  ne  sont  pas  heureux,   quoiqu'ils  prospèrent 

quelquefois. 

DÉRIVATION  DES  MOTS. 

65e  Exercice. 

Les  élèves  écriront  les  mots  ci-dessous  avec  celui  duquel 

ils  dérivent. 

Exemple.  Abricotier,  — Accorder,  —Ac- 
quitter,   —Apprêter,  —Appuyer, —Ap- 
titude,   — Arpenter, Arrêter,  — —Artis- 
te,    —Arcade,  —Assignation,  —Avi- 
ser, ......  — Argenter,  — Amasser,  — Attri- 
bution,  —Abriter,  

Les  élèves  front  V  analyse  ci-après: 

La  science  est  un  trésor  si  précieux  !  Vous  l'acquerrez  si 

vous  aimez  l'étude. 


QQe  Exercice 

Zes  élèves  écriront  les  mots  ci-dessous  avec  celui  duquel 

ils  dérivent. 

Cabaretier,  -—Canarder, -—Cadenasser, .. . . 

--Camper,  —Caqueter,   — Compasser, 

—  Colorier,  —Créditer,   —Crocheter,  

—Débiter,  —Dégoûter,  —Draper, — 

Damasser,   —Darder,   —Doigter,    — 

Ecarter,  — Débarrasser,    ......  — Dédire,  ....ï.  — 

Eclater,  —Cacheter, —Engraisser,  ..!!'!  — 

Excessif,  —Expertise,  —  Extraire,  — 

Exactitude, 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Quels  que  soient  les  attraits  de  la  paresse,   quelques-uns  de 
nos  élèves  ont  su  l'éviter. 
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67e  Exercice. 


Les  élèves  écriront  les  mots  ci-dessous  avec  leurs  dérivés. 

Hiverner, —Horizontal, —  Impunité 

— Indigoterie,  — Indultaire,  —Jeter' 

—Joncher,  —Lassitude,  — Liarder,  ..'...'.*  111 

Lamentation, Moroquiner,  Muscler  

Publier, —Paysage, —Plier —Plom- 
ber,   -Poignarder,  —PoHcer, —  Polir 

...^.— Portier,  —Préciser, —Prévôté, .' 

— Primatial, —Profitable, —Professer,  ... 

— Profondeur,  ......  Progressif,  

Les  élèves  feront  V  analyse  ci-après  : 

Quand  aux  victoires  que  C3  prince  a  remportées,  elles  ont 

immortalisé  son  règne. 
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68e  Exercice. 

Les  élèves  écriront  les  wots  ci-dessous  avec  leurs  dérivés. 

Seconder,  — Salutation, — Sangloter, 

—Sensation,    —Serpenter,   —Sourcilleux, 

— Sourdement,  — Subitement,   — Sur- 
prise,     —Souricière,   —Tamiser,  —Tarder, 

Torse,  —Trafiquer,   —Tricoter,   

— Tripoter,  Vacciner,  ...... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Pourrait-on  croire  qu'il  se  soit  fait  tant  d'ennemis,   tout 
homme  de  bien  qu'il  est  ! 

Exercice  correspondant  à  la  xviie  composition. 

Les  élèves  écriront  les  mots  ci-dessous  avec  leurs  dérivés. 

Bondir,    —Bâter,    —Créditer,   — 

Draperie,  —Exploiter,  Fusiller,  Galo- 
per,   —Hasarder,  ......  —Bizarrerie, — Ma- 
gistrature,    —Marchandise, —Mortel,   

—  Poterie,  —Reposer,  — Tapisser, — 

Universel,  —Flanquer,  

Les  élèves  feront  Vanalyse  ci-après: 

Les  fruits  de  la  vertu  sont  doux,  ceux  du  vice  sont  amers. 

REDOUBLEMENT  DES  LETTRES. 

ODe  Exercice. 

Les  élèves    remplace^'ont    Vastérisque  V^  par  un  ou 

deux  bb. 

Les  fonctions  a*atiales.— L'année  sa*atique.— La  tour 
de  Ba*el.— Le  cerf  aux  a-^ois. — Le  ca*estan. 
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ou 


2°  par  un  ou  de^ix  ce. 

L'a*adémie  française. — Uo*can  Pa*ifique. — L'a*ent 
plaintif. — L'a*ueil  gracieux. 

3°  par  un  ou  deux  dd. 

La  re*ition  des  comptes. — Il  a  fait  ses  a*ieux. — Le 
ié*acteur  du  journal. 

4°  par  une  oit  deux  ff. 

Le  crime  a*reu^. — Lo  mauvais  e*et. — L'e*usion  du 
sang. — La  juste  dépense. — La  grande  di*6rence. — 
L'o*ense  criante. — Le  pro*esseur  habile. — La  bou*on- 
nerie  ridicule. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Nous  partirons  quand  vous  voudrez. 

70e  Exercice. 

Les  élèves  remplaceront  l* astérisque  1°  par  une  ou  par 

deux  11. 

Les  a*iments  sains. — L'a*ée  du  jardin. — Les  bonnes 
a^umettes. — La  règle  d'a'^'iage. — L^i*égation  du  juge. 

2°  par  une  oît  deux  mm. 

L'habile  co*erçant. — Les  bons  co*estibles. — Voici 
un  fait  co*ique. — Le  co*is  de  magasin. — Le  co*ité 
cantonnai  — Ce  meuble  est  co*ode. — La  co*ète  paraît. 

il°  par  une  ou.  deux  nn. 

Le  cô^'^e  tronqué. — Les  méchants  sont  de  co*ivence. — 
Les  co*ais«ances  utiles. — L'i'^'ocence  origi*elle. 

4°  par  un  ou  deux  pp. 

L'o*inion  publique.— Les  leçons  bien  a*rises. — L'opu- 
lence des  riches, — Le  service  mal   a*récié. — Le  danger 
^  a*erçu. — Les  côtés  o*osés. 

b°  par  une  ou  deux  rr. 

Le  te*ain  a*ide. — L'a*ivée  d'un  ami. — L'a*osoir  neuf. 
— Le    bon    cha'''iot. — La    bonne    cha*ette. — Le    large 
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co*idor. — L'e*eur    reconnue. — L'homme    d6*outé. — La 
zope  to*ide. — Le  bon  paroissien. — La  ve*e*ie  de  Givors. 

Les  élhves  feront  V analyse  ci-après  : 

Le  prodigue  sera  réduit  à  frapper  à  la  porte  du  riche, 


TERMINAISON  DES  MOTS. 

71e  Exercice. 

Les  élèves  placcrojit  les  lettres  a  oit  e  en  place  de 
Vastèrisque. 

L'*ntidote  du  poison. — Il  est  *nticbé  dans  son  s*n- 
tiiûent. — Les  denrées  sont  chères, — L'^^^mbrasement  de 
Sodôme. — T7*mbarras  des  aiFaires.-— Les  terres  ensemen- 
cées—La bonne  *mpeigne. — L'ambassadeur  de  France. 
-  -L'*mbîtion  est  un  vice  dangereux. — L'ambul^nce.T— 
L'animal  *mphibie. — L'habit  *mple. — Les  *ngoisses  de 
la  douleur. — L'*ntichambre. — Les  *ntennes  du  limaçon. 
— L'*mbonpoint. — L' embellissement. — La  v*nte  à 
l'*ncan. — Le  jeune  f*nftiron. —  La  f*nge  des  rues. — -Le 
v*nt  est  grand. — Cet  homme  se  v*nte. —  f*nte  de  la 
glace. — La  fr*nge  de  la  robe. — L'incid*nt  survenu.-— Le 
tribunal  incompétent. — L'enfant  vigilant. — Le  néglig*nt. 
— L'inf*nterie  légère. — Les  j*mbons  de  Bayonnc.— La 
l*nce  du  soldat. 

Les  élèves  feront  V  analyse  ci-après  : 

L'impunité  autorise  les  méchants. 

72e  Exercice. 

Lès  élèves  compléteront  les  mots  ci-dessous. 

L'appara...,  l'assaoîna...,  l'attenta...,  le  repa...,  l'avo- 
ca...,  le  rama...,  le  candida...,  le  novicia...,  l'échala..., 
l'odora...,  le  caneva...,  le  pla...,  le  pontifica...,  le  potenta..., 
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le  prima...,  lo  lila...,  le  raba...,  rembarra...,  le  résulta., 
le  scéléra...,  lefatra.,.,  le  solda...,  le  plâtra...,  levicaria... 
le  frima...,  le  viva...,  le  trépa...,  le  matela,..,  la  rai..,  la  bai... 
lacrai...,  laplai...,rextraî...,leforfai...,  Tivrai..., lapai... 
du  solda...,  la  perdri...,  la  bergeri...,  la   brebi...,  la  four 
mi...,  l'épi.  .,  la  pédanteri...,  l'ennui...,  la  nui...,  la  vu... 
la  vertu...,  la  tribu...,  la  lieu...,  la  joi...,  la  poi...,  le  foi .., 
la  loi..,  la  paroi...,  l'idé...,  la   cité...,  la  poigne...,   la 
dicté...,  la  capacité...,  la  vérité...,  la  cherreté...,  la  jeté... 
la  pelleté,..,  la  porté...,  la  fixité...,  la  fierté...,  la  poté... 
la  stérilité...,  la  fusé...,  la  risé...,  le  boudoir...,  l'espoir... 
le  soir...,  le  réfectoir...,  le  dortoir... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-aprls  : 

L'utile  est  préférable  à  Tagréablc. 

Exercice  correspondant  à  la  xviiie  composition. 

Les  élèves  plagieront  les  lettres  fi  ou  e  en  'place  de 
Vastérisque. 

La  vigil*uce,  la  confid*nce,  r*ntidote,  roblig*nce, 
l'exigence,  l'existence,  l'épou vantail,  compét*nt,  postu- 
l***nt,  i'indép*nd*nce,  la  veng*nce,  l'excell*nce,  l'élo- 
quence, innoc+rament,  la  r'^'nçon,  r'*"mbJ.tion,la  vend+nge, 
fréf|U'*'mmcnt,  languiss'''mment,  la  complais'''nce,  lej"*"m- 
bage,  la  l'^'mpe,  prud''*mment,  le  l'^'ndemaiu,  la  prud"*"nce, 
la  tcnd+nce,  le  m'*"ndataire,  la  m'^'mbrane,  le  p+mphlet, 
il  rép'''nd,  il  ép''"nche,  la  confi+nce,  la  médis+nce,  le  r'^'ng, 
lo  t'^'mbour. 

Jjds  élhvesferoni  V analyse  ci-après  : 

Le  souvenir  d'un  bienfait  est  doux  à  la  mémoire. 

7oe  Exercice. 

Les  élèves  écriront  en  place  de  Vastêrisque^  les  syllabes 
suivantes:    «ION-  SSION,  TION,  CTION-  XION,  etc. 

'  7  7  7  7 

Asper*,  abstrac"*",  absolu"^,  admi*'',  agita"**,  commi''', 
commo"*",    comple"*",    componc'*',    conce,    conçu"*",    con- 
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damna*,  confec*,  confe*,  congréga*,  contor*,  convul*, 
correc*,  conne*,  diraon*,  discu*,  dispensa'»',  disper*, 
expre*,   expul*,  extor*,  cxpen*,   exalta*,  exten*. 

Les  élève»  feront  V analyse  ci-après  : 

La  religion  agrandit  l'âme  qui  la  pratique. 

74e  Exercice. 

Les   élèves    écriront,    en  place    de   l'astérisque,    les 
8i/llahes  :  siON,  ssiON,  tion,  xion,  etc. 

Fonda*,  forma*,  flu*,  fonc*,  génufle*,  immer*, 
impre*,  impul*,  indiscré*,  interce*,  interver*,  inter- 
ven*,  opposi*,  oppre*,  permi*,  popula*,  posse*, 
proce*,  profc*,  répul*,  réputa*,  réirapre*,  soumi*,  su- 
bordina*,  succe*,  suppre*,  tribula*,  traduc*,  transgre*, 
usurpa*. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

L'homme  de  bien  fait  le  bonheur  de  ses  semblables. 

75e  Exercice. 

Les    élèves  écriront,    en  place   de    Vastérisque,    les 
lettres  c,  S,  ss,  ou  z. 

Bra*e,  besa*c,  bona*e,  (calme),  bona*e  (trop  bon),. 
bruni*oir,  bro*e,  cen*eur,  cuira*c,  fila*e,  grima*e, 
effica*e,  exce*if,  exclu*ion,  excur*ion,  expul*ion, 
popula*e,  préfa*e,  rosa*e,  surfa*e,  terra*e,  vora*e, 
disgra*e,  impa*e,  na*c,  récompen*c,  dépen*e,  ré- 
gen*e,  défen*e,  balan*oire,  hame*on,  régli*o,  blai*e, 
fournai*e,   niai*e,   sei*e,   trei*e,   hori*on. 

Les  élèves  firont  r analyse  ci-après  : 

Nous  estimons  toujours  l'homme  vertueux. 
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76e  Exercice. 

Les  élhves  écriront,  en  place  de  V astérisque,  les  lettres 
c,  s,  ss,  ou  se. 

Allégre*e,  espèce,  fortere*e,  liardie*e,  juste*c,  niè*e 
piè*e,  noble*c,  parère,  prince*e,  calice,  cicatrice,  ^ 
compli'^e,  couli*e,  édifice,  frontispice,  hospi*e,  inali*e, 
nourrice,  novice,  office,  poli*e  précipite,  préjudice, 
supplice,  sacerdo*e,  eiido*é,  bo*e,  fau*e,  for*e,  dé- 
penser, larabri+er,  esquiver,  acquie+er,  bro+er^  né- 
gocier,  ver+er. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 
Nous  devons  craindre  la  justice  d'un  Dieu  justement  irrité. 

Exercice  correspondant  à  la  xixe  composition. 

Les  élèoes  remplaceront  V  astérisque  par  s,  ss,  sc,  X,  C,  etc. 

La   juste    appréhcn+ion. — L'omi^'ion     des    devoirs. 

L'inver+ion   de  la  plira+e.— La  profe+ion  de  foi. — 

I>a  progre+ion  des  nombres.— La  réimpre+ion  d'un 
ouvrage. — La  récréa+ion  des  élèves. — La  recréa+ion 
d'une  rente. — La  collec'''ion  des  ouvrages. — La 
génuflexion  respectueuse. — La  comple''"ion  délicate. — 
L'expia'ion  des  fautes.— La  flu-^ion  dangereuse.— 
La  malédic+ion  du  ciel— L'oppre+ion  du  pauvre.— 
La  succe+ion  du  père.— L'exten+ion  de  Tor  est 
prodigieuse. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Vous  obtiendrez  une  réponse,  si  vous  êtes  dociles 

HOMONYMES. 

77e  Exercice. 

Les  élèves  désigneront  h  signification  des  homonymes 
stiivants. 

Exemple.  AcJie,  herbe  j  Itacluif  outil. — Ancre...  encre... 
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— Avant...  avant... — Alêne...  haleine.,. — Bonace..,  bo- 
nasse...— Bon...  hond... —  Chair...  cher...  chaire... — 
Clair. . .  clerc. . . —  Cor. . .  corps. . .—  Cour. . .  cours. . . — Craint 
...  crin... —  Cuire...  cuir... — Dessein...  dessin... — Doit... 
doigt...— Don...  dont...—Ecot...  écho...— Envie...  à  l'en- 
yi...  Faîte...  faite... — Faix...  fait... — Forêt...  foret... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après: 

L'hommo  communique  sa  pensée  par  la  parole. 

78e  Exercice. 

^  Les  élèves  désigneront  la  signification  des  homonymes 
ci-dessous. 

Exemple.  Grâce.y  faveur,  secoure,;  adi.  féminin. — 
Goâte...  goutte...  goutte  à  goutte...— Hâle...  halle...— 
Mote. . .  hotte. . .—Jtûne.. .  jeune. . .—  Lait. . .  laid. . . — Leg» 
...  lé...— Leur,  leurs...  leurre...— Lent...  Laon...— Maître 
...mètre...  mettre..,— Mâtin...  matin...— Mois...  moi... 
Mont...  mont...— Mur...  mur...— Mal.,  mâle...  malle... 
— JVaît...  né...  net... 

Les  élèves  feront  V  analyse  ci-après  : 

Vous  i-encontrez  des  difficultés?  II  f-iut  les  vaincre. 

79e  Exercice. 

^  Les  élèves  désigneront  la  signification  des  homonymes 
Cl' dessous. 

• 

^Exemple.  St-ène,  événement,  acte;  cène,  repas.— 
ibeine...  saine...— Statues...  statuts...— Tâche...  tache... 
—Très...  traits...— Tante...  tente..,- Tamt...  tend...  tan... 
temps..,— Vam,.,  vint...  vin...  vingt...-^Vaine.,.  vei- 
nes...—Vert...  ver...  verre,.,  vers.,,— Voix,.,  voie..,  vois... 
toit,.. —  Mec.  vis... 

Les  élèves  feront  Tanalyse  ci-après: 

Ces  personnes  sont  vertueu.ses,  je  les  estime. 
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SYNONYMES. 

80e  Exercice. 

'  Les  élèves  écriront  les  synonymes  des  mots  ci-dessous. 

Exemple.  Adroit^  habile. — Affliction. — Affront. — 
An.  — Ancêtres.  — Assurer.  —  Banqueroute.  — Beau. — 
Oahale.  — Cabaret.  —  Casser.  — Courage.  — Félicité. — 
fureur. — Génie. — Insolent. — Près. — Reconnaissance. — 
Remède. — Rendre. — Respect. — Retenue. — Rêve. — Réus- 
site.— Satisfaction. — Savant. — Sonnet. — Sot. — Suj)er- 
Je.  —  Mar/nifique.  —  Surface, —  Vaste. —  Traité. —  Vice 
—  Oscillation. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

De  h  générosité  annonce  une  belle  âme. 

Exercice  correspondant  à  la  xxe  composition. 

Les  élèves  désigneront  la  signification  des  homonymes 
ci-dessous. 

Ancre.,  encre. . . —  Cor. . .  corps.., — Ucot. . .  écho. . . —  Geai 
...  jet... — M'ont...  mont... —  Grâce...  grasse.. — Lait..,, 
legs...  lé... —  Cent.,,  cens...  sang.,,  sans...  sens... —  Ver.,, 
verre. . . —  Voix. , .  voie. . ,  voit. . .  vois. . . —  Vice. . .  vis. . , 

Les  élèves  feront  V  analyse  ci-après  : 

Des  biens  périssables  ne  firent  jamais  le  bonheur  de  Thonmie. 

RÉCAPITULATION  GÉNÉRALE. 

NOM- 
81e  Exercice. 

Les  élèves  mettront  au  singidier  lec  mots  en  italique, 

Los  2^uits  du  hameau. — Les   lamhris  bronzés. — Les 
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j>QÎds  de  deux  livi-'îs. — Les  encens  du  Levant. — Los  ïcga 
pieux. — Les  entrepots  de  vin. — Les  remords  de  la  cons- 
cience.— Les  mors  du  cheval. — Les  adjoints  au  maire. — 
Les  bords  de  la  rivière. — Les  c<9?y7*s  d'histoire, — Les /téro* 
victorieux. — Les  enclos  du  jardin. — Les/or^s  de  la  place. 
— Lesypwxde  l'enfance. — h^i^lois  de  l'Etat. — Les  a  y /s 
du  père. — Les  châssis  de  la  croisée. — Los  commis  du 
magasin. — Les  croquis  du  plan. — Les   mets  de  la  table. 

Les  élèves  feront  VanaJi/se  ci-api-^s  : 

Pu  goût  et  de  Tapplication  forment  le  bon  élevé. 

82e  Exercice. 

Les  élèves  mettront  au  simjulier  ?es  noms  en  italique. 

Les  matelas  en  laine. — Les  galetas  de  la  maison. — 
Les  embarras  des  affaires. — Les  compas  du  géomètre. — 
Les  cadenas  de  la  malle. — Les  religieux  profès. — Les 
2'>anaris  douloureux. — Les  soupiraux  de  la  cave. — Les 
verrous  de  la  porte. — Les  pilotis  du  pont. — Les  remis 
gras. — Les  p«?'o/sdu  verre. — Les   soutiens  du  pauvre. — 

Les  poids  do  l'horloge. — Les  poix  de   Bourgogne. Les 

charrois  de   corvée. — Les   villageois   du  hameau. — Les 

bourgeois  de  la  ville. — Les   convois   pompeux Les  en^ 

j^rm «s  précieux — Les    rabais   du   pain Les   relais   de 

treize  kiiomotres — Les  succès  des   affaires ^Les  progrès 

de  l'enfant.— Les   regrets  des  fautes -Les   décès  dou- 
loureux. 

Les  élèves  feront  Vanal?/se  ci-après  : 
Étudier  constamment  c^est  prendre  le  chemin  do  la  science. 

83e  Exercice. 


Moue 


Les  élevés  mettront  1',  le  ou  la  âevqnt  les  noms  en  ita- 
Wïessous 


et/e 


n  /•fnn^f 


frimas  et  ...  vfi^jlas  de  ...  hiver 


cmirfelas  du 
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boucher — ..  hocaï  en   verre  blanc amas  de  grains 

...  car,ev2s  du  discours.—...  logis  de  l'étranger ...  par- 
vis du  temple — ...  clou  de  la  porte précis  de  l'his- 
toire— ...  récit  de  l'aventure — ...  tapis  des  Gobelins 

renvoi  des  ouvriers.—...  parfum  du  Lovant— ...  ^^acarc/ 

do  la  chambre.—...  mention  des  prix ...  choix  de  bons 

livres désarroi  des  affaires.-...  octroi  des  comes- 
tibles.—... marais  fîxngeux — ...  palais  du  roi balai 

de  crin. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Vaincre  ses  passions  est  la  preuve  du  courage. 

84e  Exercice. 

Les  élèves  écriront  les  mots  ci-dessous  et  souligneront 
ceux  dont  Tii  est  aspirée. 

Hasard,  hâter,  hiitif,  hceto,  hégire,  hernie,  hétérogène, 
heureux,  heurtoir,  lur^o,  hache,  hiatus,  histoire,  hom- 
mage, homologues,  homonymes,  hoquet,  hortolage,  hotte 
(panier),  hôte  (qui  ref;oit  ou  est  reçu),  huit,  huppe,  hy- 
drogène, hydropique,  hutte,  honte,  hie,  hérisson,  hymne, 
habile,  haine,  hamac,  hameçon,  hanneton,  harangue 
bardes,  hareng,  harnais,  hiver,  hier,  horloge,  horreur' 
huile,  hygiène,  hypocrisie,  houssine,  houille,  haricots' 
baquet,  baie,  hors,  hospice. 

Les  élèves  feront  r analyse  ci-ap?ès  : 

Prier  et  veiller  est  le  moyen  d'éviter  la  tentation. 

Exercice  correspondant  à  la  xxie  composition. 

Les   élèves   remplaceront   Fastênsque  par  les   lettres 
convenables, 

^^  Non  content  d'excuser  ses  défauts  à  ses  propres  yeux, 
l'imp»-  parvient  au  funeste  excès  de  s'en  applaudir  :  il 
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appcl^  l'avarice  économ+,  la  procligalit+  générosif^,  la 
niédis-^ncc  zèlo,  la  parc+e  tranquillit"»-  cVâme,  la  colôro 
noblc+e  de  sentiment,  le  relâchement  indulg+nce,  la  ri- 
gueur exa-»-titude,  l'orgueil  dignit+,  la  iémôv'it^  courage  ; 
comment  alors  peuvent  être  contenu"*-  les  mtrigu  de 
l'+mbition,  les  usures  de  l'avarice,  les  vioFnces  de    a 


olle-mcme  ? 


Jjcs  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Trop  penser  à  ses  peines  les  multiplie. 
ARTICLE. 

85e  Exercice. 

Les  élèves  mettront  au  pluriel  les  mots  en  italique  et 
feront  accorder  les  articles  qui  s'y  rapportent. 

Donner  \mprix  à  V  enfant;  une  leçon  à  V  écolier  ;  ac- 
corder protection  t\  Vorphelin  ;  secours  à  V  indigent  ; 
appui  m  faible;  consolation  à  Vaffligé.^Yemr  de  la 
province.— ^ovtir  de  la  chamlre.^- Aller  à  la  ven- 
danne,- Acheicv  du  fruit—Yendre  le  vin.-hmey  a 
maison— Parcourir  la  rue.-VarlcT  à  réleve.-hmt  le 
fmmiY.— Courir  au  (fayi^e/.— Prendre  le  livre  le  plus 
leau.—L^  vérité  doit  toujours  être  dans  la  bouche  de 
Venfant.-^'LîJi  jalousie  produit  la  hairie,  la  dissension  et 
les  autres  passions  qui  causent  le  malheur  de  Vhommc. 

Les  élèves  feront  r analyse  ci-aprés  : 

Se  gloriîier  d'une  bonne  action  c'est  en  perdre  le  mérite. 

86e  Exercice. 

Les  élèves  mettront  au  iilurlel  les  mots  en  italique^  et 
feront  V  accord. 

J'ai  vu  un  oiseaw.— Je  vois  une  maiswî— Tu  possèdes 


"••€ 
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une  terre — Tu  as  fini  ton  cahier — Il  a  acheté  un  tliâ- 
teau — Il  a  paye   une   maison — Nous   avons   pris   un 

vaisseau — Nous    avons    fini    le    travail Voijs    avez 

arraché  un  arbre.  Vous  avez  également  oublié  la 
promesse  et  la  menace — Ils  ont  su  leur  leçon.  Il  a 
récité  un  verbe.  Ils  ont  gagné  le  prix.—J'&[  lu  un 
Journal.  J'ai  vendu  un  cheval — Tu  passes  un  canal. 
Tu  manges  un  fruit.— 1\  travaille  pour  Varscnal.  Il  a 
gagné  une  somme — Nous  entendons  une  voix.  Nous 
voyons  un  vaisseau.^Y oms  êtes  sous  le  drapeau.  Vous 
allez  au  champ — Ils  connaissent  le  détail  de  cette 
afi*aire. 

Les  élèves  feront  Vanali/se  ci-aprbs  : 

Se  venger  d'une  offense  tient  de  la  bassesse. 

87e  Exercice. 

Zes  élèves  mettront  au  singulier  les  mots  en  italique  et 

feront  C accord. 

J'ai  vu  arriver  les  enfants.— T\x   as  vu   récompenser 
les  écoliers.— Il  a  fini  1^:.  ^ages — Nous  avons  gagné  les 

récompenses — Nous   avons  appris    les  leçons Ils  ont 

fini  les  travaux — J'ai  écrit  des  lettres  à  mon  ami.— Tu 
as  reçu^  les  gazettas — Nous  avons  pris  les  livres.— Yq\x^ 

avez  vaincu  les  ennemis — Ils  ont  vendu  les  maisons 

Tu  as  évité  les  dangers.— Noua  avons  couvert  les  cahiers. 

Vous  avez  mangé  les  pommes — Ils  ont  fini  les  règles 

Ils  ont  acheté  les  fermes.— On  n'aimo  pas  les  menteurs 
et  on  déteste  les  trompeurs. 

Les  élèves  feront  V  analyse  ci-après: 

Mourir  pour  la  vertu  est  une  gloire. 

88e  Exercice. 

Les  élèves   mettront  au  pluriel  les  mots   en   italique 

et  feront  l'accord. 

Je  vais  h  la  vendange.~Je  viens  du  champ.— J^aï 
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vendu  le  fruit  du  verger.— 1\  faut  donner  l'aumône  à 
V indigent— On  donnera  des  livres  h  Venfant  le  plus  stu- 
dieux.—Le  courage  est  excité  par  Vœil  du  professeur.— 
Ce  malfaiteur  est  au  trihunal.—J)oxmQZ  ces  objets  à,  la 
personne  qui  les  demande. — La  vérité  doit  toujours  être 
dans  la  bouche  de  Z'ew/a7?^— La  jalousie  produit  la  haine, 
la  dissension  et  les  autres  passions  qui  causent  le  mal- 
heur de  V homme.— \5nQ  rapidité  que  rien  ne  peut  arrêter 
entraine  tout  dans  V abîme  de  l'éternité. 

Les  élèves  feront  V  analyse  ci-après  : 
Les  exemples  de  Jésus-Christ  nous  apprennent  ti  pardonner. 
Exercice  correspondant  à  la  xxiie  composition 

Les  élèves  compléteront  les  mots-cidcssous. 

La  passion  est  si  aveugle,  qu'elle  ne  cherche  pas  mê- 
me r?...  prétextes  pour  se  satisfaire.— Les  leçons  qui  plai- 
sent sont  toujours  /...mieux  suivies — Les  choses  qui 
étaient  l...  plus  agréables  aux  saints  étaient  celles  qui  l... 

conduisaient  à  Dieu Il   s'est  lavé  à  l'endroit  où  les 

eaux  sont  l...  moins  rapides.— Les  arts  des  premiers  be- 
soins ne  sont  pas  l...  plus  considérés — Le  meilleur  maître 
est  celui  dont  les  leçons  sont  /...  mieux  comprises— Cet 
auteur  embrasse  trop  d...  faits,  d...  matières  différentes. 

Les  élèves  feront  l'analyse  ci-aigres  : 
La  religion  nous  défend  de  conserver  le  souvenir  des  injures. 

SUR  L'ADJECTIF. 

89e  Exercice. 

Les  élèves  copieront  las  phrases  suivantes^  mettant 
fruit  au  lieu  de  pomme,  conte  au  lieu  ^f  histoire,  fleuve 
au  lieu  de  rivière,  mont  au  lieu  de  montagne,  femme  au 
lieu  (Z'homme,  écolièro  au  lieu  c/'écolier. 
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J*ai  mangé  une  pomme  bien  mûre,  douce,  fraîche, 
excellente,  délicieuse  et  tiès-savoureuse. — L'histoire  que 
je  connais,  quoiqu'un  peu  effrayante,  est  cependant  belle, 
intéressante,  agréable,  instructive,  édifiante  et  digne 
d'être  connue. — La  rivière  qui  arrose  ces  contrées,  quoi- 
que rapide,  profonde  et  dangereuse,  est  cependant  pois- 
sonneuse et  fort  fréquentée— Cette  montagne  élevée, 
escarpée,  rocailleuse,  sèche,  stérile,  déserte,  toute  nue  et 
infestée  de  serpents  et  de  bêtes  venimeuses,  possède  ce- 
pendant du  gibier  en  abondance. — L'homme  adroit, 
instruit,  gai,  vif  et  pétulant  que  je  connais,  est  cependant 
bon,  doux,  patient,  prudent,  discret,  humble,  tolérant 
et  plein  d'affabilité. — Cet  écolier  a  été  puni  et  privé  de 
ses  amusements  après  avoir  été  inutilement  menacé,  en- 
couragé, excité,  animé,  et  exhorté. 

Les  élèves  feront  l'analyse  ci-après  : 


Les  enfants  que  j'ai    entendus  réciter  savaient  bien  leurs 

leçons. 


i    i; 


90e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Quel...  personnes avez-vous  reçues? — Quel...  gens  sont 
venus  vous  voir  ?~Quel...  sont  vos  talents  '^—Quel..,  sont 
vos  connaissances  ? — Quel...  mut  les  marchandises  que 
vous  avez  payées  le  plus  cher? — Çwe/^w...  personnes 
sont  venues  vous  \oi\\—Quelqu...  élèves  sont  fort  ins- 
truits.— Nul...  pleurs  ne  sauraient  exprimer  ma  douleur. 
—Nul. . .  occupation  ne  convient  à  cet  enfant. — Nul. . . 
troupes  ne  sont  aussi  courageu...  que  les  nôtres. 

Les  élèves  feront  r analyse  ci-a2)rès  : 

Nous  devons  aimer  à  reconnaître  les  bienfaits. 


;•■  t   fj 


^    : 
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91e  Exercice. 

Les  élèves  mettront  au  pluriel  les  substantifs  ci-dissousy 
et  feront  accorder  les  adjectifs  qui  les  qualifient. 

Le  (?ro<ï  abbatial. — liQfour  banal — he  siyne  austral. 
Le  serment  baptismal. — V article  capital. — Le  point  col- 
latéral.— Le  yeît??e  commensal. — Le  droit  électoral. — Le 
^owi< équinoxial. — IjQ point  final. — Lèvent  glacial.— Le 
plan  ïàéul. — "Le  rapport  grammatical. — he  principe  im- 
moral.— Le  son  final. — Le  combat  naval — Le  cierge  pas- 
cal.— Le  rapport  social.— L'azV  théâtral. — Le  détail 
trivial. — Ïj  ordre  exprès. — Le  trjws  fatal. — ^t  usage  lo- 
cal .  — IjC  fru it  colonial . 

Les  élevés  feront  V analyse  ci-après  : 

Beaucoup  do  gens  préfèrent  le  temps  à  l'éternité. 

92e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique  ci- 
dessous. 

La  vérité  seid. . .  le  fait  parler,  nul. . .  mensonge  ne 
sort  de  sa  bouche. — quel...  sont  vos  occupations  ?  quel... 
emplois  exercez-vous  ? — quel...  est  votre  patrie  ? — 
quel...  est  votre  opinion  ? — En  quel...  état  sont  vos 
affaires? — Quel...  (\mq  soient  vos  desseins,  </îfe/...  que 
soit  votre  emploi;  quel...  ({mq  soient  vos  idées  j  quel... 
que  soit  votre  résolution. — Cet  homme  ne  possède 
que  quclqu...  arpents  de  terre  et  quelqu...  pauvres  mai- 
sons.— Le  remède  est  quelquefois  />/...  que  le  mal  j 
ce  malade  se  portait  un  peu  mieux,  mais  maintenant 
il  est  2^1- '•  C[UG  jamais. — Si  vous  vous  trompez,  taat 
2n...  pour  vous,  votre  sort  en  deviendra  j?/... 

Les  élèves /eroni  V analyse  ci-après: 

Peu  d'enfants  profitent  des  leçons  qu'on  leur  donne, 
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Exercice  correspondant  à  la  xxiiie  composition. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

La  veste   et  le  chapeau  noir La  blouse   et  l'habit 

hleu Cet  habit  me  coûte  cent  franc,  non  com- 
pris la  veste  donné...  en  retour. —Voilà  des  bas  de 
soiewoiV Voilà  des  bas  on  soie  noir Nous  de- 
vons  éviter   les   impies   comme   des    pestes  puhU 

Ces   plantes  sont   bien   sèc Cette   pluie    est   dévas- 

tatri Ces     personnes   sont    nos   hienfaitri...^^çms> 

étudions  l'histoire  tur...  et  la  ^?'e...~Cet  homme  est 
\Qfavor...  du  roi;  cette  femme  est  la  favori...  de  la 
reine — Cette  personne  est  admiratri...  de  vos  ou- 
vrages—.lym-é...  au  pied  de  cette  montagne  escar^ 
pé...  mes  S''  i;îs  furent  inquiet...  et  même  troublé... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-api'ès  : 

Assez  de  personnes  sacrifient  l'honneur  à  l'entérêt. 

SUR  LE  PRONOM. 

93e  Exercice. 

Les  élèves  mettront  G^,  c',  se  or-  .^',  etc.,  en  place  de 
Vastérisque. 

La  plupart  des  hommes  au  lieu  de  "'"aimer,  de  "♦"... 
soulager,  de  "•"...  consoler,  de  "♦"...  supporter,  de  +ai- 
der  mutuellement,  +...sont  presque  toujours  haïs,  et 
persécutés  les  uns  les  autres  )  "«"est  le  péché  qui  est  la 
cause  de  +.mal.— "»•  qui  fait  le  bonheur  des  peuples 
•*"est  la  religion  pratiquée  dans  son  étendue— 
Craign  ,.  un  Dieu  vengeur  et  tout  "'*...  qui  le  blesse, 
■•"est  là  le  premier  pas  qui  mène  à  la  sagesse— "♦"est 
une  chose  louable  de  "•"...  rendre  utile  à  son  prochain. 
—L'homme  qui  '''estime  trop  lui-même  "♦"...  fait  mé- 
priser des  autres  et  ■*".,.  préparc  des  regrets:  "»"est  le 
sort  ordinaire  de  l'orguôilleux. 


\:' 
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Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Vous  aurez  suffisamment,  si  vous  êtes  modérés  dans  vos 

désirs. 

94e  Exercice. 

Les  élèves  mettront  CE,  C*,  S,  s',  SES,  CES,  etc,  en  place 
de  l'astérisque. 

L'homme  de  bien  ''..  reconnaît  à  la  grâce  de  +..  dis- 
cours, à  la  noblesse  de  *♦•..  sentiments,  h  la  tendresse  de 
son  cœurj+est  un  plaisir  d'écouter  ■*"..  paroles  et  de 
suivre  ■*■..  leçons. —  "'"'étaient  vos  amis  qui  "^''étaient  fait 
annoncer  par  "♦"..  enfants  que  vous  avez  vus.— "'"'en  est 
fait,  "♦"..  hommes  s'en  vont.— Que  deviendront  ■^..  riches 
avares,  '^..  savants  orgueilleux,  ■^..  hommes  de  plaisir, 
•»"..  tyrans  de  leurs  frères,  quand  il  faudra  paraître  de- 
vant Dieu  ?—  -«-'étaient  des  étrangers  qui  "*"..  racontaient 
les  uns  aux  autres  ''•..  qui  s'est  passé  "••..  jours  derniers 
entre  quelques-uns  de  '•'..  hommes  qui  ■*■..  font  gloire  de 
ne  rien  croire  et  qui  par  là  "«"'attirent  le  mépris  de  tous 
les  gens  de  bien. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-ojjrès  : 

Je  demande  beaucoup  d'application  pendant  l'étude. 

95e  Ï^XEROICE. 

Les  élèves  placeront  les  mots  celui  Cl,  CELUI-LA,  VOI- 
CI, VOILA,  suivant  le  sens  des  phrases  ci-dessous. 

La  nature  est  plus  encline  aux  plaisirs  qu'à  la  péni- 
tence, cependant  ..  lui  est  utile,  tandis  que...  lui  devien- 
dront funestes.— L'étoffe  vaut  mieux  que  le  cadis,  ce- 
pendant on  préfère  quelquefois  ...  a  ...  —Les  bons 
comme  les  méchants  sont  exposés  aux  épreuves,  ...  en 
abusent  souvent,  tandis  que  ...  en  profitent  pour  leur 
sanctification  —  Les  Lifidèles  comme  les  Catholiques  ont 
les  grâces  nécessaires  pour  se  sanctifier,   mais  ...  en  ont 


beaucoup  plus  que L*envie  et  le  repos  sont  à  une 

si  grande  distance  l'un  de  l'autre,  que  plus  on  approche 

de  ...  plus  on  s'éloigne  de L'exercice  modéré,  la  gaité, 

la  frugalité,  v....  les  trois  choses  capables  de  conserver  la 
santé  du  corps,  et  v....  les  moyens  de  conserver  celle  de 
l'âme  :  foi  vive,  espérance  ferme,  charité  ardente. 

Lc8  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Je  ne  poux  que  blâmer  votre  peu  de  vigilance. 
96e  Exercice. 

Les  élèves  placeront  les  mots  qui,  que,  dont,  lequel, 
etc.f  suivant  le  sens  des  phrases  ci-dessous. 

^  Tout  ce  que  Dieu  a  fait  a  son  utilité  :  c'est  une  vé- 
rité à  1...  il  n'est  pas  permis  de  se  refuser.— -De  deux 
hommes  d...  l'un  croit  à  l'immortalité  et  l'autre  la  nie, 
1..  est  le  plus  heureux?  Sans  doute  que  c'est  celui  d...  le 
sort  futur  est  assuré — La  Religion,  dont  on  méprise  les 
maximes,  peut  seule  nous  rendre  heureux. — Les  mou- 
tons, à  la  dépouille  d...  l'homme  doit  les  vêtements  d... 

il  80  couvre,  sont  des  animaux  bien  utiles La  lecture 

d...  je  fais  mon  amusement,  et  les  visites  q...  je  reçois 
ou  q...  je  rends,  font  une  de  mes  occupations. 

Les  élèves  feront  V  analyse  ci-après  : 

Ptoléméo  pensait  que  le  soleil  tournait  autour  de  la  terre. 

Exercice  correspondant  à  la  xxive  composition. 

Les  éUves  placeront  CE,  se,  ces,  ses,  CELUI-Cî,  etc. 

Cet  enfant  ...  est  brisé  les  jambes  en  tombant  de  ... 
mur — Chacun  a  .  .  défauts — Cet  homme  se  flatte 
et  ...  loue  continuellement  au  lieu  de  ...  mortifier  et  de 
...humilier — Ne  pourrait-il  pas...  faire  que  ...  jeune 
homme...  rendît  utile  à  ...  parents  en  ...  appliquant  plus 


il 
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sérîeusoment  à  ...  devoirs,  afin  d'acquérir...  connais, 
sances  sans  ...  il  no  sera  propre  à  aucun  emploi  ?—  La 
Géographie  et  la  Chronologie  sont  les  deux  yeux  de 
lilistoire;  pour  bien  étudier  cel...,  il  faut  Ôtre  guidé 
par  G6i... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  :  ** 

Le  Dieu  des  chrétiens  est  grand,  disaient  les  païens  ;  il  pro- 
tège les  siens. 

SUR  LE  VERBE. 

« 

97e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Il  est  difficile  d'appréci...  le  mérite  sans  Vapproch... 
de  prè3.~Ce  n'est  qu'après  avoir  exainin...  la  conduite 
dune  personne  qu  on  peut  sejlxe...  sur  l'idée  qu'on 
doit  en  avoir  et  se  détermin...  à  la  fréquen...  o^hl^han- 
(fo7î^...---Un  enfant  ne  doit  jamais  ^rnwye...  du  plaisir 
à  chante.,  des  chansons  profanes,  non  plus  qu'à  les 
entendre  c.7.a.^....^Quand  une  fois  on  a  comXc  .  à 
levé  .  le  masque,  qu'on  a  m^^m...  la  grâce,  qu'on  a 
..eclaujn...  les  bons  conseils,  on  ne  peut  que  Jégar...  et 
s  enfonc...  de  plus  en  plus  dans  l'abîme. 

Les  élèves  feront  V  analyse  ci-après  : 

La  foi   nous  apprend  qu'un  jour  chacun  recevra  selon  ses 

œuvres. 

08e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

qu  on  nous  a  donn...  à  copi...-. Cherche  (1)  à  s'élev 
au-dessus  des  autres/cr%  m  leur  condnUp  .i,7«^.  /Vn 
même  leurs  intentions,  c'est  le  fait  d"'un  très-méchant 
(Infinitin  ~     "       ~  ""  ' 
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homme— Déjà  on  avait  lev...  les  ancres,  on  entendait  les 
vents  souffl...,  on  voyait  les  voiles  ^'enfl...  et  les  vaisseaux 
travers  (1)  les  vagues  avec  une  vitesse  extraordinaire, 
lorsqu'un  ouragan  épouvantable  vint  non-seulement 
froubl.,  la,  joie  de  l'équipage,  mais  encore  éjmuvant... 
les  plus  intrépides  matelots. 

Zes  élèves  feront  V  analyse  ci-après  : 

• 

Titus  disait  qu'il  avait  perdu  sa  journée  quant  il  avait  passé 
un  jour  sans  faire  une  bonne  action. 

99e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Qui  vous  Sidonn...  cette  parole  dont  vous  av.. .  Pusage  ? 
vous  u'ave...  pu  vous  la  donn...  vous-mêmes  ;  vous  dev(2) 
doLiC  veil...  sur  vous  pour  V emploi/...  d'une  manière 
digne  de  celui  qui  vous  l'a  donn...,  afin  d'évit...  Iv.a  re- 
proches bien  mérlt...  que  le  Seigneur  aurait  à  vous 
a^ress...— Nous  devons  travail...  avec  soin  à  cidtiv...  le 
champ  que  le  Seigneur  nous  a  confi...^  c'est-à-dire  qu'a- 
près avoir  déracin...  les  mauvaises  herbes  qui  croissent 
dans  notre  âme,  nous  devons  y  en  sem...  de  bonnes,  les 
arros...y  et  veil...  h  leur  conservation  ;  cela  veut  dire  que 
nous  devons  travail...  à  nous  corrig...  de  nos  défaut  et 
ne  néglig...  aucun  des  moyens  qui  nous  sont  donn  .. 
pour  nous  sanctifi..,,  nous  perfectionn...^  nous  avano... 
dans  la  vertu,  coopér...  à  la  grâce  en  un  mot,  pour  amtr... 
notre  salut. 

Les  élèves  feront  P analyse  ci-après  : 
La  grammaire  est  l'art  d'exprimer  coirectement  ses  pensées. 
Les  élèves  compléteront  les  7nots  en  italique. 

100e  Exercice. 

Nous   devrions   nous  souvenir  sans   cesse   que   nous 
avons  un  Dieu  à  aim...  et  h  glorifi.,.,  les  saints  hpri... 

(1)  Infinitif.  (2)  Présent. 


î, 
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et  à  {mit... y  des  passions  h  domp . . .des  fautes  à  expi..., 
des  vertus  à  pratlqu...,  àQ^  grâces  à  demand...j\m 
temps  à  ménag...y\e  prochain  à  édiJi...,\G  monde  à 
mépris...,  une  éternité  à  médit...,  un  corps  à  mortif..., 
notre  âme  à  sawv...,  et  un  paradis  à  mérit... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Les  méchants  s'imaginent  que  tous  les  hommes  leur  ressem- 
blent. 


Exercice  correspondant  à  la  xxve  composition. 
Les  élèves  compileront  les  mots  en  italique. 

Dès  le  bas  âge  il  faut  s\tccoutum...h,  siirmont...8es 
inclinations,  à  triomph...dQ  ses  penchants,  à  support... 
avec  patience  les  adversités,  h>pardonn...h  ses  ennemis 
et  kpratiqu...\e  hien  selon  son  état  et  sa  condition.— 
Pour  plaire  à  Dieu  il  faut  évit. . .  le  péché, ^)ra%. . .  la  yot- 
tM,pardonn...  les  offenses,  aim...  ses  ennemis  et  pri.., 
pour  eux. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Je  dois  vous  apprendre  que  la  vertu  seule  rend  l'homme 

heureux. 


k'i 


101e  Exercice. 

Les  élèves  mettront  les  lettres  L  ou  LL,  T,  ou  TT,  en 
place  de  Vastérisque. 

Il  faut  que/épeZ-»-,  que  tu  épeV',  qu'il  êpeP,  que  nous 
épeV',  que  vous  éptV',  qu'ils  épe/-»-.— Autrefois  je  morce^, 
demain  ie  morcela .—EÏQX  il  étincel^,  demain  il  étincel^. 
—Il  géf  très-fort.— L'eau  se  cjèV" — Ces  fruits  gè-^eront 

si  on  ne  les  couvre x\utrefois  cet   enfant  cel"^  la  vérité, 

aujourd'hui  il  ne  la  cèl^  plus.— En  vain  cè'*'enons-nous  la 
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vérité,  le  Seigneur,   la  révélera  à   tout   l'univers Je 

nettoie  et  je   netto'^erai   eiic( 
beaucoup  d'ouvriers,  mais  j'c 
à  l'avenir. — J^cmpié'^erai,  ti 
pi"^,  vous  empie^j  ils  empv^. 

Les  élèves  feront  l'analyse  ci-a.jprh  : 

On  blâme  justement  le  pou  d'application. 

102e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Du  temps  de  Moïse  on  montrait  encore  les  tombeaux 
où  reposaient  les  cendres  béni...  d'Abraham,  d'Isaac  et 
pas  toujours  béni...  du  ciel— Le  roi  qui  le  hait,  veut  que 
de  Jacob — Les  princes  qui  ne  se  croient  sur  le  trône 
que  pour  faire  du  bien  sont  béni... de  Dieu  et  des  hom- 
mes.—Des  armes  qui  ont  été  béni...  par  l'Eglise,  ne  sont 
je  le  ha...— Il  désirerait  qne  chacun  le  ha...,  comme  il 
le  ha...  lui-mêmes— Le  hommes^o^ic...  valent  mieux  que 

les  hommes  ^Wi La  lecture  poli...(l^  les  esprits,  les 

bonnes  conversations  jpolL..(2)  les  mœurs.— Les  lois 
justes  etsages^îo/?:...  les  peuples.— Le  royaume  de  France 
flrrissait  sous  Charlemagne.— Les  sciences  ont  toujours 
j^+ri  sous  les  bons  rois — Il  faudrait  que  je  ^ms...,  que 
nous  tins... toutes  les  promesses  données. 

Les  élèves  feront  l'analyse  ci-après  : 

Louer  le  méchant  c'est  l'encourager. 

103e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  verbes  ci-dessous. 

Nous  con...ûmcs  un  projet   utile  ;  mais   nous   nous 
rncs  que  nous  ne  pourrions  l'effectuer J'ai  dû 


(*? 
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(1)  Du  verbe  poiir. 

(2)  Du  verbe  policer. 
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m'assnr. . .  de  la  vérité  avant  que  de  me  prononc. .  .—^'Sub- 
jonctif du  verbe  s'asseoir.  Que  je  m'ass...,  que  tu  t'as..., 
qu'il  s'as...'f  que  noua  nous  as...,  que  vous  vous  as..., 
qu'ils  s' as... '-'Imparfait.  Que  je  m'as...  que  tu.  t'as 
. . .,  qu'il  s' as. . .;  que  nous  nous  as. . .,  que  vous  vous  as. . ., 
qu'ils  s' as... 

Les  élèves  feront  l'analyse  ci-après: 

Perdre  le  temps  c'est  oublier  son  devoir. 

104e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  verbes  ci-dessous. 

Maintenant  }Q  crain...,  je  peîn...,  tu  crai...,  il  pei...; 
nous  craign...,  vous  peign...,  ils  craigne...,  ils  peigne... 
Hier  je  craign...,  je  peign...,  tu  craign...,  tu  peign...,  il 
craign...,  il  peign...;  nous  craign...,  voua  peign...,  ils 
craign...,  ils  peign...  Demain  ]e  peind...,  tu  peind...,  il 
peind...;  nous  peind...,  vous  peind...,  ils  peind... 

Les  élevés  feront  V analyse  ci-aprh  : 

De  ce  temple  sacré  tout  raconte  la  gloire. 

Exercice  correspondant  à  la  xxvre  composition. 

Les  élèves  compléteront  les  verbes  ci-dessous. 

Demain  je  paierai,  tu  i^a\...— Autrefois  je  courais,  tu 
cou...,  il  com...— Demain  ^e  courrai,  tu  cou...,  il  cour 
...;  nous  cour...,  vous  cour...,  ils  cour... —>SfO'e  voulais, 
je  courrais,  tu  cour...,  il  cour...— Main  nant  je  con- 
quier...,  tu  conquier...,  il  conquier...;  nous  conqu..., 
vous  conqu...;  ils  conqui...— ^w^re/ois  je  convainquais, 
tu  convainqu...,  il  convainqu...,  nous  convainqu...,  vous 
couvainqu...,ilsconvainqu...— i>emawi  je  restremdr. . .,  il 
vQ^ivQ\uà...— Maintenant  je  médis,  tu  médis,  il  médit  j 
nous  méd...,  vous  méd...,  ils  méd... 
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Les  éliiocs  feront  Vanali/seci-aj^rès: 

Henri  des  novateurs  abjura  les  erreurs. 
105e  Exercice. 

Verbes  avancer,  sujyjiUer,  plier,  néylûjer 
Maintenant    J'avance,  tu  avan...,  il  avanc    •  nnn« 

avan...,  il  avan  .;  nous  avan...,   vous  avan...,  ils  avan 
-Maintenant  Je  supp^z...,  tu  supp//..,  il  supp//      noua 
supp  ..,  vous  suppL.,  ^\^^VVll^--Auref&^^ 
tu  pli.     Il  ph....   nous  pli...,  vous  pli...,  ils  pH   t_n/ 

T'a:/>  *"Pl--'ilpli-  >  nou^pli.:.,  vou7pii...,1s' 
pll...^lwn/o^8Jemang.a/.,  tumang...,  il  mane  ~Tg 
négligm.^,tunéglig...,ilnéglig...     ^    '  "  "'^"g-    ^^ 

Zes  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

On  doit  des  malheureux  soulager  la  misère. 

106e  Exercice. 

Verbes  acheter,  nettoyer,  planchéier. 
Maintenant  y^Qh^t...^  tu  achet...,   il   achet    •   non. 

raaeûet..    Il  achet...;  nous  achet...,  vous  achet       il» 
achet...-i/„„,a,</«&que  j'achet!..,  .,ue  tu  achét 
que  nous  achet...,  que  vous  achet...,  qu'ils  ichei  .-a;V 
tenant  i<,nouoi...,  tu  netioî...  il  nettoi...;   nous  neU 

1  nm...~llfaut  que  je  nettoî...,  que  ta  net...,  qu'il  net 

-  c -,  j:,vi<.x.  i  anuiysc  ci-ajues  ; 

Tel  est  de  la  vertu  l'empire  admirable. 
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107e  Exercice. 
Verbes  courir^  accourir. 

Maintenant  je  cours,  ta  cour  ..,  il  cour...  ;  »»"-' 
V0U8  cour...,  ils  corxT...-Autre/ms  jo  cour...,  tu  cour..., 
n  cour... ,  nous  cour...,  vous  cour...,  ils  conv...-m.r  o 
cou...,  tu'  cou...,  il  cou...  ;  nous  «°«-..,^<'"  ,<=«"- '^', 
cour  -Demain  je  cour...,  tu  cour.  .,  il  cour  ;  noua 
IZ'"  vous  cour..  ,  ils  cour...-Jtote»««/  ,'accour  ., 
toaccou  ..,  il  accU...  Si  Je  pouvais,  ,'accour...,  u 
acco(.r...,ilaccour...;nou8  accour...,  vous  accour...,  Us 
aocour -/'/««<  que  j'accour...,  que  tu  accom-...,  qu  il 
accour...  ;  que  nous  accour...,  que  vous  accour...,  qu  ils 

accou... 

Les  élèves  Jeront  V analyse  ci-apres  : 

Celui  qui  met  un  frein  à  la  fureur  des  Ilots, 
Sait  aussi  des  méchants  arrêter  les  complots. 

108e  Exercice. 
Verbes  cueillir,  gratifier  Juir,  supplier. 
mer\e  cueil...,  tu  cueil...,  il  cueil...;  nous  cueil.... 
vous  cueil..,  ils  cueil...-Z>ma^.  je  cueil..,  tu  cueiU, 
il  cueil...;  nous  cueil...,  vous  cueil...,  ^Is  <î^^^\— ^^^^ 
ip  fn  tu  fu  ,  il  fu...;  nous  fu...,  vous  fu...,  ils  tu...— 
^|^5;Syefui...,  iu  fui...,  il  fui...J  nous  fui  vous 
fui...,  ils  M...--Autrefois  je  sup...,  tu  sup...,  il  sup..., 

nous'sup...,  vous  sup...,  ils  «^P-'-^^'^^-^^^^j^J^'^^n^ 
tu  gratif...,  il  gratif...j  nous  gratif...,  vous  gratif...,  ils 

gratif... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

•     Je  mets,  à  former  ces  enfants,  mon  étude  et  mes  soins. 

Exercice  correspondant  a  la  xxviie  composition. 
Les  temps  du  subjonctif  des  varies  s'asseoir  et  tenir.  ^ 
Présent,  î7/at.^  que  je  m'as..,  que  tu  t'as...,  qu'il 

B'as...;  que  nous  nous  ass...,   que  vous  vous  as2....  qu  Us 
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fi'ass...   Il  faut    que  jo   tien...,    que   tu   tien...,   qu'il 

tien...  ;  que  nous  ten...,  que  vous  ten...,  qu'ils  tien 

Imparfait,  que  je  m'ass...,  que  tu  t'ass...,  qu'il  s'ass!..  : 
que  nous  nous  ass...  que  vous  vous  ass...,  qu'ils  s'ass... 
—Imparfait,  que  jo  tin...,  que  tu  tin...,  qu'il  tin.  ; 
que  nous  tin...,  que  vous  tiu...,  qu'ils  tin... 

Les  élèves  feront  VanaJ^se  ci-aprh: 

Vois  de  ce  temple  saint  les  pierres  dispersées 
Et  du  Dieu  des  chrétiens  les  fêtes  profanées.* 

109c  ExF'-.-'TrE. 

Verbe.3  »emou>Gtr  o,t  iêao^ulrc. 

Maintenant  je  me  nieu...,    U\  U.  uicu...,  il  se  meu..." 

nous   nous  m...,  vous  vous  m...,  ils   se  meu //iVr  je 

me  m...,  tu  te  m...,  il  se  m...  ;  nous  nous  m...,  vous  vous 

m...,  ils  se  m Demain  je  me  mou...,  tu  te   mou...,  il 

se  mou...;  nous  nous  mou...,  vous  vous  mou...,  iis'se 
mou.. — Maintenant  je  ré«...,  tu   rés...,  il  rés...;    nous 

rés...,  vous  rés...,  ils  rés Autrefois  jo  rés...,  tu  rés...,  il 

rés...;  nous  rés...,  vous  rés...,  ils  rés ffiei-  )e  rés...,  tu 

rés...,  il  rés...;.  nous  rés...,  vous  rés...,  ils  rés Demain 

je  rés...,  tu  rés...,  il  ré5...;  nous  rés...,  etc. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-ajprès  : 

Les  principales  vertus  chrétiennes  sont  la  Foi,  TEspérance 

et  la  Charité. 

110e  Exercice. 

Verbes  louillirj  ourir  et  combattre. 

Maintenant  je  bou...,  tu  bou...,  il   bou...;  nous  bou... 
vous  bou...,  ils  hovL...—mer  je  bou...,  tu  bou...,  il  bou...- 

nous  bou...,  vous  bou...,  ils  bou Demain  je  bon...,  tu 

bou...,  il  bou...;  nous  bou....  vous  bou...,  ils  bou Main- 

tenant  je  cour...,  tu  cour,,.,  il  cour...;  nous  cour...,  vous 

cour...,  ils  cour i>ewam  je  cour...,  tu  cour...,  il  cour...; 

nous  cour...,  vous  cour...,  ils  cour Maintenant )q  aorn- 


|-| 
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))a^..y  fucombrt...,  il  comba...;  nous  comha...,  vous  com- 
!)«...,    ils  comha... y^IIier  je  combor...,  tu  comba..., 
♦îoraba... 


il 


Les  élèves  feront  l'analyse  ct-apriis  : 
La  paix  d'wne  boiine  conscience  est  la  plus  douce  satisfaction, 

111c  Exercice. 
Verbes  dlrefredùe,  înterdirej  contredire  ti joindre. 

Maintenant  }Q  di-,.,  tu  di...,il  di...;  nous  di...,  vous 
di...,   lia  di...— Je  redi...,   tu  redi...,   il  redi...  ;    nous 

redi...,    voup   redi...,    ils    redi J'intcardi...,    tu  in- 

terdi...,  il  interdi...  j  nous  interdi...,  vous  interdi..., 
ils  interdi...— -Je  contredi...,  tu  contredi...,  il  con- 
tredi...;  nous  contredi...,  vous  contredi...,  ils  contre- 
di...—MnWenaîi^  je  join...,  tujoin...,  iljoin...;  nous 
joi...,  vous  joi...,  ils  }o\...— Demain  je  join...,  tu 
join...,  il  join...;  nous  join...,  vous  join...,  ils  join... 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

L'origine  des  connaissances  de  l'homme  est  la  comparaison. 

112e  Exercice. 

Verbes  assortir  et  venfr. 

Maintenant  j'assortis,  tu  assor  ..,  il  assor...;  nous 
assor...,  vous  assor...,  ils  ^smr...— Autrefois  j'assor...  tu 
assor...,  il  assor...  ;  nous  lasor...,  vous  assor...,  ils  assor... 
^Ilicr  j'assor...,  tu  assor...,  il  assor..;,  nous  assor..., 
vous  assor...,  ils  assor.. .-^Ilier  je  vins,  tu  vin...,  il 
vin...;  nous  itn...,  vous  vîn...,  ils  viu...~/^  faut  que 
je  vien...,  que  tu  vien...,  qu'il  vien...  j  que  nous  veu..., 
que  vous  ven.  ,  qu'ils  vien... — Jl  faudrait  que  je  vin..., 
que  tu  vin...,  qu'il  vîn...j  que  nous  vin...,  que  vous 
vin....  au'ils  vin... 


Les  élèves  feront  V analyse  c 
Du  bonheur  pur  et  vrai  1' 


i-ajires  : 

Evangile  est  la  porte. 


)araison. 
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Exercice  correspondant  à  la  xxviiie  composition. 

Je  voudrais  bien  vous  obliger,  mais  il  faudrait  que 
je  le  pu...— Il  feint  de  te  chérir,  mais  il  faudrait 
que  tu  fus...  bien  aveugle  pour  t'en  laisser  impose... 
—Tu  ne  juges  pas  des  choses  comme  tu  en  juge..! 
ïmixeîoh.^Maintmaiit  je  vaincs,  tu  vain...,  il 
vain...  ;  nous  vain...,  vous  vain...,  ils  vain...— /i/eV  je 
vain...,  tu^vain...,  il  vain...  ;  nous  vain...,  vous  vain..., 
i\&  \Am.., —Demain  je  vain...,  tu  vain..  ,  il  vain...  ;  nous 
vain...,  vous  vain...,  ils  vain...— Je  me  dédis,  tu  te 
déd...,  ilsedéd...;  nous  nous  déd...,  vous  vous  déd...,  ils 
vse  déd...;— Je  me  dédie  (se  dévouer)^  tu  te  déd...,  il  se 
déd...;  nous  nous  déd...,  vous  vous  déd...,  ils  se  déd... 

.   Les  élèves  feront  Vanal^se  ci-après  : 

De  nos  vœux  innocents  les  anges  sont  témoins. 

113e  Exercice. 
Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Cet  enfant  a  toujours  reje^..  les  conseils  qu'on  lui  a 
donn...  et  il  les  reje«e  (1^  toujours— Quoique  ce  culti- 
vateur ait  déjà  je?...  sa  semence  en  terre,  il  en  jet^e... 
(1)  encore — Ce  coupable  amoncel...  (2)  crime  sur  crimëj 
et  il  en  amoncel...  (1)  encore  jusqu'à  ce  que  le  Seigneur- 
rappel...  (2)  à  son  tribunal,  ainsi  qu'il  en  a  appe?... 
tant  d'autres.— Pourquoi  ont-ils  appe?...  et  pourquoi 
appel...  (2)-ils  à  leur  secours?— Il  a  renouve/...  ses 
promesses,  il  les  renouvel...  (1)  encore. 

Les  élèves  feront  Vanahjse  ci-après  : 

Docile  à  la  voix  de  son  Dieu,  le  chrétien  sait  réprimer  ses 

nassions 


I! 


(1)  Futur.     (2)  Présent. 
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114e  Exercice. 

Terbeg  cordder,  déceler^  dêméhr  et  écartdcr. 

Maintenant  je  cord,..,  tu  cord...,  il  cord...,  nous  cord..., 
TOUS  cord...,  ils  cord... — Autrefois  }t  déc...,  tu  déc..., 
il  déc...— Demain  je  déc...,  tu  déc...,  il  déc...  ;  nous 
déc...,  vous  déc...,  ils  àéc-^ll  faut  que  je  dém..., 
que  tu  dém...,  qu'il  dém,..  ',  que  nous  dém...,  que  vous 
dém...,  qu'ils  dém... — Maintenant  j'écart...,  tu  écart..., 
il  écart...  ;  nous  écart...,  vous  écart...,  ils  écart... — 
Autrefois  y éc^Tt.,j  tu  écart...,  il  écart... — Demain  j'é- 
cart....,  tu  écart...,  il  écart...  ;  nous  écart...,  vous  écart... 
ils  écart... 

Les  élèves  feront  VanaJi/se  ci'02vcs  : 

Partout  les   effets  de  la  Providence  éclatent  avec  magni- 
ficence. 

115e  Exercice. 

Ces  personnes  achet...  (1)  les  mêmes  marchandises 
que  vous  avez  achet...  et  que  nous  achet...  nous-mêmes 
avant  hier. — Voici  le  terrain  que  vous  avez  nivel...,  que 
nous  nivel...  (2)  et  que  nos  employés  7iivel...  demain.— 
Les  promesses  que  nous  avons  renouvel...,  que  vous 
renouvel...,  (3)  qu'ils  renouvel...  (3)  sont  justes  et  con- 
venables.— Il  faudrait  rappeler  les  ouvriers  j  on  les  a 
rappel...,  on  les  rappel...  (4)  quand  vous  êtes  arrivé,  et 
on  les  rappel...  (1)  encore  en  ce  moment. — Je  \sl\s  Jeter, 
si  jo  pouvais  ^ejei...,  demain  je  Jet...,  il  faut  que  je  Jet..., 
que  in  Jet...,  qu'il^e^... — Il  faudrait  que  nous  senti...  les 
maux  d'autrui  comme  les  nôtres  propres. 

liCS  élèves  feront  V  analyse  ci-après: 

Jamais  l'homme  orgueilleux  ne  goûtera  le  vrai  bonheur. 


116e  Exercice. 


Aofi 
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^,<.j.l.,..j     ,^^, — .^ „.,    j-    j 7 

il  faut  que  je  projet...,  il  faudrait  que  je  j)rojet... — Nous 
(1)  Présent.  (2)  Passé  Uétcrmind.  (3)  Futur.    (4)  Imparfuit 


GO 


verjrd..,  et    nos  amis  regret...    (1)  aussi  de  vous   avoir 

déplu— Nous  reviendrons  à  la  ville  fjuand  il  e/d Si 

ces  enfants  osaient^  ils  ce!...  la  vérité  comme  ils  l'ont 
déjà  ce/,..— Quand  je  suis  arrivé,  ce  malade  jet...  les 
hauts  cris,  il  jet...  (1)   encore  les  hauts  cris J'appeL 

(1)  mes  amis— Cet  enfant /«re^...  (1)  partout,  Wfnret.'. 

(2)  toujours,  \\  furet...  (8)  do  même  chez  lui. 

Les  élèves  feront  Vana(i/SG  d'aprea: 

Qui  veut  la  fin  doit  vouloir  les  moyens. 
Exercice  correspondant  à  la  xxixe  composition. 


dessein,  maintenant  je  ne  vous  re7...  pas  mes   projets: 
jamais  je  ne  vous  cél...  (2)  mes  intentions.        '>3  yeux 


^  .^  veux 

lui  étîncel...  (1),  ils  lui  étincel...  (3)  de  colore—Ces 
paquets  ne  sont  pas  bien /ce/...,  le  commis  les  fcel...  (ii) 

mieux — Il  chancel...  (1)  comme  un  homme  ivre Les 

vignes  ont  gel...~Lea  doigts  et  îes  pieds  lui  ont  gel 

Cet  homme  est  d'un  froid  qui  gèl...  (1)  ceux  qui  l'abor- 
dent.—Tout  le  corps  lui  Sipel...  h  la  suite  de  cette  mala- 
die—Le phénix  se  renouvel...  (1)  lui-même— Les 
douleurs  de  ce  malade  se  renoavel...  (1)  chaque  jour. 

Les  élèves  feront  Vanalf/se  ci-après  : 

La  charité  est  la  plus  excellente  des  vertus. 

SUE  LE  PARTICIPE. 

117e  Exercice. 

Les  élèves  compUteront  les  mots  en  italique. 

Les  conseils  a\\9.  ifi  vnns  ai  '^ovn      «n    ■"«""  :--..'i. ^  x 

etud...,  ne  peuvent  qu'être  opprouv...  de  tout  le  monde; 

(1    Présent.     (2)  Futur.     (3   Imparfait. 


Mi 
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vous  ne  vous  repentir...  pas  de  les  avoir  suivi... — Une 
des  maisons  que  j'avais  aclud...  a  été  loué...  fort  avanta- 
geusement  On  ne  peut  qu'a(/??i /?•...  les  talents  que  ce 

juge  2idépl(n/...  dans  la  discussion  d'une  affaire  reconnu... 
aussi  difficile. — La  patrie  peut  être  regard...  comme  la 
mère  commune  que  le  Seigneur  a  donn...  à  ces  grandes 
familles  appel...  nations. — Ces  livres  nous  ont  bien  serv...y 
ces  domestiques  nous  ont  bien  serv... 

Les  élevés  feront  V analyse  ci-aprés  : 

Qui  ne  sait  pas  obéir  ne  saura  jamais  commander. 

118e  Exercice. 

Une  multitude  d'hommes  que  j'ai  renconfr...  étaient 

réuni...  pour  assist...  ù  la  fête La  somme  de  huit  cents 

francs  que  j'avais  payé...  m'a  été  redemandé... ,  heureu- 
sement qi    j'ai  pu  produire  les  reçu...  qui  m'avaient  été 

délivré Les  enfants   dont  vous  m'aviez  parl...^  que 

vous  m'aviez  tant  recommandé...,  sont  venu...  me  voir; 
mais  ils  n'ont  pas  void...  profiter  de  mes  avis — Dieu 
nous  tiendra  compte  des  travaux  que  nous  aurons 
entrepr...  pour  lui,  des  peines  que  nous  aurons  endur..., 
des  sacrifices  que  nous  aurons  fait...  pour  lui  plaire. — 
Si  nous  avions  bien  employ...  les  heures  que  nous  avons 
p>erdu..j  nous  serions  plus  instrui...  que  nous  ne  le  sommes. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Les  mêmes  passions  régnent  d\m  pôle  à  l'autre. 

119e  Exercice. 

■  Ne  faites  rien  qui  ne  soit  digne  des  maximes  de  vertu 

que  j'ai  ?a(7i...  de  vous  inspir Les  grands  hommes 

appartiennent  moins  au   siècle  qui  les  a  va...  naître, 
Ips  51,  fnrm.é Avfi7-v^ous  recn  la  lettre 


i  *  ""  " 


que  j'avais  7)r(fs?n7i...  que  vous  recevriez  ? — Les  réflexions 
que  ce  grammairien  Vifai...  et  qu'il  nousaco??i7HM?i/2""* 


r«  n  na  V  "•••  ^^è«-J«d^«ieuses._Les  hommes  qui  ont 
le  plus  vécu,.,  ne  sont  pas  ceux  qui  ont  comité  le  dIus 
d'années,  mais  ceux  qui  ont  le  mieux  e^^>%rcël  es  que 
le  ciel  leur  avait  cUpartl...  ^    -^  ^^^ 

L(i8  élhvm  feront  raiiahjseci-aprh: 

Un  seul  se  loue  (îc  son  sort,   cent,  autres  se  plaignent  du 

leur. 

120e  Exercice, 

Nous  avons  trouv...  judicieuses  les  notes  que  vous 
nous  avez  ..^..^... ^Plusieurs  peuples  ont  encore  à  rou! 
girdes  victoires  que  nous  avons  rempart...  sur  eux -1 
Les  mauvaises  nouvelles  que  nous  avons  entendu...  m- 
cont...  se  sont  trouv...  fausses.-Les  services  que  ces 
jeunes gons  ont rep....  de  l'autorité  lèsent  pénT  de 
reconnaissancc-Chérissez  vos  parents  qui  vous"  ont 
Fm%w...  leurs  soins  et  vous  ont  co?/i&/...  de  bienfaits 
et  aimez  votre  patrie,  vous  souvenant  que  les  bons 
citoyens  l'ont  toujours  servi...  avec  zèle. 

Les  élèves  feront  VanaJi/se  ci-après  : 
Le  ciel,  la  terre,  tout  l'univers  public  la  gloii-e  de  Dieu. 
EXEUCICi:   CORRESPONDANT   À   LA  XXXe  COMPOSITION. 

On  a  contraint  les  soldats  de  marcher  au  combat- 
ceux  qm  ont  refus...   d'obéir  ont  été  enferm...  et^nZ' 
selon  qu  ils  1  avaient  justement  menV...  Les  soldats  qu'on 
a  cmitram...  de  marcher  sont  arriv...  à  leur  destination 
---Quelques  savants  se  sont  wiagin...  qu'ils  surpassaient 

iu'ilsonr^  ";  f"''^'  pas   attention'que  les  Science 
qyxi\^oxiij>erJectionn.,.  ont  été  î;^z;e^^^...  par  ceux  qu'ils 
ont  l'air  de  mépris... -JL^  règle  que  j'ai^ommj.  .   à 

t?of  Zo  if '.ir'^'^'-' --^  j'  ^^'^^''>  ^^"  ^^  g^'^"^«  ^tten- 
non  aufi  Ins  élèves  lui  o"*^  ^-^--^ 


que 


;  prêt. 


Les  élevés  feront  Vanalijse  ci-aprls  : 

La  vertu  rend  heureux,  et  le  vice  nialh 


fï 


eureux. 
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SUR  L'ADVKRBE. 
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121e  Exercice. 

Les  élèves  compUteront  les  mots  surtout,  sur  tout, 
plutôt,  plus  tôt. 

Il  est  .s...  t...  utile  de  méditer,  mais  il  ne  l'est  pas  de 
médit,or  .S'...  <...— Il  est  s...  t...  nécessaire  d'cfie  bien  di- 
rigé.—l'ai  connu  votre  dessein  2^..,t...  qi^e  vous  nd 
pensez,  et  je  spL   que  vous  partirez  p...  t...  que  vous  no 

^  le  pensiez.— /^.-  r..,  h.  moi:t  que  l'infidélité!  disaient 
les  martyrs.— C'esUa   gloire  qu'il   a  ambitionné p...  ^.,. 

^  que  le  bonheur. 

Les  élèves  feront  V  analyse  cl-aprls  :    . 

Les  hommes  doivent  s'aimer  les  uns  les  autres. 


122e  Exercice. 

Las  élèves  soMjneront  les  adverbes  ci-dessous. 

Henri  IV  regardait  la  bonne  éducation  de  la  jeunesse 
comme  une  chose  d'où  dépend  la  félicité  des  peuples.— 
Il  n'y  a  pas  un  honnête  homme  qui  voulût  faire  usage 
du  moyen  par  où  l'intrigant  est  arrivé  h  la  fortune.— Je 
ne  connaissais  pas  le  péril  où  je  m'engageais.— Où  finit 
la  vertu,  là  commence  le  vice.— Où  demeurez-vous  (  La 
peur  ou  la  misère  vous  a  conduit  là.— Voilà  le  piège  où 
vous  avez  été  pris.— Sont-cc  là  vos  livrer  ?— C'est  là  mon 
opinion.— Terminons  là  cette  affaire,  terminoni  :  notre 
promenade.— On  no^if:  demande  cette  livrais  >•?,  termi- 
nons-la promptemcu.. 

Les  élèves  feront  V analyse  ci-après  : 

Consultez  votre  bourse  avant  votre  fantaisie-. 
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SUR  LA  PRÉPOSITION. 
123e  Exercice. 

Les  élèves  soxih'gneront  les  prépositions. 

Des  talents  précoces  mûrissent  rarement.— L'homme 
dès  sa  naissance  a  le  sentiment  du  plaisir.— La  plupart 
des  gens  ne  jugent  des  hommes  que  par  la  vogue  qu'ils 
ont,  ou  par  la  fortune  qu'ils  possèdent.— Nous  partirons 
quand  il  aura  vu  les  personnes  qu'il  a  à  voir.— Dès  que 
j'arriverai,  vous  partirez.— Depuis  quand  êtes-vous  décidé 
à  partir  ?  quant  à  moi,  j'attendrai  encore.— Quant  à  moi,  v 
j'écrirai  quand  j'aurai  le  temps — Le  soleil  est  près  de 
se  coucher—Ces  hommes  sont  près  de  la  tombe,  mais 
ils  ne  paraissent  pas  prêts  à  rendre  leurs  comptes. 

Les  élèves  feront  Vaimlysf  ci-aj)rès  : 

Le  savoir  est,   pour  l'hoînmc  studieux,  comme  les  richesses 

pour  l'homme  vigilant. 

124e  Exercice. 

Les  élèves   compUteront  les  mots  ci-dessous  ;  parce  que, 
par  ce  que,  quoique,  quoi  que. 

Par... r... que  répond  un  élève  on  voit  s'il  a  compris  les  ^^ 
leçons  qu'on  lui  a  données.— Mn-...r...  que  vous  n'avez  ^ 
pas  réussi  une  fois,  faut-il  vous  désespérer  ?— Comprenez     ' 
par...c...   que  JQ  vous   dis  que  j'ai  raison.— Je  ne  me 
décourage  pas  qif...que  mon  coup  d'essai  n'ait  pas  réussi. 
--Qu...que  vous  tassiez,  vous   ne  le  contenterez  pas.— 
Voilà  un  homme  généreux  qu...qae  peu  riche.— ^«...«/we 
possède  l'avare,  il  ne   dit  jamais  c'est   assez.— /'«;•.. .c... 
qu'on  vient  de  dire,  je  vois  qu'on  m'avait  induit  en  erreur, 
qu... qu'on  m'eût  assuré  le  contraire. 

Les  cUves  feront  Vanahjse  ci-aprcs  : 

Tout  homme  a  ses  bonnes  et  ses  miiuvaises  qualités. 


r 
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Exercice  correspondant  à  la  xxxie  composition. 

C'est  votre  père,  et  dès-l...  vous  lui  devez  le  respect. 
—Si  vous  avez  la  plume  que  nous  clierchons,  rendez-?... 
—Qii...que  dise  le  menteur,  on  ne  le  croit  plus  par... c... 
qu'on  le  connaît.— /'ar...c...gMe  je  lui  ai  dit  il  est  revenu 
à  de  bons  sentiments,  qii...que  de  ûiux  amis  l'eussent 
induit  en  erreur.— Vous  auriez  dû  venir  2)1... t...  à  mon 
secours, ^/...^...  que  de  perdre  le  temps. 

Les  élèves  feront  Vanalf/se  ci-après: 

Quelle  sera  la  rôcompcnse  des  bons  ?  La  vie  éternelle. 


FIN   DE   LA   PREMIÈRE   PARTIE. 


EXERCICES 

ORTHOGRAPHIQUES 

SUR    LA    GRAMMAIRE    FRAî^ÇAISE. 


DEUXIÈME   PARTIE. 


125e  Exercicï:. 

Les  élèves  compUteront  les  mots  eu  italique. 

Les  aigles  romain...  étaient  jyeint...  sur  les  drapeaux 
des  Césars.— L'aigle  devient  furicu...  quand  on  lui 
prend  ses  aiglons.-Il  a  déjeûné  d'...  covple  d'œufs 
trais.— 6.  couple  de  pigeons  n'est  pas  svffisan...  pour 
le  dîner  de  six  personnes.- Les  aides  de  'ces  ouvriers 

paraissent  fatiffué L'homme  vertueux  sait  fouler  aux 

pieds  les  délices  passager.. .  que  le  monde  lui  offre.— 
Les  délices  du  cœur  sont  plus  touchant...  que  ce...  de 
l'esprit — Mes  amis  sont  les  ineilhur...  gens  qu'on  puisse 
voir.— Quelques  Ion...  gens  sont  ven...  ce  matin.— Ces 
exemples  d'écriture  sont  très-bien  /«^V...— Cet  homme 
donne  de  yrand...  exemples  de  vertus.— Il  faut  donc 
expirer  sous  les  foudres  venge...!-Quel..  foudre... 
d  éloquence  n  ont  pas  été  les  Bossuet,  les  Bourdaloue  î 

Les  élèves  analyseront  la  2)hrase  suivante  : 

La  plupart  des  gens  ne  font  réHexion  à  rien. 

126e  Exercice. 

Zcs  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Pour  accélérer  le  mouvement  crvu...  iinnrînlo  jj  fo^f 
raccourcir  l...  pendule  r(^^?^7«^... -A  la  mort  ^d7  Jésus- 
Uirist  /...  voile  du  temple  se  déchira  en  deux  parts,  du 
haut  en  bas— Les  voiles  de  notre  vaisseau  ayant  été 


1ïl 


!  il 


il 
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dérhlrê...  par  les  vents,  nous  no  savions  quels  moyens 
prendre  pour  nous  sauver  du  danger — Perbonno  n'est 
assez  peu /v«s/nr/V,..  pour  i^i^aoror  que  la  religion  catho- 
tique  est  é<aW..rsur  dc>'^  roiidoTuuats  divins,  et  que  les 
perponnes  mal  intcntioûnê...,  qui  cherchent  h  la  détruire, 
n'agissent  ordinairement  de  la  sorte  que  parce  que  leurs 
mœurs  sont  corrompu... — Voilà  deux  parallèles  bieir 
me?ié...— Faites  l...  paraiièle  de  César  et  d'Alexandre,  et 
vous  verrez  que  l'ambition  fut  tonj .  uo  k  mobilo  de  ces 
deux  .7î'aW...  foudres  de  guerre.— Z...  j)re??iiV...  œuvre 
de  cet  auteur  est  inférien...  a...  secon... — L'orge  ^>e/7... 
s'emploie  en  pharmacie,  ainsi  que  l'orge  mond... —  Ce... 
orge  est  bien  hvé... — Quelque  chose  que  vous  ayez  fai... 
pour  votn  instruction,  vous  devez  continuer  d'étudier. 

Les  élèves  anali/seront  ht  phrase  suivanle  : 

L'intinitô  des  perfections  de  Dou  m'étonne. 


127o  Exercice. 


Les 
des  mots 


élèves  supprimeront  la  marque  du  pluriel  à  ceu.t 
ts  ci-dessous  qui  sont  usités  au  singulier. 


Agrès,  ancêtres,  anaées,  anses,  bestiaux,  besicles, 
blessures,  dépens,  catacombes,  confins,  calendes,  concor- 
dats, funérailles,  bardes,  étangs,  im'i^ondices,  iuaxirnes, 
matériaux,  iiœuds,  obsèques,  ports,  pincettes,  préun^es, 
sacrifices,  rameaux,  trumeaux,  ténèbre  -,  vitraux,  métier?, 
décombres,  broussailles,  mouch-  tes,  ,. leurs,  aqueducs, 
parfums,  cadeaux,  paneaux,  lai  os  ôpre.s,  dok  inces, 
annales,  mœurs,  entrailles,  fianyuillos,  soupirs,  archives, 
anteniics,  ancres. 

Les  élèves  mialt/seront  la  phrase  suivante  : 

La  multitude  d'obstacles  que  nous   avions   surmontée  s'est 

présentée  de  nouveau. 
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128e  ExEiicioE. 

Les  élèves  coinphterout  les  mois  en  italique. 

Les  af/cnda..,,  les  împrompUi.,.^  les  quoNhet.,.^  les  réci- 
pissé...,  ki,qu'e3i<lira-t-on...^  les  car... ,  les  si...;  leshravo...^ 
les   alléluia...,  les  duplicata.,.,  les   opéra...,  les  alinéa..., 

les  libéra...,  lescommen...,  les  pourquoi Deux  </Ma^r... 

suivi...  (le  trois  zér...  font  quarante-quatre  mille Je  vous 

félicite  (les  solo..,,  des  duo...,  des  trio...,  et  des  quatuor 
...  que  vous  avez  exécut — Vous  ferez  ce  matin  les 
pensum...  que  vous  avez  mérit... — N'oubliez  pas  de  lire 
les  post-scriptu...  qui   sont    lu  bas  de   la  lettre  que  je 

vous  ai  envo^/ Si   vous  réussissez  dans  cette  affaire, 

nous  chanterons  des    Te  Deu Le  rosaire   comprend 

mizQ  pâte...  et  cent  cinquante  av... 

Les  élèves  analjjseront  la  p)hra.'ic  suivante  : 

Se  \  .Uj^er  est  d'un  lâche,  pardonner  est  d'un  sage. 


Le  m(  >'.  i  hi  plmic]irâ  fois  le  (mit  d'histoire  dont 
le  soniniairc  <  'ù-après;  les  élèves  devront  écrire  les 
détails  qii  ils  en  auront  retenus,  pour  s^ exercer  à  la 
<:omp<mition  française.         '         . 


Sommair-  de  V histoire. 


Denys,  tyran  de  Byrac  <q,  se  venge  de  Dion,  son 
ennemi,  en  lai^aant  le  fils  de  ce  princf  abandonné  \  lui- 
lu^uie,  80  livrer  à  tous  .^s  per.chaut  et  le  lui  rend 
tprè?4  que   le  jeune  hon^-ai    e>     enti    emont   perverti. 


7«  — 


129e  ExEiioicK. 


Les  êUve8  donneront  la  marque  du 
qui  doivent  la  iwcndre. 


aux  Vii/fs 


Donnez-moi  des  David...  et  des  Pharaon...  amis 
des  peuples,  et  ils  pourro  .t  avoir  des  Nathan...  et  des 
Josej)h...  pour  ministres— Tous  ceux  qui  ont  écrit 
l'histoire  n'étaient  ni  des  Tacite...  ni  des  ITcrodotc... 
L'Espagne  se  glorifie  d'avoir  produit  les  deux  Scnèque... 
•f— On  a  vu  pu  (Y An f juste... y  de  Sci}yhn...y  de 
Richelieu. ..y  de  Condé...^  vivre  familièrement  avec 
les  hommes  de  génie,  à  l'exemple  des  Amjmte...,  des 
Scipion...y  des  Richelieu...  et  des  Condé...y  dont 
l'histoire  nous  a  dépeint  les  habitudes. — Les  vertus 
pouvaient-elles  fleurir  sous  les  Mron...^  les  Caligula... 
étales  Domitien...?—Q[i\  n'admire  le  zèle  des  François- 
Xavier...,  des  Vincent... -de- Paul...,  des  Paulin...,  des 
Jean.,,  de  Matlia..^  qui  ont  traversé  les  mers,  affronté 
mille  périls  et  la  mort  mémo,  pour  cagner  des  urnes 
à  Dieu  ? 

Les  élèves  anal  léseront  la  phrase  suivante: 

Il  est  des  nôtres. 
loOe  Exercice. 

Les  élèves  donneront  la  marque  du  pluriel  aiix  mots 
qui  doivent  laprendre. 

Si  Rome  se  glorifie  dWoir  donné  le  jour  aux  Oicémn...^ 
aux  Tir<jile...y  aux  Tacite...,  aux  Titc-Live...,  la  France 
peut  citer  aussi  les  Molière...,  leîi  JBoileau  ..,  îcs  Corneil- 
/e...— Si  nous  en  croyons  les  historiens  espagnols  qui  ont 
parlé  des  peuples  qui  habitaient  l'Amérique  avant  sa 
découverte,  ils  avaient  eu  aussi  leurs  Alexandre...  et 
leurs  ^'Csar...—LtQH  x  avd...  et  les  Antoine...  ont  fleuri 
danp  TEgypte.— Le  temps  me  manquerait,  uisait  saint 
Paul,  si  je  vous  pariais  en  détail  de  la  foi  des  Gédéon.,.^ 


—  TJ  — 

<ks  Barac.y  des  Sarnson...,  des  Jrphté...j  dos  J^avul..^ 
des  Samuel..,  et  des  xuitrcs  prophètes. — On  estime  génô- 
raleiuent  les  ouvragcH  dos  Bujfon...  et  des  (Jutncr...  :  ces 
deux  grands  peintres  de  la  nature  ont  fait  des  di5couvertes 
immenses  dans  les  sciences  naturelles. 

X6'8  éllne^   analifieront  Iai phrase  suivante: 

Le  mont  Vésuve  est  en  Italie,  le  mont  Etna  en  Sicile,  et  le 

mont  llécla  en  Islandti. 

131e  Exercice. 

Le^  élèves  donneront  la  marque  du  pluriel  aux  mots 
qui  doivent  la  prendre. 

Parmi  les  savants  du  premier  siècle,  on  voyait  les 
Athénmlore...  àQTXiixx^ù,  piiilosophe  ;  les  ^«oïj..  ,  phi- 
losophe et  maître  de  Sénèque  ;  les  Ovide. ..y  poète  j  les 
Strahon...y  géographe;  les  Pli7ie...-le-€nmd...,  natura- 
liste; et  les  Plutarqne...,  auteur  des  vies  des  hommes 
illustres. — Ne  voit-on  pas  encore  aujourd'hui  des  Caton.., 
et  des  Démocrite...^  des  hommes  qui  attaquent  grave- 
ment une  religion  qu'ils  ne  connaissent  pas,  des  contemp- 
teurs des  clioses  les  plus  sacrées  ? — On  remarquait  parmi 
les  savants  des  derniers  siècles,  dans  les  sciences  physi- 
ques et  lians  les  sciences  iRtellectuelles,  les  Pascal....,  les 
Copernic...,  les  Newton...  et  les  Dcscarfe... — Qui  n'a 
entendu  parier  des  T'aie...,  des  Solon...  et  desPittactt...^ 
m  connus  sous  le  nom  de  sages  dn  k  Orèce  ?  Les  Cki- 
Ion...,  les  Bias...,  les  Périand7'e.,.  étaient  aussi  désigné... 
flous  le  même  nom. 

Les  élèves  anahjseront  lu  phrase  suivante  : 

La  vertu,  dans  le  malb  ar,  paraît  avec  éclat 

132c  Exercice. 

Les  éltves  donneront   la  marque  du  pluriel  aux  mots 
qui  doivent  la  prendre. 

La  législation  et  le  barreau  ont  encore  des  Montes- 


fi 
si 


1^1 


.   -"-HO  — 

qiiieu...  ci  des  de  Ildvlai/... — La  médecine  a  également 

ses  Hypocrate...  et  ses  GaUien Oa  voit  rarement  des 

architectes  du  mérite  des  Palladio...,  des  Mansarf...,  des 

Viynolf...:   tous  les    ouvrages  portent  l'empreinte  d'une 

haute  conception. — Les    trois    Scipion...    s'illustrèrent 

dans  les  armées  romaines Quels   exemples   de  piété, 

d'attachement  à  la  loi  de  Dieu,  de  résignation  h  sa 
divine  volonté  n'ont  pas  donnés  les  Joh...,  les  Da- 
vid..., les  Tohie  ! — Donnez-rcoi  des  Âféchie...,  et  nos 
campagnes  donneront  encore  des  Virgile... 

Les  élèves  analt/seront  la  phrase  suwan  le  : 
Je  suis  debout. — Je  suis  dehors. 

Sommaire  de  VMstoîre. 

Un  jeune  élève  de  l'Ecole  militaire  se  prive  habituel- 
lement de  la  partie  la  plus  délicate  de  8a  nourriture,  f)ar 
un  sentiment  de  piété  filiale  j  interrogé  par  les  chefs,  efc 
menacé  de  l'expulsion,  s'il  ne  fait  comme  les  autres,  iî 
découvre  l'indigence  de  ses  parents,  et  cet  aveu  leur 
obtient  une  pension  qui  les  tire  de  la  détresse. 

13?>e  ExERCiOK. 

Las  élèves  compUtcront  les  mots  ci-dessous. 

Des  aba...-veut...,  des  appui.. .-main...,  des  blan...- 
seing...,  des  coup... -gorge...,  des  couvr...-fcu...,  des 
gripp...-sou...,  des  pass... -droit...,  des  pass...-por...,  des 
serr...-tet...,  des  tet...-iVtet...,desterr... -plein...,  des  tir...- 
baîl...,  des  tir...-lir...,  des  chef...-d'œuvr,..,  des  crèv...- 
cœur...,  des  giU... -métier...,  des  plain...-chau...,  de» 
pass...-partou...,  des  pass... -poil...,  des  tir... -bouchon..., 
des  tir.. .-ligne...,  des  cure.. .-oreille...,  des  entre. .!-côte..., 
des  avant... -cour...,  des  bec. .-de-canne...,  des  pied...-de- 
bich... 

Les  éîhues  analyscToni  la  phrase  suivante  : 
Le  jeune  hoîumc  sans  vertu  est  un  être  dan^^ercux. 


—  si  — 
131e  ExEiiciCE. 


Les  élèves  co  > .iplèteront  les  mots  ci-dessous. 

Des  ppr...-inid...,  des  arc.-en-cicl...,  des  bout... -feu..., 
des  arrièr...-boutF-  ..,  des  a  van... -coureur...,  des  avan...- 
mur...,  des  bass...-taill...,  des  brèch...-den..,,  des  entr...- 
sol...,^  des  bris  ...-tou...,  des  brûl...-ton...,  des  pot...- 
pourri...,  des  gard... -manger...,  des  eau... -de-vie...,  des 
vol...-au-ven...,  des  den...-de-lou...,  des  crin... -crin...,  des 
gard..  -uialad...,  dos  gard.. .-boutiq...,  des.cinq...-sixièm..., 
des  coq...-tVrane...,  des  vice.. .-roi...,  des  prête... -nom..., 
des  perce.. .-oreil... 

Les  é'.hcs  analijseront  la  ]}h'asé  suivante  : 
Craignons  un  Dieu  vengeur,  et  tout  ce  qui  le  blesse. 


m 


13 5e  Exercice. 

Lffs  élèves  coniplètei'ontlcs  mois  en  itaïixiiœ,  et  mettront 
au  plurid  les  mots  qui  en  sont suscrptibles. 

La  France  a  été  divisé...  en  quatre-vingt-six  départe- 
ments, qui  ont  été  s«.^'f7mse  ..  en  arrondissements  :  les 
villes  où  les  préfets  font  leur  résidence  \so  nomment 
chef... -lieu...  do  départemenis  ;  et  celles  où  résident  les 
sou...-i}réfeL..,    chef... -lieu...    d'arrondissements.  ~  Les 

pass...-2wr...  sont  nécessaires  pour  voyager  en  France. 

Si  vous  désirez  acheter  des  cur...-dcn...,  j'en  ai  de  jolis 
qui  coûtent  pas  cher.— Les  rez-de-vhausde...  sont  ordi- 
nairement malsains,  à  moins  qu'ils  ne  soient p^oîic/ieïe... 
— Vos  beU...~sœur...  ^owt  arrivé...  ce  matin  ;  je  ne  les 
attendais  pas.— Ces  hommes  ont  déjà  eu  plusieurs  pour- 
parler. . . 

Les  élèves  anali/seront  la i^lirase  suivante  : 

Les  lionniius  changent  ainsi  que  les  saisons. 
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ELLIPSE  DU  VERBE. 
136e  Exercice. 

Les  élèves  com2:)Ièteront  les  mots  en  italique  et  donne- 
ront la  marque  du  pluriel  aux  mots  qui  doivent  la 
prendre. 

Fermez  les  eontreven...  h  cause  de  la  chaleur. — Ces 
escaliers  n'ont  pas  de  ffar...-/ou...  ;  q,q  sont  de  vrais 
cass...-coît... — Les  manières  libres  et  tranchantes  sont  le 
propre  des  fiits  et  des  2)etit...'maitre...—'L^  plupart  des 
sauvages  sont  armé...  de  massues  qu'ils  appellent  ca.s-s...- 
tete... — Les    scandaleux   sont   plus   dangereux  pour  la 

société  que   les   coujie... -gorge Nous  étions   ré.^olu... 

d'aller  passer  le  printemps  chez  vous  ;  mais  les  fâcheux 
contre... -temps...  qui  sont  survenu...  nous  en  ont  empê- 
ché...— Ces  vor te... -manteau...  sont  tout  neufs,  ainsi  que 
ces  j^orte... -collet...  et  ces  j^orte... -feuille... 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

La  plus  longue  vie,  comparée  à  réternité,  est  comme  un 

point 

Sommaire  de  V histoire. 

Un  enfant  gâté,  idole  de  sa  mère,  lui  attire  une  grande 
confusion  devant  une  nombreuse  compagnie  par  la  bi- 
zarrerie de  ses  caprices.  Ses  parents,  changeant  dès  lors 
le  système  d'éducation  qu'ils  avaient  adopté,  ils  parvien- 
nent à  réformer  ce  petit  être  volontaire,  et  ù  le  rendre 
aussi  aimable  qu'il  était  maussade  auparavant. 

loTe  Exercice. 

Les  élèves  compUteront  les  mots  en  italique,  et  donne- 
ront la  marqua  dxi  pluriel  aux  mots  qui  eu  sont  suscrp- 
iibles. 

La  gelée  do  grosseill...  est  très-bonnc  pour  les  ma- 


. <^l.>  

kdcs  qui  ont  Vcbv  mac  faible — Il  faut  donner"  à  ce 
malade  du  bouillon  do  veau...  ou  de  ^mil et... —Toutes 
les  communes  de  France  doivent  avoir  en  propriété 
des  maison?  d'eco?...— Les  troncs  d'arhre...  ne  sont 
pas  toujours  inutiles.  —  Nous  avons  vu  plusieurs 
troncs  d'arbr.^.  arraché...  sur  la  route. — Achetez- 
moi  une  douzaine  d'œvf...  depoul...  pour  mes  déjeuners. 
— Les  combats  de  coq...,  en  Angleterre,  sont  un  amuse- 
ment pour  le  peuple — Quoique  Paris  soit  une  ville  de 
plaialr...,  il  y  a  cependant  beaucoup  de  personnes  qui  y 
meurent  de  chagrin... 

Sais-tu  dans  quels  périls  aujourd'hui  tu  t'engages  ? 
Cette  mer,  où  tu  cours,  est  célèbre  en  naufrage... 

Les  élèves  analyseront  la  ][>hrase  suivante  : 

L'enfer,  comme  le  ciel,  prouve  également  la  puissance  de 

Dieu. 


138e  Exercice. 


Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italùpiej  et  mettront 
au  pluriel  les  mots  qui  en  sont  susceptihles. 

Avec  des  crins  de  clieva...  on  fuit  des  lacets  pour 
prendre  des  lièvres,  des  perdrix  et  autres  oiseaux. — Quel 
empressement  dans  les  fidèles  pour  préparer  des  reposoirs 
à  l'occasion  de  la  Fête-Dieu!  les  vases  de  fleur... .,\e'& 
lapis  de  pieil...,  les  tapisseries  de  xerdure....,  les  draperies 
de  toute  espèc.y  etc.,  rien  n'est  épargné  dans  cette  cir- 
constance solennel...  —  Les  marchands  do  mtisiqtie... 
vendent  aussi  des  cahiers  d'écriture... — Le  médecin  a 
permis  que  ce  malade  fit  usage  de  gelée  de  grosct'll...,  et 
non  de  marmelade  de-pomme...  ni  do  eom^iote  dz p>oi,re... 
— Il  y  a  cinq  principaux  genres  d'écriture...  :  la  gothique, 
la  ronde,  hi  coulé*»,   la  bâtarde  et  la  cursivc, — La  purée 

de  lentille...  est  sain...  pour  les  malades Les  bcuillona 

d'oseille,.,  sont  rafraXrhissan... 


—  84  — 
Lez  élèves  anaït/seront  la  pJtrase  suivante  : 
Les  Français  cultivent  les  sciences  ainsi  que  les  arts. 

139o  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique^  et  mettront 
au  pluriel  les  mots  qui  en  sont  susceptibles. 

J'ai  été  obligé  de  faire  un  voyage  de  sept  cents  kilo- 
mètres à  pied Ce  jeune  homme  saute  ce  fossé  à  pied... 

Jom...,  malgré  sa  largeur.— Ayant  échappé  au  danger, 
nous  nous  mîmes  à  (jenou...  pour  remercier  le  Seigneur. 
—Ce  malade  ne  se  nourrit  que  de  lai...  et  de  fruL..,  h 
cause  de  la  faiblesse  de  son  estomac— Le  vingt-huit 
iuiliet  de  l'année  mil  huit  cent  trente-quatre,  il  tomba 
près  de  Clermont  eu  Auvergne  une  grcle  qui  fit  beau- 
coup de  tor...  dans  ce  pays— Cette  personne,  qui  nous 
avait  causé  beaucoup  de  ma...,  a  reconnu  ses  tor...  et 

nous  a  sacii^/al On  trouve   souvent,  même  dans  les 

villes   les   plus  rich...,  des  gens  qui  sont  sans  pain..., 
sans  anjen...,  sans  habi..,  et  même  sans  souliers... 

Les  élevés  analyseront  la  phrase  suivante  : 


ELLIPSE  DU  PRONOM. 

Qui  ne  veut  pas  remplir  les  devoirs  d'un  état,  ne  doit  pas 

l'cmbras.scr. 

140e  ExEiiciCE. 

Les  élèves  coniplètcront  les  mots  en  Italique,  et  mettront 
au  pluriel  les  mois  qui  eu  .".ont  susceptibles. 

Cet  enfant  a  présenté  un  bouquet  do  ms-...  h  sa  mère 
le  jour  de  sa  fête.— Voilà  des  tonneaux  pkin...ào  ^  vin... 
Apportez-moi  ce  lûMÛev  du pf/mm... — J'ai  acheté  deux 


mesures  de  / 


h 


anco. 


.-Ces 


omcn.., 
tentes 


trois   mesures  è!or(jc...,  et  sis  de 
oïLicouvi^rt...  àojyeau...  d'agneau... 
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—Les  personnes  qui  se  livrent  à  Tétudc  sont  sujet...  aux 

maux  de  lête Ces  gens-là  sont  des  valets  àQ  pied...— 

Des  roulettes  de  //* Vous  irez  chez  le  libraire,  et  vous 

m'apporterez  tou...  les  recueil...  de  musique.,  qu'il  aura. 
— Des  plants  de  vi/jne... — Un  champ  planté  d'arbres  h 

frui Notre  famiUe  afait  une  acquisition  de  cinquante 

arpents  de  ierr...  hihourahle... 

Lea  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

ELLIPSE  DU  COxMPLÉMENT  DIRECT. 

Vous  pourrez  prendre  les  fruits  que  vous  voudrez. 
Sommaire  de  rhistoire. 

Au  bombardement  d'Alger,  ordonné  par  Louis  XIV, 
lorsque  les  habitants  désespérés  attachaient  à  la  bouche 
de  leurs  canons  les  esclaves  français,  un  algérien,  ne 
pouvant  fléchir  le  commandant  en  faveur  de  l'un  d'eux 
qui  avait  été  son  bienfaiteur,  se  jette  sur  lui,  quoiqu'il 
fût  déjà  attaché  au  canon,  et,  par  ce  dévouement,  obtient 
la  grâce  de  son  ami  et  une  glorieuse  récompense  pour 
lui-mOme. 

SUR  L' ADJECTIF. 

141e  Exercice. 

LcH  élhws  compléteront  les  mots  en  italique^  et  mettront 
au  pluriel  les  mots  qui  en  sont  susceptibles. 

Le  soup«:;on  se  répandit  dans  tout  le  camp,  et  y  excita 
des  plaintes  et  un  mécontentement  généra... — C'est  en 
vain  qu'on  mot  !a  véritable  gloire  dans  la  réputation  et 
la  probité  niundain... — Une  servitude  accablan...  de- 
mande un  courage  et  une  patience  wvûhùentJtéroïquc... 
— La  défaittî  diminua  l'estime  et  Vaïï(2ction  jmhliq ne... 
— Socrate,  condamné  à  mort,  vit  la  plupart  des  specta- 
teurs solliciter  en  sa  faveur  3  mais  il  s'y  opposa  avec  son 
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courage  et  sa  fermeté  ordlnaîr... — Nous  avons  trouvé  une 
noblesse,  une  grandeur  d'âme  étonnant...  dans  ce  jeune 
homme — N'attendez  pas,  messieurs,  qu'en  parlant  de 
celle  que  la  mort  nous  à  enlevé....,  j'expose  à  vos  yeux 
les  tristes  images  de  la  Religion  et  de  la  Patrie  éploré...: 
je  dirai  seulement  que  cette  princesse,  né...  sur  le  trône 
avait  l'esprit  et  le  cœur  plus  hau...  que  sa  naissance. 

Les  éUves<  anab/s^eront  la  phrase  suivante  : 

Votre  pore  nous  a  écrit  à  votre  sujet. 

142e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique,  et  mettroîit 
au  ])lurlel  les  mots  qui  en  sont  susceptibles. 

Auguste  gouverna  Rome  avec  une  modération,  une 
douceur  qui  lui  mérita  le  pardon  de  ses  anc'en...  cruau- 
tés.— Quoique  tout  le  monde  reconnût  dans  l'armée  que 
cette  descente  était  téméraire  et  funeste  pour  les  Cretois, 
chacun  travaillait  à  la  faire  réussir,  comme  s'il  avait  eu 
sa  vie  et  son  bonheur  attaché...  au  succès. — Louis  XIV 
honora  les  lettres  de  cet  attachement,  de  cette  protection 
capable....  de  les  faire  fleurir  ;  aussi  son  règne  fut-il  le 
règne  de  la  poésie  et  de  !a  littérature  porté...  au  plus 
haut  période. — T/ autruche  a  la  tète,  comme  le  cou, 
(jarni...  de  duvet. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

ELLTPSE  DE  LA  I^RÉPOSITION. 

Allez  réciter  vos  leçons  au  répétiteur. 

143e  Exercice. 

Le^  élèves  compléteront  les  mots  en  italique,  et  mettront 
au  pluriel  les  mots  qui  en  sont  susceptibles. 

Le  seizième  et  le  dix-septième  s^'èc/^...  furent  marqués 
parade  grands  changements  et  de  grandes  découvertes. — 
L'Ecriture   sainte  se  divise  on   Ancien...  ai   qviNouv..,- 
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Testament.— La  haut...  et  la  las...  Normandie  forment 
cinq  départements— La  grand...  et  la  j^ctit...  Tartarie 
sont  situé...  en  Asie —Dans  un...  distribution  de  prix,  la 
jyremUr...  et  la  deuxiem...  couronn...  sont  l...  plus  Iwno- 
rahle.^..~hQ  deuxième,  le  quatrième  et  le  sixième  livre^ 
de  TÉnéide  sont  trois  grands  morceaux  regardés  univer- 
sellement comme  les  plus  fins,  les  plus  complètement 
beaux  que  l'époque  ait  j;?W?i/^+ chez  aucune  nation. 

Les  élèves  analyseront  îa  phrase  suivante  : 

La  paresse  est  recueil  où  nos  résolutions  viennent  échouer. 

144e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  itoL^jue,  et  mettront 
ait  plurid  les  mots  qui  en  sont  siiscqHihlcs. 

On  peut  prendre  a   témoin...  les  grands,  les  princes, 
les  rois,   Dieu-même  ;  mais   on   ne  les    prend   pas  pour 

témoin Cette   période  est  coupée  trop  cour L'ins-- 

truction  que  vous  ^v^a  faite  est  trop  cour 0  chrétiens  ! 

s'écrie  saint  Augustin,    reconnaissez  votre  dignité,  et 

combien  vos  âmes  ont  coûté  c/k;...   à  Jésus-Christ 

Voilà  de  l'avoine  trop  clair... -i^méQ llagelé  très-/o?'.., 

La  gelée  a  été  très -yôr^...  en  lo^';. 

C'est  un  ordre  des  dieux  qui  jamais  ne  se  rompt, 

De  nou3  vendre  bien  cher.,   les  grands  biens  qu'ils  nous 

,,  ,  [font, 

vous  ra  avez  vendu  cher...  vos  secours  inhumains. 
D'un  regard  étonné,  j'ai  vu  sur  les  remparts 
Ces  géants  cour...-vêtv...  automates  de  Mars. 

Tjcs  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Venez  admirer  le  juste  qui  combat  contre  l'adversité. 

Sommaire  de  r histoire. 

Caton    l'Ancien,    animé   par   l'exemple   du    fameux 
Cuiiius  Denïatus,  dont  la   métairie  était  voisine  de  la 
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sienne,  s'exerçait  comme  lui  aux  travaux  de  la  vie 
champêtre  ;  et,  contemplant  avec  admiration  la 
simplicité  et  la  pauvreté  de  la  maison  qu'habitait 
encore  après  tant  de  triomphes  ce  célèbre  vainqueur 
des  SamniteSy  il  retranchait  chaque  jour  de  la  sienne 
quelque  nouvelle  superfluité  et  augmentait  son  ardeur 
pour  le  travail.  Cette  conduite  lui  acquit  l'estime 
publique  dans  un  âge  encore  peu  avancé. 

145e  Exercice. 

Les  élhves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Ceux  qui,  après  avoir  vaincu  les  ennemis,  no  savent 
pas  vaincre  leurs  passions,  ne  sont  que  des  demi...- 
héros. — Dans   beaucoup   de   départements   les  horloges 

publiques     sonnent   les     quart...    et    les   demie La 

feu...  reine  était  très-charitable  envers  les  pauvres. — 
Si  aucun  des  soldats  n'avait  su  marcher  ???/... -pieds,  qui 
sait  si  Genève  n'eût  point  été  prise  ? — Ma  feu...  nièce 
me  témoignait  le  plus   grand  attachement  :  aussi  l'ai-je 

beaucoup  refjrettê...  lorsqu'elle   est  mort Les  enfants 

aiment   à  courir  les  pieds   nu...,   c'est  une   mauvaise 

habitude Autrefois   il  fallait  que  les  esclaves  allassent 

tête  mi...  pour  marque  de  servitude,  et  maintenant  ils 
sont  encore  ohligâ...,  dans  certains  pays,  d'aller  nu...- 
picds. 

Les  élèves  analyseront  la  jylirase  suivante  : 

Le  devoir  excepté,  on  doit  tout  immoler  à  l'amitié. 

146e  Exercice. 

Les  élevés  compléteront  les  mots  en  itcdique. 
Avez-vous  vu   ces   petites  filles  tremblant...  de   peur, 

écîimant...  de  rage  parce  que  vous  les  aviez  agacé La 

grand.,,   classe    est  tenue   dans  une  grand...    salle. — 
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Cet  enfant  a  liérité  de  sa  grand... -m^xQ  et  de  sa  grand... 
tante...  —  Il  ne  réusait  qu'à  grand...  peine  dans  son 
nouvel  emploi  :  vraiment  son  état  de  peine  et  de 
détressse  me  fait  jijnd...  pitié— Croyez-vous  donc 
que  les  sollicitudes  sans  nombre,  les  inquiétudes 
presque  continuelles  de  cet  emploi  soient  si  a«ra^an^... 
—  J'ai  une  grand...  maison  situé...  grand...  rue,  à 
Paris — Vos  grand...  mères  sont  allé...  à  la  grand... 
messe  à  Saint-Roch. 

Les  élèves  annalyseront  la  phrase  suivante  : 
Il  daigne  venir  à  moi. 

SUR  LES  ADJECTIFS   DÉTERMINAÏIFS. 

147e  Exercice. 

Les  élèves  placeront  les  traits  d'union  et  la  conjonction 
ET  aux  adjectifs  numéraux  qui  V exigent,  et  feront 
accorder  les  mots  en  italique. 

Il  y  a  eu  en  France,  jusqu'à  ce  jour,  soixante... 
onze  rois.— Les  cinquante...  quatre  premier...  papes 
sont  honorés  d'un  culte  public;  ils  ont  gouverné 
l'Eglise  durant  les  cinq...  premier...  siècles.  — En 
France  les  jeunes  gens  sont  majeurs  à  l'âge  de 
vingt...  lin...  an L'évangile  de  saint  Jean  con- 
tient vingt...  un  chapitre... ,  et  le  dernier  chapitre  des 

Actes  des  Apôtres,  trente...  un  verset La  France  a 

neuf...  cent...  soixante...  dix...  sept  kilomètres  de  l'est  à 
l'ouest,  et  mille...  vingt...  deux  kilomètres  du  nord  au 
sud.— -Les  trois  quart...  des  ennemis  de  la  religion  ne  la 
connaissent  ^d^s.— Quarante...  uuy  plus  quatre...  vingt... 
un,  font  cent...  vingt...  deux.~Je  regarde  mes  amis 
comme  d'autres  moi-même...— De  véritables  amis  sont 
d'autres  nous-meme... 

ELLIPSE  D'UNE  PROPOSITION  ENTIÈRE. 

Les  élèves  analyseront  les  phrases  suivantes  : 
Quand  arrivera  le  jugement  générnl?  A  la  fin  du  monde. 
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148e  Exercice. 

Les  élèves  comjplètcront  les  mots  eu  italique. 

Contentons>nous  du  nécessaire;  les  trop  grandes 
richesses  ne  rendent  point  T  homme  heureux  :  ceux 
mnn...  qui  les  possèdent  ne  sont  point  satls/ait...^- 
Combien  n'est  pas  odieux  à  sa  patrie  celui  qui  tourne 
contre  elle  les  armes  mem...  qu'il  avait  yw>'^...  de  ne 
faire  servir  qu'à  sa  défense! — Des  pays  incormu... 
mem...  à  leurs  habitants. — Messieurs,  je  vous  considère 

comme  d'outrés  mo\-mcm Les  bienfaits  mem...  veulent 

être  assaisonné...  par  des  manières  obligeantes. — Les 
grands,  les  petits,  les  savants,  les  ignorants  mêm... 
aiment  la  musique. — C'est  dans  les  écrits  mêm...  de 
plusieurs  adversaires  de  la  religion,  dit  La  Luzerne,  que 
nous  trouvons  les  plus  pompeux  éloges  de  la  religion. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Je  serais  malheure-îx,  liioi  qui  suis  né  pour  le  bonheur! 

Soinviaire  de  Vhistoire. 

Un  ecclésiastique,  savant  littérateur,  M.  Oudin,  pressé 
d'entrer  en  discussion  à  contre-temps,  sur  des  matières 
religieuses,  par  un  jeune  étourdi...  qui  se  piquait  d'athé- 
isme, le  couvre  de  honte  et  de  confusion  en  le  regard-aut 
fixement  dans  un  profond  silence,  le  nez  affublé  d'une 
paire  de  lunettes,  comme  s'il  eût  considéré  un  animal 
extraordinaire. 

PLÉONASME  DU  SUJET. 
149e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  ks  mots  en  italique  : 

Employez  ton...  votre  pouvoir,  tou...  votre  crédit  pour 
me  faire  réussir  dans  mon  entreprise. — Les  pauvres,  les 
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riches,  les  rois  êni...,  fou...  sont  suiots  h  mort — 
i.mployer  tov  ..  ,es  taL  s,  fou...  ses  richcn^  s,  tow...  sa 
science  pour  ire  bénir  le  Seigneur,  cV.t  là  tou... 
1  ambition  d'un  bon  chrétien.— On  est  obligé  de  con- 
traindre l'enfunt;  il  est  triste,  mais  nécessaire  de  le 
rendre  malheureux  pour  quelques,  instant,^,  puisque  ces 
instants  mêm...  de  malheur  sont  les  f^ermea  ue  son 
bonheur  futur.  ° 

Ton...  était  adoré  dans  le  siècle  païen 
Par  lin  excès  contraire,  on  n'adore  pi 
Tou...  au  monde  est  mêlé  d'amertum  .  charmes. 

Les  élèf'f's  nnnîi/i<a'ont  la  j^hrase  sn>>    nie: 

Nous  souter  ns   avec  raison,    nous,    que    l'instruction  est 

nécessaire. 


H 


150e  Exercice. 

Les  élèvea  complet er ont  les  mots  en  italique. 

Le  nombre  des  productions  de  la  nature,  quoique 
prodigieux,  ne  fait  que  la  plus  petite  partie  de  notre 
étonnement  )  son  mécanisme,  son  art,  ses  ressources,  ses 
désordres  mêm...  emportent  tou...  notre  admiration.-— 
Les  Romains  n'ont  pu...  var^cre  '  s  Grecs  que  par  les 

Grecs  mêm A  la  mort  ton...  l'iiomme  ne  meurt  pas  ; 

il  y  a  dans  lui  une  substance  .rituelle  qui  est  immor- 
telle, c'est  l'âme. —Ce  sont  des  enfants  tou...  d'esprit, 
nulle  difficulté  ne  les  embarrasse...— L'âme  demeure 
tou...  étonné... j  tou...  stupéfaite,  à  la  vue  des  grandes 
scènes  qu'offre  la  nature. 

Tou...  éloge  imposteur  blesse  une  âme  sincère. 

Nos  vaisseaux  sont  tou...  prêts,  et  le  vent  nous  appelle. 

Les  élèves  analyseront  la  plirase   suivante  : 

Il  vous  apprendra,  lui,  à  méconnaître  son  autorité. 
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151e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  Italique, 

Ne  me  dites  pas  que  vous  êtes  insensibles  aux  louan- 
ges; car  tow...  tant  que  nous  sommes,  nous  aimons  à 
être  flatté... ---Tou...  méchants  que  nous  sommes,  nous 
voulons  cependant  qu'on  nous  fjsse  du  bien. — Les  bons, 
tou...  fermes  qu'ils  sont  dans  la  vertu,  doivent  éviter  le 
commerce  des  méchants,  s'ils  ne  veulent  être  bientôt 
tou...  aussi  méchants  qu'eux.— Elle  méritait  une  tou... 
autre  fortune. —  Toii...  autre  place  qu'un  trône  eût  été 
indigne  d'elle. — Ces  enfants  sont  ton...  feu,  tou...  zèle, 
tou...  yeux,  tou...  oreilles  quand  il  s'agit  de  s'instruire. 

Il  se  soumet  \\x\-mèm...  aux  caprices   d'autrui, 
Et  ses  écrits  iou...  seuls  doivent  parler  pour  lui. 

C'est  là  ce  qui  fait  peur  aux  esprits  de  ce  temps, 

Qui,  tou...  blancs  au  dehors,  sont  tou...  noirs  au  dedans. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante: 

Ces  enfants  vous  méprisent,  vous,  qui  les  avez  comblés 

de  bien  faits. 

152e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Cette  personne  est  tou...  en  sueur.— Ces  fleurs  sont 
tou...  aussi  fraîches  qu'hier.— Ces  enfants  sont  tou... 
aussi  grossiers  que  ceux  qui  n'ont  pas  mêm...  reçu  d'édu- 
cation.—La  Qrèce,  tou...  sage  et  toîi...  éclairée  qu'elle 
était,  avait  reçu  les  cérémonies  des  dieux  des  païens. — 
Je  m'étais  flatté  que  vous  seriez  ^oî«...  dociles  et  tou... 
laborieux  sans  en  excepter  un  seul  ;  mais  il  en  est  tou... 
autrement,  vous  avez  montré  tou...  la  légèreté  et  tou...  la 
dissipation  dont  votre  âge  peut  être  capable. — La  liberté 
/l'Xnvivo  a  Aoa  Vinrnps  oniTime  fou...  autre  esnèce  de  liber- 
té.— Si  nous  avions  été  tou...  aussi  imprudents  que  vous, 
nous  nous  serions  tou...  fait...  blâmer. —  Tou...  raison- 
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nables  que  sont  ces  personnes,  eîlcs  ont  cependant  fait 
une  action  .ligne  de  blâme — Ton...  bien  éUvè...  qu'a  été 
cette  jeune  personne,  elle  ne  laifise  pas  de  paraître  rus- 
tique. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 
Celui  qui  veut  se  sauver,  doit  se  vaincre  lui-même. 

Sommaire  de  l'histoire. 

Un  sauvage  d'Anaguaga  en  Amérique,  entrant  dans  la 
cabane  d'un  colon,  le  trouve  plongé  dans  la  douleur 
sur  la  perte  d'un  entant  chéri.  Le  sauvage  le  console, 
fait  flairer  à  son  chien  quelques  vêtements  de  l'enfant,  et 
décrivant  un  cercle  autour  de  la  cabane,  lui  fait  aussi 
flairer  la  terre.  Tout-à-coup  le  chien  disparaît.  Une 
demi-heure  après,  il  revient  et  guide  les  deux  hommes 
vers  la  forêt  voisine,  où  ils  trouvent  le  pauvre  enfant  à 
demi  mort  de  faim  et  de  besoin. 


153e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  itcdique. 

Tel...  nous  aurons  vécu,  tel...  nous  mourrons,  car  ce 
proverbe  est  très  vrai,  tel...  vie,  tel...  mort.— -Çmc^... 
peines,  quel...  chagrins  ne  vous  seriez-vous  pas  épargné..., 
si  vous  aviez  suiv...  les  sages  conseils  qu'on  vous  a  c^o/i- 
w^...!— Tremper  ses  mains  dans  le  sang  innocent  !  quel.  , 
cruauté,  quel...  barbarie  ! — Il  n'a  manqué  à  certains  au- 
teurs, que  d'éviter  le  jaigon  et  le  barbarisme,  et  d'écrire 
purement;  quel...  feu,  quel...  naïveté,  quel...  source  do 
la  bonne  plaisanterie,  quel...  imitation  des  mœurs,  quel... 
images,  et  qiie...  fléau  du  ridicule  !— Si  vous  êtes  labo- 
rieux, mes  enfants,  et  ennemis  du  jeu  dans  l'enfance, 
voua  le  serez  aussi  dans  la  vieillesse  :  o.tirfpJ..  vnna  nnrflw 
été  dans  votre  jeunesse,  tel...  vous  serez  sur  vos  vieux 
ans. 
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Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante: 

Qui  pourrait  vous  oublier,  vous   à  qui  tout  le  monde  est 

redevable  ? 

154e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Les  peines  de  cette  vie,  quel.,,  qu'el...  soient,  ne  sont 
point  en  rapport  avec  la  miciié  deVaxxtre.—  Quelqu... 
science  et  quclq...  talents  que  vous  possédiez,  ne  croyez 
jamais  en  savoir  Sisaez.^ Qtielqn...  éclairé...  que  vous 
soyez,  mes  amis,  vous  ne  devez  jamais  vous  fier  à  vos 
propres  lumières. —  Quelqu...  savants  que  nous  soyons, 
nous  ne  devons  pas  en  tirer  Yîmité. —Quelqu...  corrom- 
pues que  soient  nos  mœurs,  le  vice  n'a  pas  encore  perdu 
parmi  nous  tou...  S'à  honte. -^ Quel...  que  soient  les  hu- 
mains,  il  faut  vivre  avec  eux. 

Mais  ces  ruines  mêm...  ont  pour  moi  des  attraits  ; 
Là,  si  mon  cœur  nourrit  quelqu...  profonds  regrets, 
Si  quelqu...  souvenir  vient  rouvrir  ma  blessure. 
J'aime  ù  mêler  mon  deuil  au  deuil  de  la  nature. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Que  m'importe  à  moi  l'approbation  des  hommes? 

Iô5e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 
Quelqu...  perverses  que  soient  les  inclinations  du  cœur 
humain,  avec  du  courage  on  peut  venir  à  bout  de  les 
changer  et  de  les  rendre  bonnes — Adam  q.\ ait  quelqu... 
neuf  cent  trente  ans  lorsqu'il  mourut.— Il  n'y  a  que 
quelqu...  trois  cent  vingt  ans  que  les  actes  publics  s'écri- 
vent en  français,  auparavant  ils  s'écrivaient  en  latm.— 
Quel..  m«e  fussent  vos  vues,  vous  n'en  avez  pas  moins 
été  regardé  comme  coupable— Çm^/-  qi^e  soit  le  mérite, 
quel...  que  soit  la  vertu  apparente  d'un  homme,  vous  ne 
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devez  point  vous  y  fier  avant  de  savoir  si  ce  mérite  et 
cette  vertu  sont  réels. —  Tel...  vous  êtes,  mon  ami,  teL.. 
vous  pensez  que  les  autres  sont. — Ces  personnes  ne  sont 
pas  tel...  que  vous  le  croyez. — Ne  jugez  jamais  personne, 
parce  que  tel...  vous  croyez  méchants,  qui  sont  bons,  et 
tel...  vous  croyez  bons,  qui  peuvent  être  méchants. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Ce  sont  mes  protecteurs,  je  leur  dois  ma  fortune  à  l'un  et 

à  l'autre. 

156e  Exercice. 

Les  éleveb  compléteront  les  mots  en  Italique. 

De  quel...  importance  n'est-il  pas  pour  vous  de  savoir 
quel...  sont  les  obligations  que  vous  avez  à  remplir  î 

Mais  quelqu...  vains  lauriers  que  promette  la  guerre, 

On  peut  être  un  héros  sans  ravager  la  terre. 

Justes,  ne  craignons  point  le  vain  pouvoir   des  hommes  ; 

Quelqu...  élevés  qu'ils  soient,  ils  sont  ce  que  nous  sommes. 

La  loi,  dans  tout  état,  doit  être  universelle. 

Les  mortels,  quel...  qiûils  soient,  sont  égaux  devant  elle. 

Un  meurtre,  quel...   qu'en  soit  le  prétexte  ou  l'objet. 

Pour  les  cœurs  vertueux  fut  toujours  un  forfait. 

Quel...  que  soient  ses  penchants,  le  sage  les  surmonte  : 

C'est  de  nous  que  dépend  ou  la  gloire  ou  la  honte. 

Les  élevés  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Que  t'ont  fait,  à  toi,  ces  innocentes  victimes  ? 

Sommaire  de  V histoire. 

Dans  la  cour  de  Denys,  roi  de  Portugal  vivaient  deux 
pages,  dont  l'un,  très-pieux,  était  spécialement  attaché 
au  service  de  la  reine.  L'autre,  jaloux  de  son  collègue, 
l'accuse  auprès  du  roi  d'un  crime  énorme  ;  le  monarque 
irrité  destine  l'accusé  à  périr  dans  un  four  à  chaux  et 
prévient  le  chef  des  ouvriers  qu'il  lui  enverra  le  coupable 
pour  être  précipité  dans  son  four.     Le  page  innocent, 
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chargé  d^une  commission  pour  ce  lieu-là,  s'arrête  dans 
une  église  qui  se  trouve  sur  son  passage,  il  y  entend 
plusieurs  messes  et  n'arrive  au  four  à  chaux  qu'après 
son  accusateur,  dépêché  par  le  roi  qui  était  impalient 
d'apprendre  l'exécution  de  ses  ordres.  Cet  événement 
sauve  le  page  innocent  et  cause  la  mort  de  son  calomnia- 
teur, qui  est  livré,  par  les  ouvriers,  au  supplice  destiné  à 
son  rival.  Le  roi,  informé  de  ce  qidproquoy  admire  la 
conduite  de  la  Providence  et  rend  ses  bonnes  grâces  à 
celui  qu'il  avait  voulu  faire  mourir. 

SUR  L'ACCORD   DU  VERBE   DONT  LE  SUJET 

EST  COMPOSE. 

157e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mois  en  ifaliquc. 

La  prudence,  la  sagesse,  la  bonté»  la  justice  du 
souverain  peu...  seule  faire  le  bonheur  des  sujets. — 
Le  courage  de  saint  Louis,  roi  de  France,  était  à 
l'épreuve  de  tous  les  dangers  :  sa  valeur,  son  intré- 
pidité a  éionn...  les  plus  braves:  sa  bonté,  son  amé- 
nité, sa  douceur,  ...  connu...  de  tout  le  monde. — 
La  naissance,  ainsi  que  la  mort,  ...  un  mystère  de 
la  nature  ;  car  l'homme  ne  naît  que  pour  mourir. — 
Charlemagne  et  Louis  XIV,  les  deux  plus  grands  rois 
que  la  France  ait  eu...,  honorai...  les  lettres  ;  ni  l'un  ni 
l'autre  ne  laissai...  les  savants  sans  récompense. — La  vie 
V  de  l'homme,  ainsi  qu'une  vapeur  légère,  ne  dur...  qu'un 
'  moment  ;  cependant  chacun  s'y  attache  comme  si  elle 
devait  durer  plusieurs  siècles. — L'homme  le  plus  robuste, 
ainsi  que  le  plus  faible,  ne  doi...  point  compter  sur  un 
moment  assuré  d'existence  ;  une  vapeur,  un  rien,  sw^*... 
pour  la  terminer. 

Les  élèves  analysèrent  la  phrase  suivante  : 

La  passion  la  plus  insupportable,  c'est  l'orgueil. 
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158e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Une  infinité  déjeunes  gens  se  jper...,  et  parce  qn*:ls 
lisent  des  livres  impies  et  parce  qu'ils  fréquente...  des 
libertins. — On  voit  un  grand  nombre  de  personnes 
capables  de  faire  une  action  sage  :  on  en  voit  encore  un 
plus  grand  nombre  capables  de  faire  une  action  d'esprit 
et  d'adresse  j   mais  bien  peu  ...  capahl...  de  faire  une 

action  généreuse La   plupart   des  jeunes  impics  qui 

veul...  critiquer  les  maximes,  les  cérémonies  de  l'Eglise, 
disputer  sur  ses  mystères,  n'en  connai...  pas  même  les 
premiers  éléments— C'est  la  justice  et  la  charité  qui 
doi...  nous  engager  à  aimer  notre  prochain  comme 
nous-mêmes. — Mon  uncle  ou  ma  tante  viend...  ce  soir  : 
mon  frère  et  ma  sœur  ir...  à  sa  rencontre. — Ni  Louis, 
ni  Charles  ne  pourr....  arriver  ce  soir  à  cause  du  mauvais 

temps Beaucoup  de  gens  voudr...  aller  au  ciel;  mais 

il  ne  veu...  pas  se  faire  la  moindre   violence  pour  le 

mériter L'enfimt,  ainsi  que  les  jeunes  arbres,  ...  besoin 

de  support. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Le  vrai  secret  d'être  heureux,  c'est  de  borner  ses  désirs. 

159c  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

L'histoire,  comme  un  tableau,  nous  montr  ...  les 
bonnes  et  les  mauvaises  actions  des  grands  hommes 
qui  nous  ont  devanc... — Parce  qu'il  y  a  une  multitude 
d'hommes  qui  se  perd...  en  transgressant  la  loi  de  Dieu, 
il  n'en  punira  pas  moins  les  coupables,  en  quelque 
nombre  qu'il...  soi... — Il  n'y  a  rien  que  la  haine  ou  la 
jalousie  ne  fass...  dire  contre  celui  qui  en  est  l'objet. — 
La  religion,  ainsi  que  la  vertu,  peu...  seUiC  nous  mevure 
au-dessus  des  revers. — Il  y  a  peu  d'hommes  qui  s'aiwe... 
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assez  eux-memo  pour  préférer  toujours  le  bien  spirituel 
de  leur  âme  aux  biens  temporels  :  il  y  en  a  bien  moins 
encore  qui  soi...  dans  la  disposition  de  sacrifier  le» 
seconds  pour  conserver  les  premiers. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Ce  qui  caractérise  le  chrétien,  c'est  la  fuite  du  niaL 

160e  Exercice, 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

La  joie,  le  contentement,  la  pais  intérieure  ...  le  par- 
tage de  l'homme  de  bien.-— Il  faut  tout  sacrifier  plutôt 
que  de  sacrifier  la  vertu.  Ce  sacrifice,  notre  intérêt 
gpirituel  et  temporel,  notre  honneur.  Dieu  nous  le  com- 
mand... — Les  fausses  religions,  la  corruption  des  mœurs, 
la  démangeaison  de  vouloir  disputer  sur  tout,  de  vouloir 
sonder  les  mystères  les  plus  élevés,  peryer/...  une  multi- 
tude de  personnes. — L'éléphant,  comme  le  castor,  aim.., 
3a  société  de  ses  semblables. — L'histoire,  ainsi  que  la 
physique,  n\..  commenc..*  à  se  développer  que  vers  le 
milieu  du  seizième  vsiècle.— Ce  ne  sera  ni  M.  le  duc,  ni 
M.  le  comte  qui  ser...  nommé  ambassadeur  d'Angleterre. 
—Avouer  avec  franchise  une  faute  que  l'on  a  commise, 
c'...  un  moyen  sûr  pour  en  effacer  le  souvenir  :  au  con- 
traire, la  nier  avec  hardiesse  et  effronterie,  c*...  dévoiler 
son  mauvais  caractère  et  son  orgueil. 

Les  élevés  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Ce  qu'on  admire  le  plus  dans  l'Evangile,  c'est  l-i  simplicité 

et  la  naïveté. 
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Sommaire  Je  V histoire. 

Henri,  le  plus  .Jeune  des  trois  fils  de  Guillaume-le- 
Conquérant,  prend  les  armes  contre  ses  deux  frères  ; 
peux-ci  le  poursuivent  jusqu'au  mont  Sfiiiit-Micl e'  et  i'y 


—  ï)9  — 

assiègent.  Bientôt  le  prince  manquent  d'eau  et  en  fait 
demander  à  ses  frères.  L'un  d'eux  lui  en  envoie  aussi- 
tôt, en  y  joignant  du  vin,  malgré  les  murmures  do 
l'autre,  alléguant  qu'il  ne  fallait  pas  laisser  mourir  leur 
frère  de  soif. 

SUR  LE  PAIiTIClI^]  P11KSP:NT  ET   SUK  L'AD- 

JECTIF  VEKBAL. 

161c  EXEllCICE. 

Les  élèves  comj^lètcront  les  mots  en  italique . 

La  nuit,  tour-à-tour  charman.,,  ou  sinistre...,  les 
rossignols  ou  les  hiboux  ;  les  uns  ctot^aw...  aux  beaux 
jours  naissan..,,  dans  de  rtan...  bocages,  les  auti*es 
huan.,.  dans  les  vieilles  forets  et  fuyan..,  la  clarté  da 
jour. — J'ai  vu  des  lions  ritr/issan...  cour  an.,,  après  leur 
proie. — Là,  on  voyait  divers  canaux  roulan...  leurs  eaux 
claires  et  limpides  entre  des  rangées  d'arbres  touffus  et 
vcrdoyaiu..  ;  plus  loin,  on  apercevait  des  eaux  tranquilles 
et  dorman...  dont  la  surface,  réflécMssan.,.  les  rayons  du 
soleil  et  la  verdure  des  arbres  aivironnan,..,  offrait  au 
voyageur  une  perspective  ravlssan... — Ces  personnes,  pré- 
voyan  ..,1e  danger  qui  les  menaçait,  prirent  incontinent  la 
fuite,  et,  se  dtrigean.,.  du  côté  de  la  Suisse,  passèrent  en 
Italie.  — Votre  maison  est  s<V^é..,  dans  une  position  c^ar- 
man...;  les  iorêts  en vironnan..,  lui  donnent  une  vue  pit- 
toresque.— Ce  sont  les  neiges  fondan.,,  qui  alimentent 
les  fleuves  et  les  Si^arct;s  de  nos  fontaines. 

GALLICISMES. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 
C'est  au  jugement  de  Dieu  que  les  droits  seront  rétablis, 

162e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 
Avez-vous  vu  ces  hommes,  paraissan...  et  disparais- 
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mn.,,  à  tout  moment?— Sur  les  débris  faman.,.  de 
cette  ancienne  cité,  se  sont  élevées  quelques  cliétiyo» 
cabanes,  indiquan...  que  là  existait  autrefois  une  ville 
^  célèbre. — Les  chiens  sout  caressan...  de  leur  nature. — 
Des  esprits  bas  et  raîïipan...  no  s'élèvent  jamais  au 
sublime. — Ces  hommes,  prévo?/an...  lo  danger,  ont 
échappé  au  naufrage. 

Entendez-vous  le  bruit  de  ces  puissants  Etats 
S'écroiilan...  l'un  sur  l'autre  avec  un  long  fracas  ? 
Voyez  rire  ces  champs  au  laboureur  rendus, 
Sur  ces  combles  tremhlan...  ces  chevreaux  suspendus. 
Ces  fortts  d'arbrisseaux,  de  plantes,  de  buissons, 
Montan...^  toviban...  en  grappes,  en  touffes,  en  festons. 

Les  élèves  analyseront  la  'phrase  suivante  : 

C'est  de  vous  que  nous  nous  occupons. 

163e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italiqne. 

J'ai  vu  des  feux  dévoran...  emhrasan...  cette  maison 
et  la  r^f?îfc»^a«...  en  cendres. — On  voit  des  enfants  cwi- 
trarian...  par  caractère,  contredïsan...  sans  cesse  leurs 
condisciples,  par  le  seul  plaisir  de  contrarier. — Voyez- 
vous  ces  forêts  verdoi/an...  couvran,..  le  haut  de  ces 
montagnes  ?  elles  sont  aussi  anciennes  que  le  monde  : 
jamais  ie  fer  destructeur  n'y  a  passé. — Je  vous  rappor- 
terai une  histoire  amusan.,.  recréan..,  bien  les  enfants. 
— Ma  sœur, yowa/i...  avec  mon  frère,  vient  de  tomber 
du  haut  de  Tescalier,  et,  en  tomban...y  elle  s'est  cassé.., 
la  jambe. 

Ces  personnes  étaient  activer,  'prévoyan...y  arran- 
gean...  toutes  choses  à  propos,  ne  s^embarrassan.,.  de 
rien  et  n'embarrassan...  point  les  autres;  excusan... 
les  fautes  et  rf^ara»...  les  mécomptes ;^r(^2;ewGfw...  les 
diflfiftiiltés.  et  insfûîran...  à  tous  une  entière  confiance.— 
Des  fontaines  coulan...  avec  un  doux  murmure  sur  des 
prés  semés  d'amaranthes  et  de  violettes,  formaient  des 
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bains  ausai  purs  et  aussi  clairs  que  le  cristal. — Mille 
fleurs  ndisaan...  éniaillaiont  les  tapis  verts  dont  la  grotte 
était  environnée. — On  n'entendait  jamais  que  le  chant 
des  oiseaux  ou  le  bruit  des  ruisseaux,  qui,  soprécipitaii.,, 
du  haut  des  roeherS;  tombaient  à  gros  bouillons. 

J'ai  vu  de  toutes  parts, 

Vaincus  et  renversés,  les  Romains  et  Pharnace, 

Fuyan...  vers  leurs  vaisseaux 

Souge  aux  cris  des  vainj^ueurs,  songe  aux  cris  des  mouran... 
Dans  la  U'inime  étoulfés,  sous  le  fer  expiran... 

Les  élèves  analyseront  la  2jhrasG  suivante  : 

C'est  en  vain  que  le  méchant  cherche  le  bonheur. — C'est  en 
l'année  1444  que  Fimpriinorie  fut  inventée. 


lG4c  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Des  épées  étincelan...  brillaient  à  nos  yeux  et  nous 
faisaient  craindre  de  nous  trouver  parmi  des  ennemis. — 
Ces  figures  sont  bien  dessinées;  elles  sont  ravissan...  de 
beauté. — Voici  une  tisane  adoucissan...;  en  voilà  une 
autre  adouciisan...  le  mal  de  gorge. —  Conservan...  le 
souvenir  de  vos  bontés,  nous  nous  estimerons  heureux 
de  pouvoir  vous  témoigner  notre  *  jonnaissancCj  en  vous 
rendan...  tous  les  services  possiii}les. — La  foudre,  reten 
tissan...  h  nos  oreilles,  ne  nous  fera-t-elle  pas  redouter  la 
justice  du  Seigneur  ? — Au  pied  du  trône  était  la  mort, 
pâle  et  dévoran...  avec  sa  faux  tranchan...  qu'elle 
aiguisait  sans  cesse. — Deux  Cretois  demeurèrent  trem' 
hlan...  et  à  demi  morts,  faisan...  des  vœux,  et  n'espé- 
ran...  plus  de  revoir  Télémaque. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante. 

C'est  nous  qui  faisons  notre  sort. — Ce  sont  les  Egyptiens 
qui  ont  inventé  la  géométrie. 
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SoniDiaire  de  l'histoire. 

Hormisdas,  seigneur  persan,  interrogé  pr r  l'empereur 
Constantin  sur  ce  qui  le  frappait  le  plus  do  toutes  les 
beautés  de  la  ville  de  Rome,  répondit  que  c'était  de  voir 
que  les  hommes  y  mouraient  comme  ailleurs. 

165e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique, 

D.esceu(îan...  d'une  race  sainte,  nous  devons  tendre  h 
la  sainteté. — Mes  tantes  demeiiran...  à  Lyon,  pourront 
venir  me  voir  au  printemps  prochain. — La  nature  est 
toujours  agissan...,  varian...  sans  cesse  ses  productions. 
— ]jes  lois  humaines  sont  cliangean...^  ainsi  que  ceux 
qui  les  font  ;  il  n'y  a  que  les  lois  de  TIlHernel  qui  soient 
toujours  les  mêmes. — Les  hommes  changean...  à  tout 
moment,  et  de  desseins  et  de  conduite,  sont  malheureux  : 
il  faut  se  faire  un  règlement  de  vie  qui  soit  selon  la  loi 
de  Dieu  et  selon  les  devoirs  de  son  état,  et  le  suivre 
constamment. 

S'êlançan..,  des  hauteurs  d'un  roc  inaccessible, 
Comme  une  vaste  mer,  la  cataracte  horrible 
Tombe  en  poussan...  au  loin  d^effrayan...  clameurs  ; 
Et,  frappan...  les  rochers  qu'ébranlent  ses  fureurs, 
En  tourbillons  d'écume,  en  vapeurs  ondoyan...^ 
S'élève  et  rejaillit  sur  ses  rives  bruyan... 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

C'est  la  gloire  et  le  bonheur  éternel  que  j'ambitionne, 

166e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Ces  vignes,  appartenan...  à  votre  famille,  sont  bien 
«uîtivées. — Des  bateaux  de  pécheurs ^jarama...  et  dis- 
pnraissa,..  ;  tous  cherchaient  leur  salut  sur  le  rivage,  au 
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rÎHquo  d\y  périr.— Avez-vous  vu  ces  enfants,  trcmhlan..  de 
peur  d'Otre  corriges  par  leurs  parents  '/—Ces  jeunes  gens 
Buut  tou.t  tremhlaii. . .  do  froid.— La  rosée,  dègouttan. . .  des 
feuilles  le  matin,  rafraîchit  les  plantes  qui  se  trouvent 
dessous. — Voyez  ces  feuilles r%o?f^^f/7i...  de  rosék — On 
voit  quelquefois  de  grands  génies  rampan...  aux  pieds 
d'un  ignorant,  parce  qu'ils  en  attendent  quelques  faveurs. 
— Nos  antiques  murailles  sont  couvertes  de  beaux  lierres 
rampan... — L(!s  serpents  rampan...  sur  les  arbres,  bont 
du  nombre  des  insectes  rampan... 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

C'est  l'orgueil  qui  divise  les  hommes. — Ce  sont  eux  qu'on 

accuse. 

167e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Je  regardais  cette  grêle,  ravagean...  nos  campagnes, 
comme  un  fléau  de  Dieu. — On  ne  voyait  de  tous  côtés 
que  des  femmes  /m?ii/or/î...,  des  vieillards  courbés,  do 
petits  enfants  les  larmes  aux  yeux,  se  retiran...  dans  la 
ville. — La  marée  montan...  est  propre  à  mettre  les  vais- 
seaux à  flot. — La  marée,  montan...  jusqu'à  llouen, 
facilite  le  commerce  de  cette  grande  ville. — Les  bœufs 
invglssan...  et  les  brebis  hèlan...  venaient  en  foule,  ^^miV- 
tan...  leurs  gras  pâturages,  QtviQpouvan...  trouver  assez 
d'étables  pour  être  mis  à  couvert....  Tels  que  des  bergers 
qui,  voyan...  le  lion  venir  fondre  sur  leurs  troupeaux  et 
y  porter  le  ravage  et  la  mort,  fuient  tremùlan...,  ainsi  il 
arrive  très-souvent  qu'au  lieu  de  résister  courageusement 
à  la  tentation,  nous  jetons  bas  les  armes,  laissan...  le 
démon,  notre  ennemi,  faire  dans  notre  ame  les  plus 
afl'reux  ravages. — Une  voix  mugissan...  sortit  de  la 
caverne,  et  me  fit  entendre  ces  paroles  :  Fils  d'Ulysse,  il 
faul  que  tu  deviennes  grand  par  la  patience. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 
Il  est  vrai  de  dire  que  tout  homme  peut  se  tromper. 
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168e  Exercice. 
Les  élèves  comiMteront  les  mots  en  itaUqtœ. 

Bernardin  de  Saint-Pierre,  décrivan...  la  variété  de 
quelques  mouches,  dit  :  Quelques-unes  avaient  des  ailes 
longues  et  brillant...  comme  des  lames  de  nacre  ;  celles- 
ci  volaient  en  tourhilloiman. . .  à  la  manière  des  papillons  ) 
celles-là  s'élevaient  en  l'air,  en  se  dirigean...  contre  le 
vent,  par  un  mécanisme  à  peu  près  semblable  à  celui  des 
cerï-volan...  de  papier,  qui  s'élèvent  en/orman...,  aveo 
l'axe  du  vent,  un  angle  de  vingt-deux  degrés  et  demi. 

Il  sort,  et  balancé  sur  la  branche ^^Zia/i... 
Il  hésite,  il  essaie  une  aile  encore  trcmUan... 
Une  ferarae  coupable  à  tes  pied?,  gcmissan..., 
A  ta  droite  un  brigand,  d'une  voix  czpiran... 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Il  suffit  d'avoir  fîiit  son  possible,  pour  n'avoir  rien  à  se 

reprocher. 


Sommaire  de  V histoire. 

En  1805,  un  incendie  réduisit  en  cendres  la  moitié 
d'un  hameau  près  de  Besançon.  Une  fille  d'environ 
soixante  ans  contribua  beaucoup,  par  sa  présence  d'esprit 
et  son  exemple,  à  sauver  une  partie  des  habitants. 
N'ayant  pu  obtenir  des  plus  braves  travailleurs  qu'ils 
allassent  au  secours  d'une  pauvre  femme,  nourrice  de 
deux  enfants,  dont  la  chaumière  é:ait  enveloppée  par  les 
flammes,  elle  s'élance,  malgré  son  âge,  au  milieu  de 
1  embrasement  et  arraciiu  a»  in  lhvjixj  hx  lueic  eu  i^a  v^uraiit^j. 
L'histoire  de  tous  les  âges  n'offre  point  d'actes  aussi 
héroïques,  ni  dans  le  paganisme,  ni  parmi  les  philan- 
thropes. 
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SUR    LES    REMARQUES    RELATIVES   AUX 
PARTICIPES  PASSÉS. 

109e  Exercice. 

.Les  élèves  compUteront  les  mots  en  italique. 

Les  deux  discours  que  j'ai  entend...  prononcer  sur 
le  jugement  dernier,  ont  étonn...  Tauditoire,  et  l'ont 
remp...  de  frayeur:  les  objets  étaient jr;er«^..  d'une  ma- 
nière si  vive,  avec  des  expressions  si  bien  appliqué... ^ 
qu'il  semblait  que  tous  les  peuples  fussent  déjà  trans- 
port... dans  la  vallée  de  Josaphat,  et  c;  ^  la  sentence  filt 
déjh2^ro7ionc...  par  le  souverain  juge,  sur  les  têtes  cou- 
pables. 

Les  a-t-on  vu...  marcher  parmi  vos  ennemis? 
Fut-il  jamais  au  joug  esclaves  plus  soumi..., 
Lui-même,  d'aussi  loiu  qu'il  nous  a  vu...  paraître. 

La  nuit  je  les  ai  vu...  arrivez  en  ces  lieux. 
Allez,  dis-je,  et  sachez  quel  lieu  les  a  vu...  naître. 

Vous  que  j'ai  vu...  périr,  vous,  immortels  courages. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 
Il  n'y  a  rien  de  plus  choquant  qu'un  discours  inconsidéré. 
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170e  EXERCTOE. 

Les  élèves  ccinplèteront  les  mots  en  italique. 

» 

Si  les  mal'  eurs  que  vous  avez  entend...  raconter 
étaient  vrais,  ce  serait  une  chose  bien  aiBigeante  pour 
l'humanité. — Les  orateurs  que  vous  avez  entend...  parler 
étaient  plus  éloquents  que  ceux  que  vous  avez  entend... 
blâmer. — Les  grands  hommes  appartiennent  moins  au 
siècle  qui  les  a  vu...  naître  ou  qui  jouit  de  leurs  talents, 
qu'au  siècle  qui  les  a  formé... — A  peine  les   eûmes-nous 
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entendu...  parler,  qu'ils  disparurent  comme  l'éclair,  sans 
que  nous  ayons  ^îf...  savoir  où  ils  s'étaient  retiré... — Vos 
enfants,  que  j'ai  entend...  déclamer,  et  que  j'ai  aussi 
entend...  applaudir  ont  été  couronn...  à  la  distribution 
des  prix.  Les  personnes  qui  les  ont  vu...  figurer,  nous 
ont  assur...  que  ces  éloges  et  ces  prix  étaient  du.,,  à 
l'application  constante,  à  l'assiduité  et  h,  la  piété  qu'ils 
ont  monir.. — Les  amis  que  j'ai  vu...  que  vous  aviez, 
n'étaient  rien  moins  que  sincères. 

JjCS  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Le  vice  en  veut  à  la  vertu. — L'hypocrite  en  impose  même 

à  ses  amis. 


171c  Exercice. 


Les  élevés  eomplhteront  les  mots  en  italique. 

Les  matelots  que  j'ai  vu...  nager  étaient  fort  habiles 
dans  cet  art. — Les  lapins  que  j'ai  vu...  chasser  étaient 
agiles. — Les  moissons  que  vous  avez  vu...  couper  étaient 
abondantes. — Les  moissonneurs  que  nous  avons  vu... 
travailler  étaient  aecahl...  de  fatigues,  hrûl...  par  les 
ardeurs  du  soleil,  extenu...  de  faim  et  de  soif. — Les 
personnes  souifrantes  que  nous  avons  vu...  supporter 
patiemment  les  douleurs  aiguës  dont  elles  étaient  tour- 
ment... nous  ont  donn...  de  grands  exemples  de  patience 
que  nous  nous  tiommas  ^^i'opos...  d'imiter. — Les  histoires 
que  nous  vous  avons  entend...  raconter  nous  ont  singu- 
lièrement touck...  ;  aussi  avons-nous  admir...  les  per- 
sonnes dont  vous  nous  avez  pari... — Cette  mère  s'est 
jyropos...  d'envoyer  ses  enfants  en  pension. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Les  raisons  mêmes  que  vous  alléguez  pour  votre  défense  vous 

condamnent. 
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172e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Nos  marins  poussèrent  des  cris  de  joie  en  revoyant 
leurs  compagnons  qu'ils  avaient  cru...'noijé... — Les  dé- 
pêches que  l'on  avait  esjiér...  recevoir  hier,  ne  sont 
arriv...  qu'aujourd'hui.— Les  néophytes  que  nous  avons 
fai...  instruire  seront  baptis...  dans  quelques  jours. — 
Des  étrangers  qu'on  avait  voul...  intimider  furent  ras- 
sur...  par  les  procédés  du  gouverneur  de  l'île. — Les 
moyens  rigoureux  que  nous  avions  vu...  employer  nous 
avaient  effroi/...— Nos  effets,  que  l'on  avait  ordonn... 
d'enlever,  furent  cependant  laiss...  à  notre  disposition.— 
Les  papes  se  sont  succéd...  sans  interruption  depuis  saint 
Pierre  jusqu'à  Grégoire  XVI,  aujourd'hui  régnant. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Sous  le  règne  de  l'idolâtrie,  les  créatures,  les  passions  nume 

étaient  adorées. 

Sommaire  de  Vhistoire. 

L'empereur  Alexandre  refuse  les  gens  qu'une 
reine  de  Carie  lui  avî^it  envoyés  pour  lui  préparer 
une  table  splendide  :  il  accompagne  ce  renvoi  d'une 
réponse  qui  honorait  l'éducation  qu'il  avait  reçue  de 
Léonidas,  son  gouverneur.  Heureux  ce  prince  s'il  eût 
toujours  mis  en  pratique  de  si  sages  leçons  ! 

173e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Les  arbres  que  j'ai  fai...  planter  n'ont  pas  pouss... 
---J'ai /ai...  faire  dans  votre  maison  toutes  les  répara- 
tions que  j'ai  jni...  et  que  j'ai  du... —Si  vous  saviez, 
mes  enfants,  toutes  les  peines,  les  inquiétudes  que  vous 
avez  coûté...  h  vos  parents,  lorsque  vous  étiez  jeunes, 
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l'amour  et  la  tendresse  qu'ils  ont  eu...  et  qu'ils  ont 
encore   pour   vous,  que  ne  fericz-vous   pas   pour  leur 


les  succès  que  j'avais  espér...  que 

les  avez  obten...;  les  honneurs  que  j'avais  désir...  que 

l'on  vous  accordât,  on  vous  les  a  accord... 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Le  tout  est  plus  grand  qu'une  de  ses  parties. 


174e  Exercice. 


Les  élèves  compléteront  les  mots  en  Italique. 

Combien  de  peines  et  d'inquiétudes  m'a  coût...  cette 

charge   pour  l'obtenir,  et  combien  n'en  faudra  t-il  pas 

encore  éprouver  pour  la  conserver  ! — Les  louanges  que 

j'ai  entend...  donner  à  cet  homme,  n'étaient  rien  moins 

que   vt:ritables.— Que   de   rôles  différents  l'on  a  vu... 

jouer  de  tout  temps  sur  la  scène  du  monde  ! — La  machine 

que  vous  avez   vu...  construire  n'est  pas  celle  qu'ont 

acheté...  les  marchands  que  vous  avez  vu...  passer.— Les 

maçons  que  nous  avons  vu...  bâtir  ces  maisons,  sont  les 

mêmes  qui  ont  bât...  la  nôtre.— Les  sommes  que  tu  as 

vu...    compter  sont  celles  qui  me  sont  du... — Si   vous 

vouliez  réussir  dans  votre  entreprise,  il  vous  aurait  fallu 

faire  plus  de  démarches  que  vous  n'en  avez /tu*... — Nous 

vous  avons  rend...  tous  les  services  que  nous  avons  j>w... 

—Pensez-vous  que  les  effets  que  j'ai  cnt'o^...  acheter  me 

soient  envoy... 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante: 
Toute  autre  occupation  conviendrait  à  cette  personne. 


fi 
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175e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  ttalùjue. 

Les  mauvaises  nouvelles  que  nous  avons  entend.. s 
débiter  étaient  fausses  :  elles  avaient  été  inventé...^ 
comme  tant  d'autres,  pour  faire  parler  le  monde. — 
L'histoire  que  vous  avez  entend...  rapporter  s'est 
passé...  il  y  a  peu  de  temps. — La  vertu,  que  quelques- 
uns  ont  cru...  oppos...  au  bonheur,  en  est  cependant 
la  source. — La  fête  que  vous  avez  ordonn...  qu'on 
préparât,  ne  sera  point  aussi  brillante  que  vous  l'eussiez 
désir... f  parce  que  plusieurs  choses  qui  avaient  été 
dcm^and...  pour  les  préparatifs  n'ont  point  été  cnvoy... 
— Les  nouvelles  que  nous  avons  cru...  et  que  nous 
avions  désir...  être  fausses  n'étaient  que  trop  vraies. — 
Les  sciences  et  les  arts  que  les  anciens  avaient  cru... 
posséder  dans  la  perfection,  en  étaient  encore  bien 
éloit/né... — La  chute  que  nous  avons  p<'ws...  faire  dans 
notre  voyage  nous  avait  tellement  cffray.,,^  que  nous 
avions  résol...  de  le  discontinuer. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

L(3  discours  de  cet  orateur  nous  a  tous  fort  étonnés  ;  nous 
étions  tout  transpoi-tés  d'admiration  en  l'entendant 


176e  Exercice. 

Les  élèves  compVeteront  les  mots  en  italique. 

Je  compte  pour  rien  toutes  les  peines  et  les  fatigues 
que  ce  voyage  m'a  coût...j  pourvu  qu'il  vous  soit  utile. — 
Je  regarde  comàie  le  plus  grand  honneur  que  je  puisse 
recevoir  sur  la  terre,  les  mépris  et  les  railleries  que  m'a 
val...  mon  attachement  à  la  religion  chrétienne — Les 
douze  mille  francs  que  ce  domaine  m'a  coât...  n'égalent 
pas  la  somme  qu'il  aurait  val...  s'il  eût  été  mieux  cultiv.., 
— Les  richesses  que  sa  sagesse  et  ses  vertus  lui  ont 
val...  ne   sont   qiî'uuc   faible  récom[)ense   des  services 
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sif/nal...  qu^il  a  rend...  ii  sa  patrie. — Les  censtructioBs 
que  j'ai  commenc...  do  faire  ne  seront  termi'n...  que  le 
printemps  prochain. — La  multitude  des  affaires  que 
310US  avons  entrepris...  jïq  nous  a  point  empîch...  de 
vaquer  aux  différentes  occupatioas  dont  nous  sommes 
i'Jiarf/... 

Les  élèves.  anaJi/seïxmi la j^Iirase  suivante: 

La  nature  est  t^ufe  changée  depuis  le  déluge. 

Sommaire  âe  r histoire. 

M.  de  Turenne,  arrêté  par  uae  troupe  de  voleurs,  leur 
promet  ceat  louis  pour  conserver  «ne  bague  de  moindre 
prix,  et  fait  compter  cette  somme  le  lendemain  à  celui 
d'entre  eux  qui  va  la  réclamer  chez  eux,  disant  qu'il 
fallait  être  inviolable  dans  ses  promesses,  même  h 
i'égard  des  frippon.s. 

177e  ExEKCicE. 

lA'ft  êlèt'eii  complèteroïU  hs  mots  en  iàih^jMe.  _ 

Ces  jeunes  gens  se  sont  aceord,..  ensemble  pour  faire 
]o  bien. — Vous  vous  êtes  accord...  mi^q  confiance  sans 
bornes. — Les  premiers  hommes  se  sont  svffi...  h>  eux- 
mêmes  pour  tous  les  besoins  de  la  vie. — Ces  personnes 
se  sont  suhi...  dès  qu'elles  se  soiat  vu... — Nous  nous 
sommes  apj)^iq...  à  l'étude  des  sciences  que  nous  avions 
we//%...  jusque  alors. — Vous  vous  êtes  (7j:>p//g'...  l'ins- 
truction que  vous  avea  entend...,  et  vous  en  awez profit... 
— Les  pasteurs  de  l'Eglise  se  sont  toujours  s wrm/. . .  sans 
interruption,  depuis  les  apôtres  jusqu'à  nous  ;  et  il  en 
sera  ainsi  jusqu'à  la  fin  des  siècles. — La  demeure  que 
nous  nous  sommes  prcpar...  est  vaste  et  agréable;  elle 
est  situ,...  sur  une  t^etite  érninence  d'où  l'on  îouitd'un 
coup  d'œiî  magnifique.— Vous  vous  êtes  prrépar...  ii 
partir  aujourd'hui  ;  quant  à  nous,  nous  ne  serons  prêta 
que  demain. 
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QUELQUE,  QUELLE  QUE,  QUEL. 

Les  élèves  anaït/seront  la  phrase  suivante  : 

Dans  quelque  •condition   que  vous  soyez,    vous  aurez   à 

souffnr. 

178e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  e?i  îtaUque. 

Ces  eafaats  se  sont  plu...  à  se  contrarier  autant  qu'ilg 
out  pu... — Les  ennemis  se  sont  rapprorh...  de  nous 
dans  le  dessein  de  lious  surprendre  ;  ainsi  il  faut  que 
toutes  les  mesures  soient  pi-is...  pour  leur  oppos... 
une  vigoureuse  r^sistanee. — Ces  enfants  se  sont  laiss... 
tromper. — J'ai  vu...  des  animaux  féroces  que  j'ai 
laiss...  passer. — Vous  vous  ôtes  Jhi...  dej^  ennemis  par 
votre  mauvaise  langue. — Ces  personnes  se  sont  /fu'...  i 
au  climat  froid  de  ce  pays,  malgré  les  chaleurs  auxquel- 
ies  elles  étaient  accoiitiimc...  doiiis  le  leur. — Les  amis 
que  je  me  suis  foi...  me  sont  clcmeur...  aftach...^ 
malgré  les  revers  dont  j'ai  été  acvuhl... — Quoiqu'elle 
ait  mille  fois  chcrch...  h  l'étouffer,  la  pensée  du  crime 
s'est  toujours  /ai...  sentir  à  la  conscience  coupable. 

Les  élèves  analyseront  la  jjJirase  suiiKaife  : 

ï\  y  ava?.t   quelj]ite  quatre  iDillc  ans  que  k-;  luoîulo  était  (•l'éé 
quand  Jésus-Chrisl  parut  sin-  la  teri-e. 

179e  Exercice- 

Les  éleces  complctero2it  les  mo(s  en  iUiUqum. 

Vos  deus  jeunes  sœurs  se  sont  repenti...  de  la  faute 
qu'elles  out  commis...  à  votre  égard. — -Les  sciences 
que  mes  fils  se  sont  phi...  à  cultiver  sont  préférables 
aux  richesses. — Les  mauvaises  nouvelles  se  soiit  toujours 
répand...  plus  promptement  que  les  bonnes. — 11  ne 
faut  jamais  passer  d'une    chose  à  la  suivante  sans  av/îir 
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bien  comjyri...  celle  qui  précède,  et  sans  se  l'être  rend... 
familière. — La  science  de  la  religion,  h  laquelle  vous 
voua  êtes  appliqti...  préférablement  aux  autres,  que 
vous  n'avez  cependant  pas  néyllg...,  fera  votre  bonheur 
«n  cette  vie  et  en  l'autre. — Ceux  qui  ont  toujours 
cherch...  h  contenter  leurs  passions,  se  sont  vni... 
beaucoup  plus  qu'ils  ne  se  sont  fai...  du  bien. — Nous 
nous  sommes  cn^..  en  sûreté  pendant  que  nous  étions 
dans  l<î  plus  grand  péril. — Ces  enfants  se  sont  diajnif... 
une  nomme  que  chacun  voulait  avoir  ;  ^  ils  se  sont 
ensuite  dispnt...  pour  savoir  celt^i  qui  parlerait  le  premier. 

Les  élèves  analt/set-ont  la  phrase  suivante: 

Quelles  qne  soient  les  qualités  d'une  personne,  elles  sont 
toujours  mélangées  de  quelques  défauts. 


180e  Exercice. 

Les  élèves  romplèteront  les  mots  en  italique. 

Nous  nous  sommes  ///...  votre  caution. — Nous 
nous  somme.'3  fai..,  attendre  pendant  plus  de  deux 
heures. — Nos  amis  se  sont  envoy...  des  présents. — 
Au  milieu  de  la  forêt  nous  avons  été  atiaqu...  par  des 
voleurs  qui  se  son ty^?^..  sur  nous  au  moment  où  nous 
nous  y  attendions  le  moins  ;  mais,  étant  bien  arm..., 
nous  les  avons  reponss...  avec  avantage,  et  nous  les 
avons  ohlig...  de  s'enfuir. — Comment  s'est  édip,..  la 
gloire  des  Romains,  cette  gloire  qui  avait  hrill. . ,  par 
toute  la  terre  ? — Cette  personne  s'est  refus..,  toute  con- 
solation, après  les  malheurs  qu'elle  a  éprouvé...  :  elle  est 
plouf/..,  dans  une  désolation  effrayante;  tout  ce  que 
nous  avons  pu...  lui  dire  a  été  entièrement  inutile. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante: 

Les  peines  de  cette  vie,  quelles  qiûaWQS  soient,  ne  seront  pas 

de  longue  durée. 
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Sommaire  de  Vlilsioire. 

Saint  Louis,  prisonnier  des  Sarrasins,  ayant  appris 
que  Philippe  de  Montfort  avait  trompé  les  infidèles  de 
dix  milles  livres  pesant,  en  leur  payant  la  rançon  du  roi, 
qui  était  de  deux  cent  mille  livres,  loin  de  profiter  de 
cette  fourberie,  la  fait  réparer  à  l'instant,  pour  ne  pas 
donner  lieu  à  ses  ennemis  de  triompher  en  voyant  un  roi 
chrétien  perfide  et  parjure. 

181e  Exercice. 

Les  élèves  compléter  ont  les  mots  en  italique. 

Les  grandes  pluies  qu'il  a  fait.. .  ont  înond. . .  beaucoup 
de  pays,  et  OLt  beaucoup  nui...  aux  récoltes.— Ces  remè- 
des ne  sont  pas  aussi  salutaires  que  vous  me  l'aviez 
assur...  ;  c'est  pour  cela  que  jo  n'en  ai  pas/at...  l'usage 
que  vous  aviez  (fd'.«V. . .— Les  plantes  que  vous  m'avez 
opporiés..  sont  plus  belles  que  jo  no  l'avais  t-r?*...— Les 
emplettes  que  vous  avez /ai...  ne  vous  ont  pasrow...  aus.^i 
cher  qu'on  me  l'avait  di...— C'est  d'une  gloire  éternelle 
que  Dieu  a^^romi...  de  récompenser  les  vertus  que  nous 
nous  serons  effor...  de  pratiquer  pendant  quelques  an- 
nées.— Avez-vous  vu...  comment  se  sont  comport...  ces 
personnes,  malgré  toutes  les  injures  qu'on  leur  a  dit...  : 
elles  ont  été  plus  patientes  que  nous  ne  l'aurions  cru... 

Les  élèves  analyseront  la  jihrase  suivante  : 

Qiwls  que  solmt  nos  talents,  nous  ne  devons  pas  nous 

enorgueillir. 

182e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Les  maladies  épidémiques  qu'il  y  neu...  dans  quelques 
provinces  se  sont /a?'...  sentir  jusqu'ici.— Si  nous  avions 
prévu..,  toutes  les  difficultés  qu(      us  nous  tiYf^'i  di... 


—  114  — 

0|ue  nous  aurions  à  souffrir   dans   le   voyage  que  nous 

allions  entreprendre,  assurément  nous  n'aurions  pas  tant 

s<nfer,  et  nous  nous  serions  épargn...  bien  des  peines 

et  des  fatigues  que  nous  avons  éprouvé...  ;  nous  aurions 

abandon...  notre   projet,  ou  nous  aurions  cmphf/...  des 

précautions  q.:e  nous  avons  négiigé...  de  prendre.-Les 

travaux  que  vous  avez /a/...  commanuer  l'année  dernière 

ne  sont  pas   aussi  avanc...  que   nous  l'aurions  «e«*...— 

Les  matériaux  que  vous  avez  achet...   et  que  vous  avez 

>*..   amener,    no   sont  pas  aussi  bons  qu'ils    auraient 

du...  1  être,  vu  le  prix  qu^  vous  les  avez  p(u/.   —Cette 

somme  est  plus  forte  que  nous  ne  l'aurions  j^em... 

Les  élèves  analt/Hcront  la  phrase  suivante- 
Quelles  tempêtes  n'ont  pas   essuyées  nos  marins'    Quch 
hommes  que  les  Bossuet  et  les  Fénclon  ! 

183c  Exercice. 
Les  élèves  coniplè feront  les  mots  en  italique. 

La  misère,  que  nous  avions  eru...  si  grande  dans  la 
province  du  centre,  est  bien  moindre  qu'on  ne  nous 
l'avait  annonc. . . — Les  provisions  que  nous  avons  ordonn.  . 
qu'on  nous  proparât  sont  moins  considérables  que  nous 
ne  l'avions  m<...  ;  je  ne  pense  pas  qu'elles  soient  suffi- 
santes pour  le  voyage  que  nous  nous  sommes  propos... 
de  faire.— Si  les  secours  que  vous  aviez  si  iono-temps 
attend...,  et  que  vous  avez  enfin  rec...,  m  sont  pal  aussi 
abondants  que  vous  l'auriez  désir...,  c'est  que  les  mal- 
heureux que  nous  avons  eu...  à  secourir  sont  en  si  grand 
nombre,  que  presfj^ue  toutes  nos  ressources  ont  été 
ahsorh. ..~8i  les  récompenses  que  vous  avez  we?2s...  que 
vous^  recevriez  n'ont  point  été  aussi  belles  que  vous 
I  auriez  souhait...,  c'est  que  vos  efforts  pour  les  mériter 
n'ont  point  (ttéproportionn...  à  ce  que  vous  attendiez. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase   suivante  : 
COMME,    CONJCNCTICJN. 
Tout  l'univers  est  devant  Dieu  cooame  un  point 
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181e  Exercice. 

Les  élèvca  compléteront  ïcs  mots  en  italique. 

Les  vents  qui  ont  sovffl...  et  les  pluies  qu'il  a  faî... 
ont  entièrement  dérang...  les  travaux  de  la  campagne. 
— Il  y  eut  quelques  escarmouches  entre  no'^  avant-postes 
et  les  ennemis  j  T affaire  ayant  éiéjmj...  plus  grave  qu'on 
ne  l'avait  cru...  d'abord,  on  envoya  des  troupes  pour  les 
soutenir. — Lo  règne  de  Louis-le-Grand  a  été  un  des  plus 
glorieux  qu'il  y  ait  eu...  en  France. — La  sagesse  et  l'in- 
dustrie des  Chinois  sont  bien  moindres  que  quelques 
auteurs  ne  l'ont  avanc... — Les  inquiétudes  mortelles  que 
j'ai  eu...  pour  vous  ont  été  bien  plus  sérieuses  que  vous 
ne  l'auriez  soupçonn... — Ces  jeunes  étudiants  ont  reç... 
une  récompense  plus  précieuse  ((u'ils  ne  l'avaient  fspér... 
—Ces  enfants  n'ont  pas  été  surpri...  de  l'arrivée  de  leur 


mère 


,  ils  l'avaient  même  aîinonc... 
Les  élèves  anali/seront  la  phrase  suivante  : 
Voici  le  livre  que  j'ai  lu  avec  intérêt. 

Sommaire  de  Vhisfoire. 

Saint  Éloi,  chargé  par  Clotaire  II,  père  de  Dagobert 
1er,  de  lui  faire  une  chaise  d'or  enrichie  de  pierreries,  lui 
en  i'dit  deux  avec  les  matières  qu'on  lui  avait  fournies. 
Le  roi,  non  moins  surpris  de  l'habileté  que  de  la  probité 
du  saint,  ne  put  se  convaincre  de  ce  fait  que  par  le  poids 
des  deux  objets. 

185e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  eu  italique. 

Lo  peu  de  monnaie  que  vous  m'av(z  donn...  n'a  pas 
s <#...'  aux  frais  do  mon  voyage  ;  mais  le  peu  de  mon- 
naie que  j'ai  emprunt...  ii  svpplé...  h>  dQ  ^\\\  me  man- 
quait.—La  multitude  des  ignorants  a  toujours  surpass.,. 


le  petit  notybr^do  oeu'x  qui  sont  hutrul... — La  fouîo 
des  jeunes  gettrt  qui  se  prtolpiteut  dansleiaal  a  entrain.., 
daûs  le  immQ  précipice  le  petit  nombre  do  ceux  qui 
cherchauint  à  l'éviter. — Le  peu  'le  précautions  que  vous 
avez^îr/*...  vous  ont  fait  échapper  au  danger  qui  vous 
menaçait. — Lv  pei.  ^le  précaution  que  \  ms  avez^îri... 
pour  vous  mettre  en  >ûreté  vous  a  fait...  tomber  dans 
le  piège  que  vous  avaient  prépar...  vos  ennemis. — Lo 
peu  de  maux  que  vous  avez  soujfcr...  vous  ont  appri...  \i 
être  sensible  à  ceux  des  autres. 

Les  élèves  analyseront  la  ijhrase  suivante  : 
Non,  je  ne  suis  point  fait  pour  posséder  la  terre. 
ISGo  Exercice. 
Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Je  buis  très-reconnaissant  des  services  que  vou5  m'a- 
vez rc  il...;  quant  aux  marchandises  que  vous  m'avez 
expédi...,  j'en  ai  déjà  rcç...  une  partie. — Un  do  vos 
enfants  est  venu...  me  prier  do  lui  prêter  quelque  argent 
pour  pouvoir  subsister  jusqu'au  remboursement  de  celui 
qui  lui  est  dû...;  je  lui  ai  donn...  le  peu  de  monnaie  qui 
m'était  resté... — Parmi  les  divers  objets  que  vous  m'a- 
vez pme?i/...,  j'en  ai  c/toi6'/...  deux  qui  m'ont  plu... — 
Parmi  le  grand  nombre  de  personnes  qui  se  sont  jrrcseni... 
pour  avoir  ces  places,  je  n'en  ai  vu...  que  deux  qui  aient 
été  ref... — Un  des  jeunes  gens  que  vous  avez  vu...  l'an- 
née dernière  a  été  /rp..  docteur  en  médcv^Ine. — Si  j'ai 
beaucoup  écri...  de  lettres,  j'en  ai  aussi  beaucoup  reç... 
— Vous  avez  apport...  plus  de  fruits  que  je  n'en  ai 
mang... 

INFINITIF  PRÉCÉDÉ  .    TîN-^  PRÉPOSITION  EUPHONIQUE, 
Les  élèves  analyse -i^nî  la    )ltrase  s -u vante: 

Mentor  conseilla  à  ïélémaquc  do  prendre  de  nouvelles  pré- 
cautions. 
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lS7c  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  itah'que. 

Lo  peu  do  santé  quo  j'ai  eu...   jusqu'à  présent  ne  m'a 
mspermi..    de  mo  livrer  au    travail.— La   quantité  de 
fruits  qui  se  sont  ijâté...y  à  cause  des  pluies,  esi  considé- 
rable.—Le  peu  de  progrès  que  cet  enfant  a /«t...  m  a 
ilétermin...  à  le  retirer   des   écoles   pour   l'appliquer  au 
travail.— Le  peu  de   progrès  qu'ont /u'...    c .s  entants 
nous  ont  aigag...  à  continuer  de  les  appliquer  à  1  étude, 
mab'réles   services  qu'ils  pourraient   nous  rendre  et  le 
besoin  que  '>ous  en  aurions.— O  la  négligente  jardinière  I 
je  lui  avais    recommaml..,  qu  partan...    pour  la  campa- 
cne,  mon  hortensia   et  diverses   autres   fleurs   rassem- 
blé...   dans    mon   petit  parterre  ;  je   lui   avais   laiss... 
tout    ce   qu'il   fallait  pour    cultiver  les  plantes  rares 
que  l'on  m'a  envoyé...  de  Marseille,  et  que  ]'A\JaxL., 
croître  avec  tant  de  peine  ;  eh  bien  !  cette  paresseuse 
n'y  a  apport...  nulle  attention;  pendant   les   chaleurs 
excessives  qu'il  y  a  eu,  elle  ne  les  a  point  arrosé...,  elle 
n'y  a  pas  môme  somj...;  enfin,  elle  les  a  laiss...  périr 
avec   autant   de   sang-froid  qu'elle   me  les  avait   vu... 
soigner  avec  vigilance,  quand  j'éiais  à  la  maison,  que 
j'ai  qaitt...  à  mon  grand  regret. 

Les  élèves  analyseront  la  2^hrasc  suivante  : 

ANALYSES   EN   IIÉCAPITULAÏION. 

L'ic-norance  est  la  nuit  de  l'esprit,  et  cette  nuit  n'a  ni  lune, 
"  ni  étoiles. 


M 


188e  Exercice. 
Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 
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d  amitié  qui  m  y  étaient  prod^gu...  :  les  plaisirs  les  plus 
divertissants  m'ennuyaient;  le  sommeil  même,  qui  est 
un  plaisir  pour  ceux  qui  sont  acrabl...  de  tristesse 
m  était  devenu  un  sujet  de  peine,  parce  qu'il  s'enfuvait 
loin  de  moi;  enfin  le  plaisir  commence  à  renaître  pj^^^^^^ 
que  dans  peu  de  jours,  je  quitterai  ce  séjour  de  tristesse 
et  d  amertume.-Le  peu  d'années  que  je  dois  encore 
passer  sur  la  terre,  doi...  être  entièrement  conmcr...  au 
service  du  Seigneur.-Le  peu  d'instants  que  vous  avez 
pass...  ICI  ne  vous  a  pas  S2,ffi...  pour  terminer  toutes  les 
aflaires  dont  vous  étiez  clmrg... 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 
Quel  champ  pour  l'orateur,  que  la  crèche  et  la  croix  ! 
Sommaire  de  V histoire. 

Henri  IV,  plus  grand  encore  par  la  bonté  de  son 
cœur  que  par  la  magnanimité  de  son  courage,  se  signala 
surtout  par  la  clémence  et  par  la  bonté.  Il  ne  tira 
d  autre  vengeance  du  duc  de  Mayenne,  qui  l'avait  si 
longtemps  combattu  à  la  tête  de  la  ligne,  que  de  le  lasser 
à  la  marche  dans  les  allées  de  son  château  :  le  duc 
entièrement  gagné  par  cette  indulgence,  se  dévoua  à  son 
souverain  et  le  servit  depuis  utilement. 

RÉCAPITULATION    GENERALE   SUR   LES   PARTICIPES. 

189e  Exercice. 
Les  élèves  compIèUront  les  mots  en  italique. 

Ces  personnes,  élevau...  leur  voix  au-dessus  du 
tumulte,  firent  entendre  des  cris  de  douleur  à  cause  des 
injustices  criantes  qu'on  avait  commi...  à  leur  ésard:  la 
toule,  touché...  de  compassion  et  d'indignation,  demanda 
hautement  que  les  torts  qu'on  leur  avait  Jui...  fussent 
repar... ^Quene  magnifique  maison  de  campagne  nous 
avons  vu...!  elle  est  orn...  de  tout  ce  que  l'art  et  la 


.^■> 
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nature  ont  de  plus  beau  ;  sa  position  est  charmant...,  domi- 
nan...  sur  une  étendue  immense  do  pays;  une  rivière 
assez  considérable,  coulan...  le  long  des  murs,  y  entretient 
une  délicieuse  fraîcheur;  de  vastes  bassins  construi... 
de  distance  en  distance  et  orn...  de  jets  d'eau,  y  pro- 
duisent un  effet  admirable. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivaîite: 

La  dépendance  est  le  salaire  des  présents  que  nous  font  les 

cicux. 

190e  ExEiiCiCP^.. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Les  merveilles  que  vous  avez  admir...  dans  le  cours 
de  notre  voyage  vous  ont  scmhl...  d'autant  plus  belles, 
que  vos  yeux  n'y  étaient  point  accotitum... — Les  mer- 
■  veilles  de  la  nature  sont  tout  autrement  belle...  que  celles 
de  l'art. — Les  avis  que  nous  avons  reçu...  étaient  bons, 
nous  aurions  du...  les  suivre  ;  nous  ne  nous  serions  pas 
précipit...  dans  une  foule  de  maux  dont  nous  no  voyons 
pas  la  fin. — Les  habitudes  qu'on  a  eontract...  dans  la 
jeunesse,  ne  se  perdent  jamais  entièrement  :  il  est  donc 
important  de  n'en  contracter  que  de  bonnes. — Vous  ne 
vous  êtes  pas  occiip...,  mes  amis,  h  exécuter  les  ordres 
qu'on  vous  avait  donn... — On  voyait  de  loin  ce  mort 
rustique  (le  cadavi-e  d'un  laboureur)  voyager  au  milieu 
des  hXd^jaunissan...  qu'il  avait  peut-être  y i:ri...  semer. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

L'homme  élève  un  front  noble,  et  regarde  les  cieux. 

191e  Exercice. 

Les  élcvcs  compléteront  les  mots  en  italique. 

Cette  personne  était   tremllan...   dans  la  crainte  où 
elle  était  que  quelqvfes  malheurs  ne  fussent  arriv...  h 


SCS  enfants.— i/yar...  et  mter(H...y  ces  personnes  étaient 
resté...  muettes,  sans  oser  ouvrir  la  bouche  pour  défendre 
leur  innocence,  qu'on  avait  noire...  par  de  fausses  accu- 
sations.— Quant  aux  fautes  que  vous  avez  comm...  Dieu 
les  a  oublié...  si  vous  les  avez  sincèrement  détest...,  et  si 
vous  êtes  résolu...  de  ne  les  plus  commettre. — Telles  per- 
sonnes étaient  autrefois  apprécié...,  aimé...,  recherché.... 
qui  ne  sont  pas  même  regardé...  maintenant. — Vos  mal- 
heurs sont  deven...  les  miens,  je  les  ai  épous...  je  ferai 
tous  mes  efforts  pour  vous  soulager. — Les  honneurs  que 
les  ambitieux  se  sont  efforc...  d'acquérir,  ne  les  ont  point 
satisfaits. 

Les  élèves  analyseront  la  p)hrase  sauvante: 
Il  y  a  peu  de  distance  entre  le  berceau  et  la  tombe. 


192c  EXFllCTCE. 


Les  élèves  compUtcront  les  mots  en  ikdique. 

Nous  avons  vu...  des  lions  rugissan...,  ayant  les 
yeux  étiiicelan...  de  rage,  parce  qu'ils  avaient  été 
agacé..  — Il  y  a  des  animaux  presque  apjrrochan... 
de  l'homme;  tel...  sont  les  différentes  espèces  de 
&iugcs. — Les  ennemis  cqyprochan...,  nous  nous  som- 
mes/e;r?/...  sur  nos  gardes,  afin  de  n'être  point  mr- 
7>n...--C'est  aux  jours  de  l'affiiction  et  de  l'infortune 
que  ses  amis  véritables  ont  ^^Yi  ..  lui  prouver  leur  atta- 
chement.— Vous  devez  suivre  les  exemples  de  vertu  que 
votre  père  s'est  efforc...  de  vous  donner.—Lcs  belles 
actions  que  nous  nous  sommes  efforc...  d'imiter,  feront 
notre  gloire  dans  la  suite  des  temps. 

Les  élèves  anali/seront  la  phrase  suivante: 

Saint  Louis  rendait  lui-même  l.'i  justice  à  tous  ceux  qui  la 

lui  denjandaieut 
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Sommaire  de  l' histoire. 

Dagobert  I<îr  avait  donné  h  saint  Eloi,  sur  sa  demande, 
un«  petite  place  pour  compléter  un  monastère  de  reli- 
ffieuses  que  celui-ci  faisait  bâtir.  Le  saint  s'aperçut 
qu'il  y  avait  erreur  d'un  pied  dans  le  mesurage  du  ter- 
rain, et  faisant  aussitôt  cesser  l'ouvrage,  alla  demander 
pardon  au  roi.  Dagobert,  fort  surpris  de  cette  scrupu- 
leuse délicatof^se,  récompensa  la  piété  du  saint  par  une 
donation  double  de  la  première. 

19î]e  Exercice. 

Les  éliivcs  compWeront  les  mots  en  italique. 

Le  vo'^age  que  ces  personnes  se  9.oxit  jf)ropos,..  de  faire 
sera  des  plus  agréables.— Voilà  une  lettre  que  j'ai  C7;> 
pri  à  former.— Mes  ennemis  m'ont  dress...  des  pièges 
que  j'ai  cru...  devoir  éviter,  malgré  l'espèce  de  bassesse 
qu'il  y  a  eu...  à  le  faire.— Nous  avons  assist...  notre  pro- 
chain, nous  lui  avons  rend...  tous  les  services  que  nous 
avons  ?;m... —Des  affaires  que  nous  n'avions  ^^^ 'prévu..., 
nous  ont  emptch...  d'aller  vous  voir.— Cette  personne  n  est 
point  aussi  honnête  que  je  me  l'étais  ^mr/</<î^...— Com- 
bien de  familles  réduites  à  l'indigence,  cette  vertueuse 
princesse  n'a-t-elle  pas /ai...  secourir  I 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante: 

Voici  les  deux  grands  commandements  de  la  loi  :  l'amour  do 
Dieu  et  l'amour  du  prochain. 

194e  ExEiiciCE. 
Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Les  danirers  que  nous  avons  couru...  ont  été  éminents, 
nousne  les'avons  évité...  que  par  une  grande  prudence,  et 
par  une  protection  spéciale  de  la  Providence.— Les  enne- 
mis, après  lesquels  nous  nyonfi  rofu:..  toute  la  journée, 
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qu'on  enf;;;:  "  ""''J!^  encore  «é^„y^...  par  L  fruits 
^ue  ton:  JefinVrer  t 'C ilr  rS^^ft' 

peines  nous  avons  ZuT^Z  p^t^T  •""""'""  ""^ 
Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Aimez  qui  vous  instruit,  aimez  l>„mi  sinciro 
Dont  I'œ.1  sur  vos  défauts  porte  un  regard  sévère. 

105e  KxEKoicE. 

Les  élèves  compléteront  hs  mots  en  italique  ■ 

persor.no   p;';   T-     ,?'   ^'■"'"'-   '«  contraire.-Cotte 
manière  si    hrilianf^    «^  »  ^  ^"c   a  «cc^^f...  cl  u^q 

«up.rie:r^^trc^^^^^^^ 

L'ennemTe  /fanî^     «vts  qu.  leur  avaient  été  donn...— 

boaue^Td:ttx::;onr5z  --^  '  ''""p™™'«' 

i"S  ^  ï'(  es  analyseront  la  phrase  suivante  : 
Celui  qui  mettrnsa  vie 
Sous  la  garde  du  Très-Haut 
■repoussera  de  l'envie 
Les  plus  dangereux  assauts. 
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196e  Exercice. 

Les  élèves  compUteront  les  mots  en  italique. 

Les  biens  mal  acqui...  doivent  être  rcstitu...  h  ceux 
!i  qui  on  les  a  pri... — La  religion  catholique  est 
appuyé...  sur  des  fondements  inébranlables  :  l'enfer, 
armé  de  toute  sa  puissance,  ne  viendra  jamais  à  bout  de 
la  détruire. — Les  amis  que  nous  nous  sommes  attaché... 
par  nos  libéralités,  ne  nous  sont  dcmeur...  fidèles  que 
tant  que  la  fortune  nous  a  favoris...  ;  mais  aussitôt 
qu'elle  nous  a  manq...,  ils  nous  ont  ahandonn... — Les 
provisions  que  nous  avons  amass  pour  notre  long  voyage 
seront  bientôt  absorbé...  :  je  ne  sais  où  nous  nous  en 
procurerons  de  nouvelles.^ — Les  étoffes  que  j'ai  ac/iet... 
ne  seront  pas  suffisantes  pour  faire  les  habits  que  je 
vous  BÎ  promi... 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

La  Neva  coule  à  pleins  bords  au  sein  d'une  cité  magnifique, 
dans  toute  l'étendue  de  la  ville  ;  elle  est  contenue  par 
deux  quais  de  granit,  alignés  à  perte  de  vue. 

Sommaire  de  V histoire. 

Saladin,  héros  de  l'Asie,  digne  rival  de  Philippe- 
Auguste  ^t  de  Richard  Cœur-de-Lion,  parvenu  des 
derniers  rangs  de  l'armée  à  la  tête  d'une  monar- 
chie puissante,  ne  peut  se  dissimuler  la  vanité 
de  sa  gloire  :  aussi,  quelque  tçmps  avant  de  mourir,  il 
fait  porter  son  suaire  au  bout  d'une  lance,  dans  les  rues 
de  Damas,  comme  le  seul  objet  qui  lui  resterait  un  jour 
de  toutes  ses  conquêtes. 

197o  Exercice. 

L(is  élevés  compléteront  les  mots  en  italique. 

du  courant,  et  que  vous  n'avez  reçii...  que  le  20,  vous  a 
donc  2)ctru..,   bien  courte,  chers  amis  !  je  n'en  suis  pas 
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/acA...;  je  n'y  ai  pas  ini^ér...  plusieurs  choses  que  j'ai 
cru...  inconvenant  de  vous  détailler  à  la  fois,  et  que 
j'ai  dâ...  diviser  en  petits  articles  concernant  les  nouvel- 
les études  que  vous  avez  adopté...  Votre  observation 
noua  SX  paru...  h\en/oti(L..,  relativement  aux  études  do 
notre  langue.  Il  est  vrai,  en  effet,  que  son  orthographe 
seule  a  toujoTirs  re/z/erm...  une  foule  de  variations  qui 
ont  rebut...  les  étudiants,  et  qui  même  n'ont  pas  laùs... 
que  d'embarrasser  les  écrivains  qui  en  ont  approfondi... 
les  principes,  et  surtout  les  étymologies,  démenti...  à 
chaque  instant  par  l'empire  de  l'usage.  Cette  partie  de 
la  grammaire  (le  Participe)  était  autrefois  ix^s-neglifj..., 
et  même  compt...  presque  pour  rien.  Mais  aujourd'hui, 
pour  peu  que  les  gens  instruits  aperçoivent  de  fautes 
dans  un  simple  billet,  oh  !  ils  ont  bientôt  prononc...  et 
très-sévèrement  à  cet  égard. — Vous  seriez-vous  fifjur... 
chers  amis,  une  telle  opinion  ?  Par  cinq  ou  six  lignes 
tracé...  à  la  hâte,  on  infère  que  les  personnes  qui  les  ont 
trac...  n'ont  eu...  que  peu  ou  point  d'éducation,  quand 
ce  peu  d'écriture  n'est  pas  ortograpM...  et  pondu... 
suivant  les  règles  que  les  grammairiens  ont  Jug...  à  pro- 
pos d'établir  dans  leurs  méthodes,  mais  celles  qui  ont 
cam...  le  plus  de  contradictions  et  mxdtipli...  les  difficul- 
tés, concernent  surtout  les  participes. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Les  troupeaux  dans  les  prés  vont  chercher  leur  pâture  ; 
L'homme  dans  les  sillons  cueille  sa  nourriture. 

198e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Parmi  tant  d'âmes  basses  qui  ont  déshonor...  l'huma- 
nité, croirait-on  qu'il  y  en  a  eu...  qui  ont^owss...  l'oubli 
de  leurs  devoirs  jusqu'à  dénigrer  leurs  bienfaiteurs  ? 
elles  ont  morne  porc...  l'ingratitude  jusqu'à  leur  repro- 
cher les  bontés  et  les  bienfaits  dont  ils  les  avaient com6?... 
— Quels  monstres  que  les  ingrats  !  ce  sont  ces  vipères 
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qui  souvent  ont  empêc...  de  soulager  les  malheureux  qui    ^ 
avaient  le  plus  besoin  d'ètrosecoiir... — ^11  est  orrrn'...  que, 
craignant  d'être  trowp...  dans  l'emploi  de  leurs  bienfaits, 
des  âmes  généreuses  et  recomiu...  pour  telles,  ont^?«s,s... 
quelquefois  d'un   excès   à  l'autre,  et  n'ont  rien  donn... 
du  tout  jolies   ont  même   htm...   dans  la   détresse   des 
personnes  qui  avaient  bien  7?ic/'iV...   parleurs  services; 
ces  personnes   estimables   ont  souvent   manqu..    du  né- 
cessaire le  plus    urgent  j  et,  malgré  leur  détresse,  malgré 
leurs  prières,  elles  n'ont  rien  ohten...;  elles  ont  langu... 
dans   la  misère,  tandis  que   les  méchants   et  les  ingrats 
ont  regorg...  du  superflu. — Nous  les  avons  trouv...  fort 
judicieuses,  chers  amis,   les  réflexions   que  votre  maman 
a  faù...,  bx,  qu'elle  npus  a  communiqu...  Il  est  vrai,  en 
effet,  que  les  hommes  de  tous  les  temps,  ont  presque  tou- 
jours  i)erd...   la   mémoire   des  bienfaits  dont  on  les  a  =r 
combl...f  comme  celle  des  maux  qu'on  leur  &fai...  souf- 
rir:  en  sorte   que,  dans  Tinsouciance  où  les  uns  ont 
vécu...  et  dans  la  dissipation  qui  a  entrain...  les  autres, 
la  reconnaissance  des  services  rend...  est  devenue  une 
espèce  de  servitude  à  leurs  yeux. 

Les  élèves  analyseront  la  ][>hrase  suivante  : 

Ce  Dieu  si  grand,  si  terrible, 
A  nos  voix  daigne  accourir  ; 
Sa  bonté  toujours  visible 
Se  plaît  à  nous  secourir. 
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199e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Il  semble  que  la  louange  fondé...  sur  le  vrai  mérite, 
ait  toujours  pes...  aux  hommes  jaloux  et  envieux  de 
leur  nature.  En  effet,  on  les  a  vu...,  pour  la  plupart, 
devenir  muets,  dès  qu'il  &  et...  question  de  donner  leurs 
suffrages  à  des  innovations  consacré...  au  bien  de  i  auma- 
nité,  à  des  chefs-d'œuvre  dignes  d'être  admir...  Quant  à 
la  médisance  et  aux  satires  malignes,  les  envieux  ne  les 
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ont  "pomi  éjmrgn...  ;  elles  ont  coul...  abondamment  do 
leur  bouche  ou  de  leur  plume,  dès  que  l' occasion  s'en 
est  2)résent...  Les  louanges  que  l'on  a  donné...,  en 
général,  aux  personnes  que  Ton  en  a  cm.,,  dignes  ou 
non,  sont  des  flatteries  iuféressé...  ;  elles  ont  saià/ai... 
ceux  qui  les  ont  départi..,,  et  ceux  qui  les  ont  bonnement 
reçu...  Les  personnes  préconùé...  les  ont  regardé.., 
comme  une  récompense  qui  leur  était  dii...,  pour  des 
vertus  qu'elles  ont  manifcdé,.  rarement,  et  dont  elles 
n*ont  ajich...  que  la  trompeuse  apparence.  J)e  leur 
côté  les  louangeurs  ont  prétend...  faire  voir  leur  discer- 
nement et  leur  justice  ;  ou  bien,  par  un  calcul  adroit, 
ils  ont  tâeh...  de  tirer  parti  de  la  vanité  sotte  qu'ils  ont 
remarqué...  dans  les  héros  prétenda...  qu'ils  ont 
comblé..,  d'éloges,  et  que  le  vulgaire  imbécile  a  encensé.,, 
stupidement. 

Les  élèves  analj/seront  la  phrase  suivante  : 

Le  pouvoir  paternel,  l'autorité  suprême. 
Sont  des  droits  émanés  du  Créateur  lui-mémo 

200e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

La  curiosité  que  l'on  n'a  point  pouss...  à  l'excès,  et 
qui  n'a  pas  dégénéré.,,  en  vice,  nous  a  procur...  diverses 
inventions  dont  nous  nous  taxions  pass...  difliicilement  j 
elles  nous  auraient  manqu...  jusqu'à  ce  jour,  sans  la 
passion  naturelle  que  d'ardents  génies  ont  manifest..,  de 
s'instruire,  et  de  savoir  une  foule  de  choses  que  le  com- 
mun des  hommes  a  néglig...  d'apprendre.  Il  y  a  donc 
deux  sortes  de  curiosités  que  l'on  a  disiingu...  particuliè- 
rement, et  auxquelles  on  a  4xssign...  deux  causes  difîe- 
rentes  :  la  première  est  celle  que  les  gens  cupides  ont 
tir...  de  l'intérêt;  celle-là  les  ii  port...  à  apprendre  les 
CiiOses  qn  iiS  ont  cru...  devoir  conuaître  parfaiteuient, 
afin  de  parvenir  à  la  fortune  et  à  la  félicité  à  laquelle 
ils  ont  aspir...,  et  qui,  le  plus  souvent,  a  tromp...  leur 
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attente,  par  mille  vicissitudes  auxquelles  la  cupidité 
aveugln  n'a  p':\H  môme  ao)u/...,  ou  qu'elle  s'est  iviuijin... 
pouvoir  braver  impunémeut.  La  seconde  sorte  de  cu- 
riosité que  l'on  a  remarqit...  dans  l'homme,  lui  a  été 
swjgér...  par  la  vanité,  qui  a  tant  wjln...  sur  les  entre- 
prises extraordinaires  que  les  ambitieux  se  sont  propos.. , 
d'exécuter.  C'est  précisément  cette  curiosité-ci  qui  a 
tUtermin...  nombre  d'écrivains  à  approfondir  plusieurs 
sciences  que  l'on  a  regard...  comme  très-utilcfl,  mais  que 
le  vulgaire  a  ignor..y  faute  de  moyens,  ou  que  les  personnes 
insouciantes  n'ont  pas /»^...  à  propos  d'acquérir:  négli- 
gence dont  elles  n'ont  pas  tard...  a  se  repentir,  car,  faute 
de  lumières  et  de  connaissances,  les  plus  belles  fortunes 
ont  toujours  depcr... 

Les  élèves  cnialijseront  la  2)^i)'cise  suivante  : 

Heureux  l'homme  que  dans  leurs  piégea 
Les  méchants  n'ont  point,  fait  tomber. 


SoMmairc  de  Vhistoire. 

Un  homme  fort  pauvre  trouve  une  bourse  remplie  d'or, 
aussitôt  il  fait  publier  que  celui  qui  l'a  perdue  peut 
s'adresser  à  lui.  Le  propriétaire  se  présente,  prouve  que 
la  bourse  perdue  lui  appartient  ;  mais  un  combat  s'engage 
quand  celui-ci  veut  récompenser  la  probité  du  pauvre  ;  et 
pour  y  mettre  fin,  ce  dernier  accepte,  à  force  d'importu- 
nités,  une  pièce  d'or  qu'il  donne  sur-le-champ  à  d'autres 
malheureux. 

liOle  Exercice. 

Les  élèves  compUteront  les  mois  en  italique. 

Les  occasions  favorables  que  l'on  a  épi...  avec  le  plus 
de  vigilance,  sont  précisément  celles  qu'on  a  laiss... 
échapper  et  qu'on  vl  perdu  ..  le  plus  fréquemment. — En 
effet,  au  moment  qu'elles  se  sont  présent...,  il  s'est  trouv... 
des  obstacles  que  nous  n'avions   point p/-ét'u...,   ou  que 
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nous  avions  cru...  pouvoir  surmonter, — C'est  ainsi  que 
notre  mauvaise  fortune  s'est  ri...  de  notre  atteute  ;  c'est 
ainsi  qu'elle  nous  a  écondui...  et  laisa...  gémir  dans  une 
foule  de  traverses,  dont  nous  ne  nous  étions  point  y?Y/?<r... 
les  suites  funestes. — Nos  premiers  aïeux  ne  vivaient  pas 
si  rapproché...  les  uns  des  autres  que  nous  le  sommes 
actuellement.  RéjKuitlu...  (yd.  Qt\h>  dans  la  profondeur 
des  forêts,  ils  habitaient  le  creux  des  cavernes  ou  se  cons- 
truisaient des  huttes.  Il  n'en  est  plus  de  mCme  aujour- 
d'hui, la  plupart  des  hommes  vivent  rasscmbl...  Ils  ont 
partag...  entre  eux  les  terres,  dont  ils  ont/ai...  des  prai- 
ries, des  vignobles,  des  champs  couver...  de  moissons. 

Les  élèves  analyseront  la  jyhrase  suivante  : 

Je  nicurs,  le  voile  tombe,  un  nouveau  jour  m'éclaire  ; 
Je  ne  me  suis  connu  qu'au  bout  de  ma  carrière. 

202e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Les  singulières  mécaniques  qu'ont  imarjin...  des 
esprits  inventifs,  et  qu'ils  ont  fyur...  ensuite  d'une  ma- 
nière ingénieuse,  ont /W/;?/)...  vivement  des  personnes 
peureuses  de  leur  nature,  et  surtout  peu  instruit... 
Beaucoup  d'esprits  faibles  se  sont fyur...  que  des  secrets 
de  physique  étaient  autant  de  sorcelleries j  ils  se  sont 
imagin...  mille  fantômes  ridicules;  ils  se  sont /org... 
mille  chimères;  la  frayeur  s'est  empar...  d'eux,  et  ils  se 
sont  laiss...  aller  à  mille  idées  funeste  qui  n'ont  cess... 
de  les  tourmenter  — Vos  sœurs  n'ont  donc  pas  examin... 
les  toiles  qu'on  leur  a  vendu...  dernièrement  ?  Elles  ne 
se  sont  point  dont...  que  la  marchande  leur  a  donn...  des 
indiennes  communes  pour  des  perses  qu'elles  ont  pré- 
tend... avoir.  Vous  les  aviez  cependant  averti...,  et  vous 
leur  aviez  répét...  que  la  plupart  des  marchands  ambu- 
lants en  ont  fréquemment  impos...  aux  personnes  con- 
fiant...,  qui  ont  rarement  soupçonn...  la  fraude  et  que 
l'on  a  souvent  trompé...   Les  Iripons  de  cette  sorte  ont 
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touj'^uTi  vrnct...  bi'^n  cher,  et  raêrao  îe  double,  des  tnar* 
chantiises  pou  clièrcs  de  leur  nature,  qui  n'ont  ya/... 
qu'un  prix  très  modique,  ou  qui  ne  leur  ont  voât...  ûue 
la  moitié  du  prix.  Ce  qu'il  y  a  de  plus  désagréable 
pour  les  gens  qui  se  sont  ainsi  laissa...  surprendre,  c'est 
que,  outre  les  pertes  qu'ils  owi  fait....,  ils  ont  fin...  par 
^tre  reyanl...  eonimes  des  dupes;  les  mauvais  plaisanta 
se  sont  moqn...  d'eux  ;  ils  eu  ont  »•«'...,  car  on  a  toujours 
^los...  sur  tout. 

Les  élèves  miafi/seront  la  phrasp  suivante  i 

Petits  oiseaijX,  dans  vos  forêts, 

Dites,  S0U3  vos  ombrages  frais  ; 

Dieu  mérite  qu'on  l'aime. 
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203c  ExERCict:. 

Ze^  élèves  complètemnt  les  mots  tn  italique. 

Ah!  la  superbe  tapisserie  que  l'on  nous  a  montré... 
auxGobelinsî  Nous  n'avoms  jamais  rienvw...  de  si  beau; 
nous  l'avons  contempL..  à  loisir,  et  la  bordure  surtout 
nous  en  &paru...  admirable.  Nous  y  avons  compt...  des 
milliers  de  fleurs;  noua  y  avons  distiny...  une  foule  de 
personnages  connu...  et  très-ressemblants  ;  nous  y  avons 
remarqn...y  en  outre,  beaucoup  d'oiseaux  étrangers,  que 
nous  avons  compté...  au  nombre  de  plus  de  cent  cin- 
quante ;  nuancé...  des  plus  v.ves  couleurs.  Mais  en 
admiran...  ces  cbefs-d'œuvres  de  l'art,  dont  nos  grandes 
villes  ont  toujours  abond...,  de  tristes  pensées  se  sont 
présent...  à  notre  esprit,  et  nous  nous  sommes  di...  avec 
douleur  :  "  Faut-il  que  les  hommes  se  soient  tant  iw^éni... 
pour  tapisser  des  murailles?  faut-il  qu'ils  aient  travail/... 
si  peu  pour  perfectionner  la  politi(jue  et  les  mœurs,  dont 
la  prospérité  des  Etats  a  toujours  déncud  ..V  Cette 
première  réflexion  nous  a  condui,.,  e&ioite  à  UQS  seconde 
non  moins  atîiigeante  :  c'e.st  qu'eu  pensant  aux  tristes 
suites  de  rincrédulité,  et  en  considérnvt...  l'esprit  de 
aotjre  eiè<îlç,  il  semble  <]^ue  la  morale  ait,  atji  ^«trairç^ 
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rètrorfmd..,  on  du  moins  qu'on  l'ait  ronsù/éré...  poijs  h 
iiiO\m'  [nnut,  do  viu;  (juc:  t..urt  ces  iioujuins,  (l'huiribk!  na-. 
moiit,  au  liiuiucut  où  |ji  dictature  fut  uIhUiju,..  \m  un 
nidustru  bleu  digue  de  cca  perfides  et  barbîJ,res  cou(|Ui  - 
rauts  (jui  ont  tUva.^t...  le  nioride  et  ubàtanl...  riiuniu- 
iiité. 

Les  éléof'..^  anaJf/i^^roiit  ïa  pknise  «utvanfu  : 

Frères  de  la  i»oésie,  les  beaux-arts  reconnurent  la  religion 
pour  leur  mère,  aussitôt  (ju'elie  parut  au  monde, 

204e  ExLRCiCE. 

Lf's  é/.éof:ii  iomplèf croit l  les  mots  eu  italîqitc. 

Je  ne   regretterai  ni  le   teuîps  ni   le,-»  peine»  quo  voua 

m'avez    coaf...j    si    vous   êtes    vertueux. — Nous    étant 

amiLs...   sur  la  route  à  examiner  les  curiosités  du  pa^'s, 

nous  regiiguâmes,  par  une  course  rapide,  le  peu  de  mo- 

menta  que  nous   avions  p('n/...—Dii    tous  les  i*pectueletj 

<iue  les    hommes  ont   invent...  pour  leurs   plaisirs,  il  n  y 

en  a  point  de  plus  propres  à  les   coriompre  que  la  n^pre- 

eentatiou  des  ditiereutes  pussions  dont  l'homme  est   lo 

jouet.— Les  eireonstanees  dout  l'expédition  commaïuf... 

par  Néarcjue  fut  accompnfjH...  fournissent  des  exemples 

j'rappan...    du    jxîu  de    progrès   que  les   Grces    avaient 

fan...  dans    la  navigati(»n. — Combien    de    projets  a-t-il 

fait...  ou  réform...\  Combien  d'ouvertures  a-t  il  dunn...! 

Combien  de  services  a-t-il    m^/...    dont   Wadéroh...   la 

connaissance  à  ceux  qui  en  ont  i-c,i,scnf...    les  eftets  1 

Un  entant  devient  plus  précieux  en  avançant  en  âge  j 
au  prix  do  sa  personn^i  se  joint  celui  des  pemcs  qu'il  a 
coUt... 

Lts  élèves  aiiGÎyscrmit  la^hrass  suivante  : 

•^      -'-        Fht^itei  dtsnt  la  raaîn  couronne 
Les  forirtits  les  plu.-  inouïij, 
Du  faux  éclat  qui  t'euvironut 
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Sommaire  de  Vhisfohf. 

Un  vieillard,  jiresque  coutrnairo  en  1775,  avait  (îouzo 
fils  ua  Horvice.  Ils  obtionnout  un  cougé  pour  venir  voir 
leur  pèro  ;  ils  lu  trouvant  saus  pain.  Ce  spectacle  les 
frafipe  diî  ilouteur,  et  ils  prcinviit  aussitôt  les  moyen-i 
«l'assister  le  malhouroux  vieillard.  N'a^'ant  p^iiit  d'ob- 
j'  fs  à  d()iïu<;r  pour  sûreté  de  l'euiprunt  (ju'ils  sollicitent, 
ils  prennent  le  parti  d'eiigager  leur  honneur  pour  la  soni- 
!!je  {le  50  livres  sterling  à  la  direction  du  lombard,  et, 
îipr^'.s  y  avoir  remis  leur  engagement,  ils  vont  eux-mêmes 
n'informer  do  l'issue  de  K  ur  démarche  ;  le  succès  pa'nso 
leurs  espérances  :  non-seulement  leur  père  est  tiré  do 
la  misère,  mais  il  devient  assez  richo  pour  laisser  après 
lui  un  fonds  cipablo  de  récompenser  la  piété  filiale  tlo 
603  douze  fils. 


205g  ExeKnbFce. 


Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 


L'ILE  DE  NOKFOLK. 

YjM  avançaii...\Q  long  d'un  sentier  taillé  sur  le  flanc 
d'un  roc  que  baigne...  les  ^oi^^oxiparvien...  an.  .  pial... 
de  haute...  montagnes,  dont  les  pentes  tapissé  ..  de  <;<">•- 
dure... /o7^7ne...  un  V'àstQ  amphithéâtre,  et  dont  les  der- 
nier... sommets  se  perden...  dans  les  nues.  Les  bords 
des  vallées  sont  couver...  de  hp.au...  sapin.. .y  àe  Jleur... 
et  de  vigrie...  sauvage  ..  Ici  s  étend...  un  sol  uni,  couder... 
d^ a rhri.'iiu'au...  des  espèces  les  plus  rare...;  Va  serpent... 
une  vallée  protVmde  comme  un  abîme,  qui  .h* élarg...  ot 
pcr...  son  aspect  sauvage  en  approchant  de  la  mer.  Le 
sentier  est  ombragé  par  des  arbres  h  fleur...  qui  semble... 
se  'disputer  l'attention  des  pa^'.^nuf,..  ;  dfs  pbintes  grim- 
pan. ..y  pareil...  à  des  s-îrponts/;/?'/'/;?...,  s'él;inccnt,  s'entor- 
tillent comme  pour  leur  buner  Iv' chemin. 
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Les  élèves  analj/seront  la  phrase  suivante  : 

Ohl  que  tes  œuvres  sont  belles  I 
Gmnd  Dieu  f  quels  sont  tes  bienfaits  ï 
Que  ceux  ([ux  te  sont  fidèles 
SouB  ton  joug  trouvent  d'attraits  1 

20ô«  Exercice. 

Les  clèvts  compléteront  les  mots  en  italique. 

L'ILE  DE  NORFOLK  (Suite). 

On  aperçoit  çà  et  là  des  troupeaux  doot  la  toison  est 
éblouissant...  de  blancheur,  et  des  cabanes  de  bergers  à 
moitié  cachées  sous  le  feuillage.  Au  fon...  de  la  vallée, 
dans  l'endroit  où  le  ruisseau  se  replie  tant  de  fois  sur 
lui-même,  on  passe  à  côté  d'un  groupe  à'arhrc...  \a 
fougèr...  dont  les  troncs  s'élèvent  h  huit  ou  dix  mètres, 
et  sont  presque  cach*^^:, .  par  des  feuilles  longue...  et 
tombant...  Les  arbres  bafHan...  le  sentier  qui  conduit  au 
mont  Pitt  ont  presque  tous  trente-six  mètres  de  haut...} 
leur...  tige...  porte... ^  à  des  distances  égales,  une  cou- 
ronne de  rameau...  i'erdo?/a7i(...,  dont  la  circonférence 
diminue  d'étage...  eu  étage...  Quan...  on  atteint  le 
sommet  du  mont  Pitt,  on  a  sous  les  yeux  la  plus  belle 
perspective:  des  montagnes,  des  vallées,  des  torrents, 
des  rochor»,  de  vastes  forêts,  et  plus  loin,  l'immense 
Océan,  où  se  réjîéchiss...  les  feux  du  soleil. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Astre  brillant  des  jours, 
Poursuis  ton  rapide  cours  ;  . 
Fais  voir  l'éclat  de  tes  feux 
Aux  climats  les  plus  ténébreux. 

207e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  lec  mots  en  italique. 

L'ILE  DE  NORFOLK  (Fin). 
Tantôt    la  vue  se  prolong...   sous    des  voûtes    d§ 
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feuWngp,..  ;  tantôt  elle  est  arrêté...  par  des  massifs 
impénétrable...  Quelquefois  les  arbres  sont  cnrhauté... 
les  uns  aux  autres  par  des  plantes  f//'/wy;(/7/^..  montant... 
en  colonnes  ou  forman...  une  muraille  épaisse,  ou  bien 
retombant...  comme  une  nappe  de  vcrdur...  sur  laquelle 
sont  éparjyilU...  les  fleurs  blanches  des  convolvulus.  Ici 
le  guava  et  le  citronnier  marie...  leur...  feuille...  et 
leur...  fruit...;  \h  les  fougères  delà  plus  haute  taille 
mêlent  len...  ombr...  à  celle...  des  palmiers  à  papier... ^ 
qui,  ainsi  que  tous  les  arbres  or ùj inaire...  d'Orient, 
étale...  à  leur...  commet...  leur...  branche.. .y  unies  et 
légères,  groupé...  en  éventail...  On  voit  dans  les  jardins 
des  tiges  de  blé...  pliant...  sous  le  poids  des  épis;  des 
bananiers  inclinant...  i?ur  le  cristal  d(S  eaux  leur... 
(/ousse...  laiteus.  .  ;  des  arbres  à  pain...,  des  cannes  à 
sucre... j  des  cùBf>i\eTS  couvert...  did  letir...  baie...  rouges; 
des  arbres  h  thé...,  des  figuiers  ;  et  à  leur...  pied...,  une 
foule  de  plante...  qui  ne  sont  ailleurs  que  d^humble...  lé- 
gume..., Qt  parvienne...  ici  à  une  grosseur  extraordinaire. 

Les  élèves  analyseront  la  phrase  suivante: 

Un  avare  idolâtre  et  fou  de  son  arjrent, 
Rencontrant  la  discute  au  sein  de  l'opulence, 
Appelle  sa  folie  une  rare  prudence. 

208e  Exercice. 

Les  élèves  compléteront  lel^  mots  en  italique. 

Je  vais  vous  donner  une  idée  générale  des  dehors  de 
Rome,  c'est-à-dire  de  ses  campagnes  et  de  ses  ruines. 
Figurez-vous  quelque  chose  de  la  désolation  de  Tyr  et  de 
Babyione;  un  silence  aussi  morne  et  une  solitude  aussi 
profonde  qu'étaient  éclatant...  le  bruit  et  le  tumulte  des 
hommes  qui  se  pressai...  jadis  sur  son  sol.  Vous  aper- 
cevez ça  et  là  quelque....  bout...  de  voie...  romaine... 
dans  les  lieux  où  il  ne  passe  plus  personne;  quelque... 
trace...  desséché...  des  torrents  de  l'hiver.  A  peine  dé- 
couvrez-vous quelque...   arôre...  ;  mais  vous  voyez  par- 
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tout  (les  ruines  d'ar*ufi(htr...  et  de  fomheau...^  qui  eera- 
blent  être  les  forêts  et  les  plantes  ladùjci'e...  d'une  terre 
composée  de  la  poussière  des  morts  et  des  débris  d(.s 
empires.  Souvent,  dans  une  grande  plaine,  j'ai  cru... 
voir  do  riche...  'ni.oi^i^on...,  et  ce  n'étaient  que  des  herbes 
flétries  qui  avaient  Iromp...  mou  ceil.  Point  à'oiiieau...y 
point  de  laboureur... y  point  de  mouvement...  champêtre. ..^ 
point  de  mar/isi^cmenL..  de  troupeau....  j^oïut  da  village... 
Ou  dirait  qu'aucune  nation  n'a  osé  succéder  ((w..  maître... 
du  monde  dans  la  tene  qu'ils  habitèrent. 

Les  élevés  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Sap;e  et  bienfaisant  Créateur!  tout  ce  que  vous  avez  fait  est 
bien.  Cet  aveu  est  le  résultat  de  toutes  les  rétiexions  que 
m'inspirent  vos  œuvres. 

Sommaire  de  Vhistoirc. 

Après  un  incendie  affreux  qui  dévasta  une  des  villes 
du  ]\logol,  l'un  des  commerçants  de  cette  ville  infortu- 
née, ayant  vainement  sollicité  sa  famille  et  ses  amis  de 
l'aider  à  recomuiencer  son  négoce,  se  détermine  à  aller  à 
Agra  dem  inder  à  son  correspondant  de  l'emploi  dans  ses 
manufactures. 

A  peine  sorti  de  la  ville,  il  rencontre  celui-ci  sur  le 
chemin  )  il  en  reçoit  l'accueil  le  plus  consolant,  et  cet 
ami  sincère,  non  content  de  lui  remettre  quittance  de  sa 
dette,  lui  donne  encore  six  cents  florins,  avec  la  liberté 
de  disposer  de  son  magasin,  se  contentant,  pour  toute 
garantie,  de  la  probité  du  malheureux  ruiné. 

209e  Exercice. 

LciA  élèves  compléteront  les  mots  en  italique. 

Le  territoire  de  l'Arménie  est  assez  difficile  h  déter- 
miner d'une  manière  certaine  ;  il  .^iujjl...  de  dire  qu'en  y 
ajoutant /o^^^e...  les  provinces  (\\iï composer...  son  domaine. 
ou...  tomps  de  sa    prospérité,  elle  égal...   à  peu  près 
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IV'Miluo  acinnlle  de  l:i  Franco.  Loi<  vent...  bras  fié 
riiuiucn.sti  chaîne  du  Taurus  la  (otipt^..  d^us  tiiuîes  les 
diiMr.oiss^  et  çti  et  là  i^é'ècc...  des  pics  gigautesjues 
pcriiétiuileniPUt  cuiu.-erf...  (U;  (jlurit:-...  et  de  ntiac... 
ali'iwntovt...  de  grands  court»  (Veau...  qu'on  croit  lecj 
i/nafre...  Hources  des  fleuves  qui  arromi...  le  jardin  du 
premier  liomme.  Si,  pendant  les  joura  ne  l'innocence, 
ce  lieu  était  le  paradis  de  la  terre,  il  faut  avouer  qu'après 
la  chute  dont  elles  furent  le  théâtre,  \e^mtme.  ..  contrées 
ont  été  mnudite...  et  réprouve...  ;  car  nul...  séjour  plus 
attristant  pour  les  étrangers.  L'hiver,  dans  ce  p:»vs, 
règne  toute  l'année  sur  le  plan  supérieur  des  montagnes, 
et  les  frimas  no  aV/t;...,  dans  la  vallée,  qu'«M...yê«... 
d'un  soleil  bientôt  dévorant...  et  intolérable. 

Ze.?  clevcH  avahj'icrontla  jJhrasc  suivante: 

Les  mots  imprimés  en  italique  dans  cette  analyse  et  dans 
les  suivantes  sont  ceux  qui  présente  le  plus  de  difiicultés  pour 
la  classification  ;  c'est  pourquoi  les  élèves  doivent  y  apporter 
une  attention  particulière. 

ODE  A  L'ÉTERNEL. 

Etre  infini  que  l'homme  adore, 
Qu'il  ?eat  et  ne  peut  concevoir, 
iioieil  sans  déclin,  cans  aurore^ 
Que  l'esprit  soûl  fait  entrevoir  ; 
De  ton  immortelle  In/nhi'i., 
J'ose,  du  sein  ue  la pouc.yière, 
Contempler  les  traits  ravissants. 
i\ grandis,  élève  mon  âme, 
Kt  qu'un  pur  rayon  di^  ta  flamme 
Anime,  échauffe  mes  accents. 
Qiii  peut  sonder  ton  origine  ? 
Des  tomps  tu  précédas  Ib  cours  ; 
V»v  toi-même,  Essence  divine, 
Tu  îua  et  tu  stiras  toujours. 

210ô  Exercice. 
Les  élèves  complairont  les  mots  m  italiq^ie 
Ot©«  les  auiîuaux  de  de»ius  Ja  tçrre,  ei  ks  T)Ijaute^ 
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n* ont  lAus  de  (festhiat hit...  Tout...  se  tient  dans  le  plan 
du  Créateur,  Ton...  les  êtres  sont  en  rapitort...  d  utilité 
les  uns  avec  les  autres;  tell...  est  la  chaîne  qui  les  //... 
entre  eux.  Jusqu'ici  nous  avons  vu...  la  nature,  pur 
des  nuances  insensible...,  du  minéral  le  plus  grossie..., 
jnisse...  au...  plante...  le  plus  parfaitement  organisé... 
Dans  le  règne  animal,  nous  la  voyons  de  même... y  par 
gradation..., s'éleverd  szoophytes, o\x animait... 'planic.y 
aux  insectes  ;  des  insectes  a?*...  poiss...  ;  de  (.e... -ci  aux 
oiseau...  ;  des  oiseaux  au...  quadrupède...  L'homme, 
tel...  est  le  centre  auquel  ahoutiss..,  ici-bas  ton...  les  di- 
vers chaînons.  (Test  pour  \mq\ie/ure...  cré...  les  diver.., 
animau...  ;  pour  lui  et  non  pour  eux-mew(?...  que  les 
végéta...  pare...  la  surface  de  la  terre, 

Lf:s  éllvea  analyseront  la  phrase  suivante  : 

Travaillez,  prenez  de  la  peine, 

C'est  la  fonds  qui  manque  le  moins, 
Un  riche  laboureur,  sentant  sa  mort  prochaine, 
Fit  venir  ses  enfants,  leur  parla  sans  témoins. 
Gardez -vous,  leur  dit-il,  de  vendre  l'héritage 

Que  noua  ont  laissé  nos  parents, 

Un  trésor  est  caché  dedans  ; 
Je  ne  sais  pas  l'endroit,  mais  un  peu  de  courage 
Vous  le  fera  trouver 
Bêchez,  creusez,  ne  laissez  nulle  place 

OU  la  main  ne  passe  et  repasse. 
Le  père  mort,  les  iils  voits  retournent  le  champ, 
Deçà,  delà,  .^^  bien  qi.i'au  bout  de  l'an 

Il  en  rapporta  davantage. 
D'argent,  point  de  caché  ;  mais  le  père  tut  sage 

D..  leur  apprendre,  avant  sa  mort, 

Que  le  travail  est  un  trésor. 


211e  Exercice. 


Les  élèves  compléteront  les  mots  en  italique  : 

Arriv...  vers  les  dix  heures  du  soir  à  Rosîma,  je 
quitte  la  voiture  qui  m'a  con-luit  ;  je  monte  sur  un  mu- 
\(i%  et  je  cotttioi«ie  dç  mu  diriger  \qïô  le  voUaa.    Je 


s  le  plan 
d  utilité 
les  //... 
pur 


ire 


roiisie...y 
ganisé... 
e...y  par 
olante...y 
..•ci  aux 
homme, 
..  les  di- 
1  diver..^ 
que   les 


SI  ma,  je 

uu  uiu- 

aa.     «le 


— 187  -. 

commence  par  monter  entre  deux  ehrmips  r'ovvprf...  de 
j)('iipiifr.<...,  de  mûr'fr...,  de  f^juirr...^  f-nfir/iné...  de 
vùfn...  mvpfp...  et  rû/ourf'use.,.  Après  uvoir  frarfv.s... 
ppii'iaut  une  hfuro  do  he..  vergers,  j'arrive  à  une  lave 
immpm...  Le  Vésuve  l'a  vomi...  dans  une  éruptitm,  il  y 
a  environ  soixante  ans.  Elle  fit  pâlir  fouf...  la  ville  do 
Naples  ;  main  api  es  l'avoir  nirnoté...  un  moment,  elle 
s'arrêta  ià.  Lts  bunis  de  cette  lave  sont  fajyisaé..,,  com- 
me les  bords  de  la  Seine,  de  <jazo7i...  et  de  jfeur...,vt 
omhratjé...  çà  et  là  déjeune  ..  orhuntr...  qu'une  cendre 
féconde,  arrose,  pour  ainsi  dire,  et  nourrit  toujours...  Je 
m'arrêtai  un  moment  pour  C(mtempler  devant  moi  les 
ombres  de  la  nuit  et  les  nuages  qui  s'épfu\sûsai...  de  la 
fumée  du  volcan  et  qui  flottaient  autour  du  mont  ;  der- 
rière moi  le  soleil,  préctp'té...  au  delà  des  montagnes, 
couvrait  de  f^cs  rayons  nuAiranf...  la  côte  de  Pausilippe, 
la  ville  de  Naples  et  le  rivage  de  la  mer. 

Les  é/èves  a7ia/}/sero7it  la  jjJwast  suhante  : 

Ni  l'or  ni  la  grandevr  ne  nous  rendent  heureux  ; 

Ces  deux  divinités  n'accordent  à  nos  vœux 

Que  des  biens  peu  certains,  qu'un  plaisir  peu  tranquille  ; 

Des  soucis  dévorants  cVst  l'éternel  asile  ; 

Véritable  vanlourf^,  que  le  fils  de  Japet 

Représente  enchaînés  sur  son  triste  sommet. 

L'humhle  toit  est  exempt  d'un /r»''«/ pi  funeste  ; 

Le  sage  y  vit  en  paix  et  mép;  ise  le  reste  ; 

Content  de  ses  douceurs,  errant  parmi  les  bois, 

Il  regarde  à  ses  pieds  les  favoris  des  rois. 

Il  Ut  A\i  front  de  ceux  qu'un  vain  luxe  envirorine, 

Que  la  ForMine  vend  ce  qu'on  croit  qu'elle  donne. 

Approche-t-il  du  but  ?  quitte-t-il  ce  séjour? 

Rien  ne  trouble  ^a  paix  :  c'est  le  soir  d'un  beau  jour, 

212e  Exercice. 

Les  éfh)e9  romplèferonf  If^s  mota  en  ifah'<pte. 

li'i  nature  oui  n'est  nas  cultivé...  naraît  dans  la  décré- 
pitude ;  la  terre,  s^ur chargé...  par  le  poids,  surmovié... 
par  les  débris  de  ses  productions,  n'offre,  au  lieu  d'une 
verdure  /?<);•  mon ^..,  qu'un  espace  enconihr...  travers... 
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de  vlt'ux  arbres  rhartjê...  fie  plante?,  piira-^if es,  àe/u-Ae??..., 

clV?;7?.r/r..  Dau.s  touffe...  K;S  parties  b,■.!>;^C^^,  (l(;v;  t'.MlX 
7??.'>rV'.  .  ei  '  rfmpr'ystd'f..  l'.ufc  d'i^tre  iuiidnlh...  i-\  (/h-)- 
yé...\  'les  t.rrciinh  f-uigoux,  'Î!'-;  m  irérii^c-^  (jui,  >ouverf... 
ÛQ  p'anfc,  (uptat'tpic...  v.x  pfith-...,  wv  ixairi  k>ent  (juo 
des  insectes  venimeux.  '\  ne  .-fint  n-mt  nos  prairies; 
ce  n'est  point  (-e  gazou  fiîi  ou;  «''uibie  faire  le  duviît  de 
lu  terre;  ce  n'est  point  cette  p;ioLi>^o  émaUlé...  (jui  an- 
nonce sa  hi-ii'<rnt...  feeoihîiii?. 

Zes  â'I'iy^s  anah/s.eroat  l<t  j/Jrrasc  p.nù'anfr  : 

ADRESSE. 

Monsi-jur  Polissot,  propriétaire,  4-,  ruo  Mercière. 
Lyon  (R'ijôiie.) 

TITiU:  D'UN  LIVRE. 

Dicdonnfiiro  de  rAcn*icîiiiu  ft^îrif^^^ise,  sixioine  é'iition,  tome 
pronucr,^  Paris,  Firruin  Di=]ot,  iniprimeur-li  braire,  rue 
Jacob,  ISo  uu,  J85D. 

ENSEIGNES. 

lo  Delari.ccreville,  f  i.brieunt  de  piroiei'H  peints. 
2o  M.'ignsin  de  rionve.'irttéF. 

^  Après  la  bataille  d'Aotiuni,  (jui  rendit  Ociïive,  pour 
ainsi  dire,  maître  du  niondcj  entier,  p.'ir  la  défaite  d'An- 
toine, qui  mit  tin  aux  longues  scènes  d'horreur  qu'avaient 
produite  leurs  déuielé,-:,  on  rassembla  tous  les  vaincus 
pour  leur  l^dre  subir  la  mort,  suivant  l'usage  établi. 
Parmi  eux  se  trouvait  Métellus,  non  moins  distinpié 
par  son  eoura^j^e  qv.e  par  su  prudence.  Sou  iils,  qui  ser- 
vent d;i!is  Tarmée  vietorieuse,  le  reconnaît  ;  il  court  ù 
lui,  le  srrre  entre  .«es  bra?-,  et,  l'etournant  vers  Ofrtave, 
lui  deînaude  pour  rceonjpense'do  mourir  à  la  pl;ice  do 
sou  pèrs^.  Mais  Oetave,  touché  de  la  joeté  (itiaJe  du 
jeune  homme,  accorde  la  vie  à  Fuu  et  à  l'autre. 

ris    »K    LA    DKUXIÈMB    PAttTIK    DRS    EXERCICES. 
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MODELES  D'ACTES   CIYILS. 


Obligation,  convention,  engagfmint.   promesse,  ekcon- 

nai^^sance, 

L'obligalion  o^i  \\\\  acte  par  Irqncl  on  s'oblige  si  quelque 
choso  sans  rof-tiiction. 

La  convention  est  un  acte  par  lequel  on  corif-'^nt  à  l'aire  ou  à 
ne  pus  faire  quelque  clio:'e  rétiiproqutment. 

L'ong-asremetit  est  un  actp  pur  lequel  on  s'olvio^o  à  faire  ou 
ù  ne  pas  finre  quelque  chose,  sous  uu!^  ceitaMie  condition. 

La  promeg-e  est  un  acte  coiitenant  l'obli-xarion  forinelie  de 
faire  quelque  <  ho?e  dans  \n\  temps  déternimé. 

La  reconnaissance  est  un  acte  contenant  l'aveu  d'une  chose 
fuite  ou  reçue.  Ces  a'tes  sont  les  plus  fréquent?,  de  l;t,  société  ; 
leur  vnricK' C'^i-  infinie  ;  mais  to'H  en  g^énoral  se  liorneut  à 
l'obligation  de  la  part  d'ui  e  oti  de  plusieurs  personnes,  de 
pa3-er,  de  donn»^r.  de  faire  ou  de  ne  pas  faire  qu«'i(iuo  chose 

Ce?  aftes,  iîiïsi  que  tous  lf*s  îjut'cs.  tiennent  lieu  de  loi  à 
ceux  qui  les  otit  souscrits,  et  doivent  être  exécutés  de  bonne 
foi  [)ar  eux.  ou.  à  défaut,  parleurs  héritiers  ou  leurs  succes- 
seurs. L'inexécution  de  ces  actes  donne  lieu  à  des  donnnnges 
et  in;érêt8, 

ObH'/nfwn  simplf  i-our  argent  dû. 

"  Je  sotusiyn^î  N'..;...   [nom,  prém-vn^  profrssion   et   chmeure) 

reconnttis    devoir  à  M.  A («07??,   prénoms. 2^'roù.oinm  et   dp" 

nifiire)    lu  sonnée    de [déa'i/ner  m  touies   lcttr(t<   la   som?)ie), 

pour  ijïpnnivr  la  contre)   hiquelie  somme  je  m'otdifre  à  lui 

rer^dre  «suis  intérêt^',  le  idé-sf/-/77er  la  dufe  du  Jovr,  du  moi/i, 

de  l'an),  ou    à  sa  première    réquisition    en  un    seul   paiement. 
A ce  {la  date  du  jour  ei  de  r an)/''  {J^i'jnatare. 

Oh!<erration.  Si  l'actf  n'est  pas  écrit  de  la  main  de  robligé, 
il  doit  approuver  l'écriiure  et  mettre  un  h,m.  en  loutes  lettres, 
de  la  so!tm)e  qui  ,y  est  contenue.  (Il  en  est  de  même  pour  tous 
les  autiC;'*  actes),  en  cette  manière  : 

''  .A [(prouvé  l'écriture  ci-dessus.  Bon  pour  la  somrne  de  

{dé'iitjner  celte  aouonr).  " 

A'itre  rblir/ntHin  noi/r  a-aeni  du. 

"  Je    soussigné  N reconnais  devoir   à  .Vf 

de  pfiur    laquelle    voînme    de  je 


....  lii.  snnime 
rit'er'g.-'oe   lnj 


rembourser   duus  un  au  de  ce  jour,  sans   iutérOts,  en  qu.-.tre 


uo^ 


\m 


I  •  rai 


paiements  égaux,  de  {'haoïia  ,  dont  le  premier  s'eriectuera 

le ;  le  second,  le  ;  le  troisième,  le  ;  et  le  qua- 
trième et  derni<ïr,  le  A ce    " 

Conventon pour  un  local prê's 

"  Entre  nous  soussignés  N d'une  part,  et  D d'autre 

part,  a  été  convenu  ce  qui  suit  : 

"Que  moi  dit  N prête    au  dit  D pour  le   temps   et 

espace  de  à  dater  du un  appartement,  ou  une  salle,  ou 

U'/e  chimbre,  ou  un  Jardin,  etc.,   à  moi  appartenant,    pour  

par  le  dit    D s  en  servir   à  {désigner  Vemploi),  à    la 

chargo   par  lui   de  [exposer  les  coniitions)  ;   lorsque  le  dit 

espace  de  sera  écoulé,  1<'  dit  I) sera   tenu  de   me  re* 

mettre  le  en  td  état  que  je  le  lui  ai  piété 

"  Fait  et  signé  double    A ,  ce  "  {Si</t,afMr/'.) 

Engagemput  de  paiement  à  des  époque-  fixen. 

*'  Entre  nous  soussignés  B ,  d'une  part; 

"  Et  N ,  d'autre  part; 

•'  A  été  convenu  ce  qui  suit,  savoir: 

"  Le  sieur  li créancier  du  sieur  N de  la  somme  de 

,  en  vertu  d'une  obligation,  sous  seing  privé,    en  date  du 

,  enregi.-strée  à le  exigible  dès  maintenant,  con- 
sent,  pour  faciliter  au  dit  -leur  N le  paiement  de   cette 

somme  par  lui  due,  lui  accorder  un  délai  de  deux  ans,  à  par- 
tir de  ce  jour,  à  condition  qu'il  ettectuera  le  paiement  de  la 
totalité  de  la  dite  somme  en  douze  paiements  égaux,  de  cha- 
cun        de   deux  mois  en   deux  mois,  à   partir  du  ,  et 

qu'il  paiera  les  intérêts  de  la  dite  somme  à  raison  de  cinq  pour 
cent,  lesquels  intérêts  seriuit  joints  à  chaque  paiement,  et  <ii- 
miuueront  au  fur  et  à  mesure  des  remboursements,  du  .  apital  ; 
ù  condition,  en  outre,  qu'à  défaut  du  ptuement  des  dites  por- 
tions du  capital  et  des  intérêt^  aux   é,>oques  fi  ées,  la  totalité 

de   la  somme   mentionué  en  l'obligation  du  ci-dessus,    et 

les  intérêts  échus  seront  exigibles  de  suite,  nonobstant  les  dé- 
lai* accordas  par  le  présent  lesquels,  en  ce  cas,  seront  consi- 
dérés co-nme  nu 's  »t  non  îi  venus. 

"  De  son  côté,  le  sieur  N s'engage  à  l'exécution  du  pré- 
sent, et  promet  d'y  satisfaire  en  tout  ?on  contenu. 

"  Ainsi  arrêté,  fait  et  signé  double.  A ,  ce  " 

[Signatures  ) 

Promesse   avec  stipulation  de   dommages  et  intérêts  en   cas  d'inexé- 

cuU'o''. 

"  Entre  nouf?  sous-igné^  C ,  d';.ne  part; 

"  Kt  N ,  'i'aurre  icirt; 

'•  A  été  touvenu  c    qui  suit,  s;\voir: 

"  Le  sieur  U promet  fournir  et  livrer^  dans  le  courant 


("ij 


¥ 
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»'eri«ctuera 
et  le  qua- 


....  d'autre 

>  temps  et 
me  mile,  ou 

pour  

iploi),  à  la 
'sque  le  dit 
de   me  re» 

[^iguaivrc.) 


somme  de 
eu  date  du 
enant,  con- 
t  de  cftte 
ins,  à  par- 
îmfnt  de  la 
ix,  de  i:ha- 

du  ,  et 

!  cinq  pour 
lent.  et  di- 
du  >  apital  ; 
5  dites  por- 
la  totalité 
dessus,  et 
ant  les  dé- 
ont  consi- 

on  du  pré- 


) 
cas  d'inexé- 


le  courant 


de  ce  mois,  au  siesu  N (désigner  Vohjet)  à  raison   de 

francs  par  chaque  Le  sieur  N promet  payer  comptant 

les  dits  aussitôt  lalivrah-ou.  Si  le  sieur  \J n'a  pas  fait 

au   sieur  N la  livraison   des  dits dans  le   courant  du 

mois,  les  dits  ......  /esterontàla  charge  du  dit  sieur  C ,  qui, 

en  outre,  seia  tenu  de  payer  au  sieur  N la  somme  de 

jiour  lui  tenir  lieu  de  dommages  et   intérêts,  faute  d'exécution 

de  la  présente  convention.  Si  lesiour  N ,  du  moment  de  la 

livraison,  ne   satisfait  pas  au  paiemeut  dos  dits  ,  le  eieur 

C reprendra  les  d\U  ,  et   le  sieur  N sera  tenu  de 

lui  pHyer  la  somme  de ,  pour  lui  servir  pareillement   de 

dommages  et  intérêts  pour  cause   d'ine.xécution  de  la  présente 
convention.  Ainsi  arrêté,  fait  et  signé  double. 
A ce "  {Signature^,) 

Reconnaissance  d'xiuv rages  faits  tt  fourni». 

"  Je  .soussigné  N reconnais  qne  le  sieur  D m'a  fait  et 

fourni,  pendant  le  courant  de  ce  mois [désigner  Vohje.t  et  lu 

<guantité),   à   raison  de par  chaque......  ainsi  que  nous   en 

gommas  convenus,  ce  qui  forme  la  somme  de dont  je  suis 

redevable  au  dit  sieur  D laquelle  sommejepromets  et  m'obli- 
ge de  lui  payer,  dans  un  mois  de  ce  jour. 

"  A......  ce "  (Signature.) 

Reconnaissance  d'une  d^tte  d'un  dtfur.t  par  partis  de  ses  cohéritiers. 

*'  Nous  soussignés,  V et  D cohéritiers  pour  chacun 

an  quart  dans  la  succession  du  défuntT reconnaisons  que 

la  succession  du  dit  T est  redevable  de  la  somme  de en- 
vers le  sieui  G ,  et  nous   nous   engageons  l'un  et  l'au  re, 

sans  aucune  solidarité,  h.  payer  au  dit   sieur  G chacun  ua 

quart  de  la  somme  de ,  et  ce,  sous  le  délai  de mois, 

"  A ,  ce "  (Signatures.) 

Caution,  solidarité,  naktissemknt,  oaoe,  antichrêse. 

Servir  de  caution  c'est  faire  un  engagement  par  lequel  on  se 
soumet  envers  le  créancier  de  quelqu'un  ù  satisfaire  à  l'obliga- 
tion contractée  par  le  débiteur,  si  ce  dernier  n'y  satisfait  pas 
lui-même. 

Caution  simple  pour  le  paiement  d'une  somme. 

*' Je  soussigné  N m'engage  par  le  présent,  comme  cau- 
tion de  M.  G à  payer  à  M.  F la  somme  de qui  lu» 

est  (Vtie  par  le   sie^ir  G ,  en    vertu    d'obligation  sous  seing 

privé,  en  dat»'  du payable  le  du  mois  de ,  dans  le 

cas  où  le  dit  M.  G ne  3ati^I\'rait  pas  à  cette  obligation. 

"  A ,  ce "  i^Si(/!naturif.) 


m 
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ConvaUicn  avec  cavUmi  simple  pour  paiemcnl. 

"  Entre  nous  soussignés  K ,  d'une  iiart  : 

•'KtE dmitre  part  ;  ' 

**  A  été  convenu  ce  «jui  s>iit,  savoir  : 

'*  ^ï*^i  ^^' rfconnais  devoir  ù  E la  somme  de pour 

I0|?jpment  et  uonirinire,  pendant  1  espace  de moi^,  laquelle 

somme  ne  pouvant  lui  payer  cc-mptant,  je  m'oblige  et  m'enga- 
pp,  par  le  présent,  ù  lui  p  :yor  en  quatre  paiements  égaux,  do 
•^"^cun ,  de  moi.^.  en  moin.  ù  commen-er  du 

''Ce  que  moi  dit  E n\  concnti,  sous  la   conditivi  que 

'®"'t  ^ mefourniriiitc:uition  de  la  dite  !?ommo  de 

,.  "  ^  ce  présent,  G a  déclaté  se  rendre  et  constituer  cau- 
tion du  du  N. ,  et  .Vest  enpipé,   en   son  nom   personnel,  A 

p!\ver  à  mm  .\ U  dite  somme  de ,  dans  le  cas  où  le  dit 

i!.......  ne  1  aciiuitterait  pas  aux  époques  ti.véos  par  le  présent. 

'•  Fuit  et  signé  triple.  A ,  ce......  '■* 

(Si  (/nai  lires..) 
Convention  avec  caution  foiidairô  pour  paiement. 

''  Entre  nous  sou?  i^-nés  N ,  d'ufte  part  ; 

"  Kt  G d'"i-utrc  part; 

'*  '^  *';^tî  convenu  ce  qui  suit,  savoir  : 

,.  ''  ^^^[^ promot.s  et  m'enirage  p^rle  présent  à  Iburnir  i^t 

livrer  dans  ce  jour,  au  sieur  (^ ('/êair^):rr  /'o.'vW^,  moyen- 
nant la  somme  do p.our  laquelle  je  consens  accorder  au  dit 

?^*'"''  ^ ""  ^^'^^i  ^^c  paiement  de   trois  mois,  à  partir  de  ce 

"  Ce  que  ledit  sieur  G a  accciftéot  consenti      . 

"  A  ce  est  intorveimlo  Miour  H ,  présent,  loque!  a  déclaré 

se  rendre  caution   solidaire  du  dit  sieur  <J et  s'est  obliûv 

f^asonnom    personnel,    d'acqiiitter,  envers  rnoi  \ 1 1  dTte 

somme  de duns  le  ca:-^  où  le  dit   sieur  G ne  satisf.  rait 

pas  au  pK.m<'nt  auquel  il  .'encrage  par  le  présent;  renonçant  : 

le  dit  sieur  H ,  au  bénéfice  d>'    discussion    dont  il  n'eiitend 

en  rien  irofiter  quant  au  présent  cnntifHjnement 

"  ^"''  ""'■  ^^i?"*^  î^'PÎ^-  A ,  ce "  (Sianatures.) 

ConvenHon  (^vec plmieurs  caufions  aolviairespour paiment. 
••  Entre  nr>u3  soussignés  X d'une  part; 

•'   Kt   l).,..,..d';<Uîre  p;irt;  '  ' 

*'  !^  '';f'^^t.-onve:iu  ce  qui  suif,  r-nvoir; 

"  ''^''ï  ^^ poïteur  i'iirip    ébÎ!fr\iion    de  la  somme  d'^ 

soiiMn-ite  par  le   sieur  D..., 


s  on  a  ia   rtate  di 


jour.  con<eM4,  par  h-    présent,   ace  >r.,Ier  an  d 


exifrible  c<y 


nouveau  ilélui  île  paiement  de  t 


h  sieur  D. 


no 


r»i 


is  mois,  et  .Minnler  la  dite  obli- 


gauoa,  qui  sera  xeœpiacé  par  le  présent,  à  condition  que  Je  dit 


iyb4flUU£»»MM» 


nWfWHiifitiWÉi-Wii 
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fîr-n*"  D mf-  t'enclM  coTnpt«>,  à  pirtir  de  oejonr  jn?qn'àcplni 

<i    l'iMliéMiite  (ies  iu!0'"Ê  h  (i«    ladite    soranie  lii- à  raison 

iW  cinq  pour  o-iii  pur  nu,  ft  qu'il  im^  <lriiin*^rii  pour  <'.turioiLS 
ii.il  Uîiiii'?  <k'  lit  -iitt'  ^duiiiic  »ie deux  pf.'isoiin«'>  .solviiMes. 

"  (;f  qu<?  U'  (il?  siour  L) a  consctiti,  l'f  a  <i  ■  suitt*  iirés»nté 

lt.s  fiieais  B <  t  G que  j'ai  jK-t'opits,    les(ju(  ii;  mit  dé- 

cliité  -0  reiidiH'X  coosiivu  v:  pti  le  [n'ésenl,  ciutions  ^oiitiair(.'S 

viu  dit  sii'iir  D ♦•iiveri'.   m  i    ,V  pour  lo   ])!tiiTnciit  dt^  lu 

t^oiiiuie  de el  tles:  ittlérotri  de  l;i  dite  f<onuiie.  (ia:is  tmis  fnoi>3 

de  ce  jour,    dans  io  eus  oîi  le  dit  sieur  D nxaectueiaU  p:i3 

Ci;  paietrieu!  à  cette  <q)0({ue  :  re').jnf;:uît  le::!  dit,-'  f=ieiirs  H ei 

G au  bénéiiee  do   discussion,  dont  ils   u'eutendent  en  rien 

:>i'ufiicr  quant  au  [;?ésent  Ciiuîio:in'':ncro, 

"  Fait  et  Figue  quadiU]do,  A ,  ce " 

OhUyauoh  &olt(hiirc jionr  2'iciemeni, 

"  Noi'.?  souss'îjrnés  J et  N r'^ionnah-pORa  devoir  s\  /,.. 

M la  sow'.ne  de ,  ponr {ilesû/rxr  i'o'J"!)  qu'il  non.^ 

îournit  ;\  tous  deux  con|ointemeiit.  hiouelle  sonune  de uou< 

21011.5  obii;j,eon.«.;    solui.iijenient   V\)n  p'.Mir  ViMUre  !\  p!\U'i',  dans 

un  rrioij  de  ee  jour,  au  dit  M.  M ,  «^vec  lea  intorôt-3,  ùn-isoii 

d:i  cinq  pour  cent  par  an. 

'•  A ,  f:e "  (^^..j.'i^Utirsi.) 

Autre  obiigadoii  soUdjbr  povr paicnieni. 

''  Vous  L'Cussignéa  N ,   M 0 ,  iov>s  trci^;   fjère?, 

l'ecoiinairiïOns   devoir   ù.  M.  D hi  soniuie  de. {lUriOher 

l'ohjei)  K\\v\\  nous  a  fournie  à  ton.-  trois  eo'.ijointenient,  lîuiuello 

Foniine  de nous  nous  ob)i;^eui!S    ?v-didaireiTjent.  un  de  no;i5 

seul   tiour   tous,  v.   (ctyer,   duiis  trois    iiioi-.^  (ie  (e  joui,  au  oit 
II.  D......  ou  à  s<3!i  i'undé  de  pouvoir.  A e». ' 

K'mtisxcment^  gage, 

■  Le  nantisèeinent  est  un  contrat  par  lequel  un  débiteur  remet 
une  cho.-e  u  pou  créiiiieier  pour  :-ûreté  de  la  dette. 

Le  naniis^emi'ut  d'tine  «-îio.-e  niobiiièi'e  s"iipj>elle  gnge;  celvii 
a'uiif-  »  Uoi^e  imuiobilièie  s'apfieile  aitti^  Irè^e. 

ije  gag'e  covîi'ère  aa  eréaneief  le  droit  do  ?'■  faire  payer  sur 
la  ci^ose  (pii  en  e?f  l'objet,  par  priv.Iégeei  p^éîerom  e  aux  autieg 
créancier.":. 

Le  '"réancier  n.e  peut,  à  'iéfaut  de  p'ienieni,  (iispo.^erdn  ga.£fe, 


sauf  à  lui  a  fuire  ofti'>nner  en  jusîiioque  ie  gage  lui  df^nieurera; 
en  pauMuenl,  et  juisqu'à  due  eoncurreoee,  d'après  une  ebtium» 
tiou  faitv  pur  experts,  oa  qu  il  cenx  vendu  hus  euchlres. 


•ml 


L'antichrè.ao,  qui  est  le  nflnti«8oment  d'une  chos^e  liiimcMMé- 
re,  ne  8'étttblit  que  par  écrit.  Le  cr6»nrier  n'itoquii'it  mi-  ce 
contrat,  que  laJHcuhédc  percevoir  l^-s  fruits  tic  l'iuimeul.le.  à  lu 
charge  de  1^8  imputer  annuellement  sur  les  intén'ts,  a'il  li.i  en 
%at  dû,  et  ensuite  sur  le  capital  de  sa  créance. 

Jieconnai4tanee  de  ffa^e  donné  pour  sûreté  dUrne  »omme  dut. 

"  Entre  nous  sousf*ignés  X ,  d'une  part: 

^'  Et  J d  autre  part  ; 

*'  A  été  arrêté  ce  qui  suit,  savoir; 

•'  Moi  N reconnais  que  le  sieur  J m'a  cepurd'hui  reinld 

(dctatlkriea  ohjc(s)  pour  sûreté  ot  nanU,«.senu'r!t'  jut-qu'uti  par- 
fait et  entier  paiement  de  la  somme  de qu'il  me  doit  pour 

{énoncer  la  cause)  laquelle  somme  le  dit  .sieur  J s'oblicrt'   par 

le  présent,  de  me  r<  udre  le du  mois  do i  défaut  de 

quoi  le  dît  sienr  J con-eut  que  daprè    i.no  &i.,-pi,.  «cMima- 

tion  à  lui  faite  de  paycM-  ù  révoque  ci-det^^us  fixée,  ei  .-^aiis  qu'il 
aoit  besoin  d'ohhnir  j.igemt-nt,  je  fasse  vendre  aux  crMliéie» 
{CobjHt  donne  pour  yai^e)  pour,  sur  le  prix    des  dits  «>hjctîj,  élre 

paye  de  la  dite  somn^e  de que  le  dit  sieur  J nie   doit 

etleaurplua  du  produit  de  ladite  vente,  s'il  en  reste,  tous  frais 
payé?,  être  remis  au  dit  sieur  J 

''  Fait  et  signé  double.  A ,  ce ," 

{Signatures.) 

Autre  t'eeonnaùance  de  gage  pour  paiement. 

"  Entre  nous  soussignés  N.......  d'une  part- 

"  Et  T. d'autreparf  ; 

''   \»éfé  arrêté  ce  qui  suit,  savoir: 

,   "  '^^<»  ^- reconnais  <iue  le  sieur  T ,   mon  lUhittur  de 

la  somme  de pou?  sûreté  et  garantie  de  la  dite  somme,  ou'il 

«ençipi  me  payer  dans  trois  m.i.,  de  c*  jour,  m'a  remis  ce- 

>ourdhui ik  ti-re  de  nantisgement {désigner  l'ohjet  ) 

pour  conserver  entre  mes  m  iins  jusqu'au    remboursement  di 
lA  dite  somme  en  entier  et  des  intérêts,  après  lequel  le  dit .. 
{l  objet)  lui  fora  rerais. 

"  *^*^'  '^ consens  qu'i\  défaut  de  paiement  de  la  dite  eom- 

me,  au  terme   ci-dessus  fixé,   ledit  sieur  N sans   aucun© 

Hutre   formalité   de  justice   qu  une  simple   sommation,   fu^pe 

vendre  aux  enchères  ledit {r objet),  f.our.   sur  le  prix  qui» 

sera  vendu,  être  payé  de  la  dite  somme  de que  je  lui  dois 

ainsi  que  des  frais  qui  pourront   être  dus,  et  le    s4!{r'>lus  m'éîrô 
remis.  '  * 

^'  Fftit  et  signé  double.  A ,  ce " 

{Siguaturu.) 
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PHÊT,  DiPÔT,  SÉQriCatRK. 

Le  prC'l  ('Ht  un  acte  par  lequel  une  des  ^uirtif?  livr»-  ù  r»uitre 
uiu  ou  plusitMirfJ  choses,  ii  la  clmr^îe,  par  cette  deruicVe,  de  les 
lui  rendre  en  mêmes  nombre,  espè-  e  et  qualité. 

L'obligation  qui  résulte  d'un  prêt  en  arjient  n'e^l  toujours 
que  de  la  eomme  numérique  énonc»'^  au  contract. 

S'il  V  a  eu  auj^mentation  ou  diminution  d'espèces  xvant 
l'époque  du  paiement,  k-  débiteur  doit  rendre  la  somme  :iumé- 
ri que  prêtée,  et  ne  doit  rendre  que  cette  somme  dan.-*  les  ei-pecea 
ayant  tours  uu  moment  du  paiement. 

Simple  reconnamurire  de  prêt  (t argent. 

"  Je  floussipné  N reconnais  fiar  le  présent  que  le  sieur 

1) nj'a  cej(»urd'hui  prêté  la  somme  de ,  laquelle  somme 

je  promets   de    lui   remettre  et  rembourser   le    {la  date  ) 

2i ce  " 

'  {Signature.) 

Reconmûianet  apprit  de  marehandm». 

"  Je  soussigné  N reconnais  par  le  présent  que  le   sieur 

K m'a  tejouid'hui  prêté {désigner   la  nature,  la  qualité, 

la  quantité  de  inarckanditn),  lesquelles  je  promets  et   m'oblige 
lui  rendre  en  telle  {nature,   qualité  et  quantité)  que  jH  les   ai 

reçues.  .i-t^- 

"  Dans  le  cas  où  je  ser.-tis  en   retnrd  ou  dans  1  irapospibilite 

de  rendre  les  mêmes  marchanfl'  telle  {nature,  qualité  et 

quantité),  î^^  m'engage  à  i>ftyer  ,.  .  dit  sieur  E la   valeur,^  eu 

égard  au  temps  et  au  lieu  oh  les  choses  prêtées  devaient  être 
rendues,  et  à  payer  \g^  intérêts  du  prix  à  compt(  r  du  jour  fixe 
pour  la  restitution  des  cho.'^s  prêtées,  et  sans  qu'il  soit  besoin, 
par  le  dit  sieur  E ,  d'eu  l'aire  la  demande  en  justice 

A ,  ce  " 

{Signature.) 

Rcconnatsaanci  de  prêt  avec  déclaration  d'emploi. 

"  Kntr**  nous  sou-tsignés  N ,  d'une  part  ; 

"  Et  P d'autre  part; 

"  A  été  arrêté  ce  qui  suit,  savoir  : 

»«  Moi  N ,  reconnais  que  le  si  urP m'a  prêté  la  somme 

de  « que  je  déclare  n'avoir  empruntée   que   pour  servir  au 

paiement  du  prix  d'une   maison,  ou  ferme,  ou  terre,  sise  ...... 

(désigner  l'nh/ef,  V endroit  où   il  est  situé,  e7i  faire  la   de.icripfuyn), 

que  j'ai  acheté   de  {nnm   du    vendeur),  par  &v.te  {ou  sou.t 

teing  privé,    ou   devant   rwt.airt>),    en    due    du  (la  da'.e)  ; 

laquelle  somme  je  promets  et  m'oblige  de  rendre  et  restituer 
au  dit  sieur  P dans  un  an   de  ce  jour,  saua  int«rôt8,  en 
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!,à 


quatre   pnîeTTients   ùniinx    dp  rlio«^.ti«  j     .     . 

tro:sn,ois,  àco^^m'nmdn    ._   "°  ^*^   trois  mois  en 

sous  huiraine  ru  dit  sieur  P       '    on-V  ,f '/."'f^'  f^'   '''P;-."t.  r 
von-e  oont.ruu,t   ,.e  dans      "j'u  X  "d    U  dif  '  "-"^""/^'^ 

vendeur,  et  ce,  soùr^^Lë-'d^é?;^       n^:::^ dr^^^f^"!  ''' 
"  l'ait  et  signe  double.  .A ce      """  /e-       . 

francs.  ^-'vur   c.vccaujit   ceiti,   cinquante 

co^:!Sr'  ^"   ^"  '^  "'^'-^  ^'^"  ^^'-^^^-  I—  cap.ldes  de 

leSn^^f'  '^  ""^  I^^^'^'-^^^'^^    capable  de    contracUr  aecoplo 
iccupot    fait  par  une   iK^^onne    ine;uiahir  de   crnt,- .fol    .m 
est  tenue  de   toutes  le.  c!>lH....iion.  d  mi  v  iH  \m       -""       '  -'"^^^^ 
cat  peut  être  pou;-U!v,o  par   h,  tuteur  ou  admini^tri  .^'r  d  "l' 
personne  qui  a  fait  ie  dépôt.  ^.-"--ua..i.i  ul;  La 

Ilecorf;ia'\'>.mnre  de  dépôt  de  marchand^,,. 
"Je    sous.ipô   \ ,  reconnais,    p;,r  le    pr^.,nt     oue    \î 

-ura   fondée  de  boin ors    h.  d't  oif.^t    r...  ♦  t    '<.  /""^   "."^  M"  i* 

'  "  {Sii/nature.s.) 

Bt'r'iar^e  do  d<pi]L 

L'Y  •  •^  4ï 

*  Jo    soussi&'no   rec:tnriMi-{   fnw^    Vf    \f 

^ii^- -n-  ia  deu.""  ",rv.ti^;;;i'i!;  ;;iT^  '"^rr- 

c't   em^tsque   j'av.i.    déooM^  en    .    n  d^;^  ir^  J*'^  n.euldes 

étatque  iele.  yiv^i'   •,.'"V'''i:  ^'^ 'iii*^  J -i  trouvés  en  même 
et  dél!;;:;^  S;  di^'A.  '''''''  '■  '  '''  pourquoi  Je  le  tien,  quitte 


"A 


ce 


(Signature.) 


^  lit 
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>.p 


Du,  Sf'.qrieafre. 

le  «é'pîr^ro  est  le  dépôt  fait  par  une  on  pln.sient?  persor-nes 
d'une  cho-'e  roLtontieiise  entre  les  mains  «l'un  'icrs  qui  ?'oblige 
de  1h  rendre,  après  la  contestîUioa  lerm'n.'.:,  îi  la  perisonne 
qui  "-^ra  jugée  devoir  Vob'enir. 

Le  ^cq'ue?îre  peut  avoir  pour  oV)jet  non-seultnient  des  ettct3 
mohillfrrf,  nuiif!  même  des  imm^^ubles. 

Le  d-'^nositidre  chargé  du  séquestre  r.e  pev.t  s'en  de.-liarger 
nvr.nt  l;i  contestation  terminée,  que  du  eonsmlement  de 
toutes  les  parties  intéressées,  ou  pour  une  cau^e  j\igee 
l(^gitime. 

Séquestre  volontaire  de  marchandises. 

'•  TCntre  nous  poussignés  N ,  d'une  part  ; 

"  i«;t  O ,  d'autre  part  ; 

"  A  été  convenu  ce  qui  suit,  savoir:  ^  _ 

^-  Que  les  marchandises  {leur  dhii/naiioTi),  depopce-ï  mnmte- 

naMt  {lieu  de  leur  dépôt),  et  qui   sont  la  matière  de   la 

^•ontestation  qui  existe  entre  nous,  seront,  de  notre  consente- 
ment volontaire  et  réciproque,  séquestrées  dans  les  magasins 

du  sieur  P où  elles  resteront  jusqu'à  ce  que  la  contestation 

qui   nous  divise    soit    terminée,  f-oit   par  arbitrage,  soit  par 

juoemeut  du  tribunal  de  ,  sans  qu'aucun  de  nou^  puisse 

reiirer  les  dites  maichandises  des  dits  magasins  du  sieur  P , 

si  ce  n'est  d'après  la  dé.âsion  des  arbitres  o  '.  du  jugement  qui 
l'v  aiitorise,  sous  peine,  de  la  part  de  celui  qoi  contreviendrait 

h   la   présente    conve-îtion   de   {dfUifftier   la   somme),    de 

dommage?  et  intérêts  envers  l'autre. 

'•  En  outre,  que  les  frais  de  transport  des  dites  marchandises 

dpns   b^s   ma'^asins    du  dit   sieur   V ,  ainsi  *que    ceux    de 

séquestre,  seront  pavés   au  dit   «eur   P par  reP.n   contre 

lequel  la  décision  arbitrale  ou  ic  jugement  du  tnb-unal  de 

aura  i)rononeé.  ^         ,       , .  ,     / 

-  A  ce  est  intervenu  le  -ieur  P lequel  a  de-dnre  consen- 
tir se  chargT  du  séquestre  des  dites  manhandises,  et  te 
conf'ormo  i\  Ui  présente  convention.  • 

"  Fait  et  signé  triple    A  ce  •'  {Sii/nalurcs.) 


Qt 


[TITTANCE^'s    l-.-:  CflAHOE'^.    REÇTS,    lî/.CKPtPSÉS. 


Liquitrance,  1 1  dé  ■h^tt-To,  le  rc(;a  et  le  récépissé  sont  des 
RC'"^  i.ar  lesquels  ou  tient  (l'v.tio  un  débiteur  «ie  ce  qu  il  noit, 
oti  re.oi.nait  qu'utie  persom,.'  a  rmii.  (C  f|u'nu  lui  avait 
]).Cîé.  ou  ce  qu'un  lui  avait  confié  h  litre  du  p^t,  ue  dépôt  iui 


aulremeut. 
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Quittance  simple. 

"  ^^.  soussigné   M ,    reconnais   avoir  reçu   de  T        la 

somme  de  que  le  dit  T me  devait;  en  vertu  de  "" 

de  laquelle  somme  je  le  tiens  quitte  et  déchargé  '*' 

^ '  ^®  (Signature.) 

Décharge  d'un  codihiteur. 

"  Je  soussigné  N ,  reconnais  avoir   reçu  de  M    S        la 

somme  de ,  pour  sa  part  et  portion  de  la  somme"  deïï* 

qui  raest  due   par  N de   laquelle   somme    je    le  tiens 

personnellement  quitte  et  déchargé  pour  9a  dite  part  et  portion 
8an<^  que  la  présente  quittance  paisse  nuire  ni  pr<?judicier  à  ce 

qui  m  est  du  par  les  sieurs ,  sur  la  dite  somme  de  ..  . 

■^ '  ce  "  {S>gnaiure)   ^ 

Récépissé  de  pièces  de  cohéritiers  ou  autres. 
"  Je  soussigné  N ,  cohéritier  de  la  succession  de re- 
connais que  le  sieur  V m'a  remis  les  pièces  et  titres  '«on- 

cernant  la  succession,  au   nombre  de lesquels  je  lui  aVais 

confies,  sous  son  récépissé,  que  je  lui  ai  aujourd'hui  rendu- 
au  moyen  de  quoi  je  le  tiens  quitte  et  le  décharge  de  la  remise 
des  dits  titres  et  pièces,  dont  moi  seul  reste  dépositaire  et  garant. 

^ '  c® "  {Signature.) 

Vente  d'un  ohjH  quelconque. 

•'  Entre  nous  soussigné-^  N ,  d'une  part* 

'E^X d'autre  part; 

''  A  ét^  convenu  ce  qui  suit,  savoir: 

"  ^^'^i  ^ \-^m\s  pf^r  la  présente  au  dit  sieur  X..        (dén- 

gnerl  objet  que  l\m  vend),   moyennant  la  somme  de..         que'le 
sieur  X......Hie  puera   comptant,   lequel  paiement  le  dit  sieur 

^ ''*  ^^  suite  effectué,  et  dont  je  le  tien;^  quitte  et  déchargé 

et  moyennant  que   le  dit  sieur   prendn  à  ses   frais  et   dans  ce 
^^^'^^^\^ i'i^'^'dntrVobjt);  ce  que   ledit   sieur  a  consenti  et 

<*  Fait  et  signé  double.  A ,  ce " 

„         ^  ^  [Signatures.) 

Vente  d effets  mobiliers. 

"  Entre  nous  soussignés  N ,  d'une  part  : 

"  Et     ,  d'autre  part; 

''  A  été  convenu  ce  qui  suit,  savoir  : 
.  ,"  ^^'^^  ^ je  venls  par  le  présent  au  sieur  B lep  meu- 

»e     ri.   riiHi.,    ,,,„,„,ifg  ^  g.,,.,,;^ ^^^^^^^^^.^    ^,^^    o6;Ws),  en  tel 

état  qu  ,1s  sont  pour  le  prix  de que  le  dit  sieur  B......   m'a 

payée,  mottiéen  monnaie  inétalliqucft  moitié  en  uneffetnégocia- 
Die  ce  la  dite  somme  de ,  souscrit  parle  sieur  D....     le 
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au  profit  du  dit  sieur  B et  payable,   à  son  ordre,  h. , 

le  et  à  condition  que  le  dit  sieur  B ne  pourra  enlever 

les  dits  meubles  et  effets  ci-dessus  désignés   et  à   lui  vendus, 

qu'après   le  paiement  du  dit  effet  de  la  somme  de ,  et  que 

le  dit  enlèvement  sera  fuit  à  scS  frais. 

"  Fait  et  signé  double.  A ce .„  . 

{Signatures.) 

Vente  d'efets  mobiliers  (1  charge  de  rêméié. 

"  Entre  nous  soussignés  P ,  d  une  part; 

K  Et  0 ,  d'autre  part  ; 

<«  A  été  convenu  ce  qui  suit  ;  savoir  :  ,      , .  ,    , 

u  Oiie  moi  P vends    à  0 ,  {dé,oigner   les  ohjets  rendus), 

pour  la  somme  de ,  quele  dit  0 ,  m'a  payée  cejonrd  hui, 

et  dont  le  présent  sous  la  condition  de  pouvoir  reprendre  dans 

le  délai  de (fixer  le  tempsu  les  dits.......  dont  le  dit  0 ne 

se  dessaisira  point  jusqu'il  ce  temp^,  »insi  qu'il  s^y  ^f^^V^ 
1(^  présent,  à  la  charge  par  raoî,  dans  le  cas  de  réméré  Ci^dessu^ 
stipulé  de  pay«-    *-a  dit  0 ,  la  somme  de...... 

-De  son  c^       •  dit  0 s'oblige,   dans  le    cas  où  il  aurait 

disposé  de avant   l'expiration  du    temps  fixé,    et  qu  il  ne 

pourrait  en  cas  de  réméré  le  fournir,  à  me  faire  à  moi  du  P...... 

une  remise  de  la  somme  de pour  indemnité  de  la  non-exe- 

cution  de  la  piésente  convention.  ,,..  \ 

-  Fait  et  signé  double.  A ,  ce "  (M^na  «m.) 

Vente  d'une  maison. 

"  Entre  nous  soussignés  N ,  d'une  part  ; 

u  Et  I) .,  d'autre  part  ; 

"  Veto  convenu  ce  qui  suit,  savoir:  ^  ,.,  • 

uMoiN ,par  le  présent,   vends,  cot,   quitte  et  délaisse, 

et  promets  garantir  de  tout  trouble,  hypothèque,  evi.  tion  et 
Généralement  de  tous  empêch.n.ens  queUo.u,ues,  au  s.eur 
D.  ..'!  à  ce  présent  et  acceptant,  acquéreur  pour  lui,  ses 
héri'iers  et  ayants  cause; 

'une  maison  à  moi  appartenant  en  vertu  de (^^^  f 

Quel    titre  elle   apoartient   au   vendeur),    située   a......  (/ mc/ro?/}, 

?onsi  nt  en...  :.  (la  désignation),  et- n  tel  état  qu'elle  se  trou- 
ve pour  que  le  dit  sieur  D. puisse  jouir  et  disposer  de  la  dite 

maison  comme   de  chose  à  lui   appartenant  en  toute  propn^te, 

"ntr^et  jouissance  i\  compter  de (/a  c/a^.),  et  en  toucher 

h  s  loyers  qui  écherront  à  partir  de  l'époque  de  son  entrée  en 

^"'' recharge  du  dit  sieur  D ,  acquéreur,  de  maintenir  les 

baux  f  it^-  pMr  moi  sous  seing  piivé  aux  sieurs  b......  et  V  ...^., 

lé  premier   de {désigner  V objet  .   sous  la  date  du    ....,  fait 

pour ans,  qui  ont  commen':e  le et  tini i« ,  ^^ 


( 


1 


•ilU 


Il  i 

tj 


voir 
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îîccond,    (le  {dédgner  Vohjef),  sous    la  date   du  f;,it 

P»"!' ans,  qui  ont  (•onimen.  éle  et  doivent  finir  le' 

••^Et  n!0\-  iiunnl  1.!    -tmtitie  de  ,  dont   celle  de  

pMjée  (01111)1^111.    lîKjneîle   somme  do  je   roconnâi?!' 

reçue,  et  dont  je  tiens  quitte  et  je  df:charf>e  1.^  dit  sieur  D 

et  le  surplus  de  la  (Jite   somme    de ?era   payée  dans  .... 

{l  époque),  au  paiement  de  laquelle  ^^omme  lu  dite  maison  vendiVê 
demeure,  par  privilège  primitif,  spécialement  affectée,  obligée 

et  hypothéquée  :  m'oblige  moi  M ,  dit  vendeur,   de  pjis^er 

acte  par-devant  notaire  de  la  présente  vente,  lorsque  ler.n.uer- 

ra  le  dit  sieur  D ,  parce  qpe  h  s   frais  du  contrat  et  deVen- 

regtstrement  seront  t\  la  charge  du  dit  sieur  D 

"  Fait  et  signé  double.  A  ...'...,  <  e  "        '  'ïèignaiwcs^j 

Acte  de  rcmcrê. 

'*  Entre  nous  soussignés  N ,  d'une  part  • 

"  Et  (t ,  d'autre  part  ; 

"  A  été  convenu  ce  qui  suit,  savoir  : 

"  ^îoi  dit  N reconnais,   par  le   présent,   que  lé   dit  sieur 

^ "^  ''  cejourd'hui  remis  la  somme  de ,  montant  du  prix 

de  la  vente  de  {désigner  rohjei),   qu'il  m'a  faite  so)is  seing 

Vi'^y^^,  le  a,  charge  de  réméré   pendant  le  temps  de         •  et 

qu'fl  m'a    pi.reilîement   remis  la   somme  de ,  montânT'des 

tiais  et  taux  frais  que  m'a  occasionnés  la  dite  vente  ;  et  comme 

ledit  sieur  G est   encore  dans   le  temps   de  délai   fixé  par 

I  ^^ctede  vente  pour  le  réméré  siii.ulé  à  son  profit,  en  le  tenant 
quitte  de  la  dite  .^omme  de  et  celle  de  ,  qn'il  me  re- 
met tant  pour  le  montant  du  prix  de  la  dite  vente  que  p.vur  hs 
frais,  je  lui  fiis,  par  le  présent,  rétrocession  et  remise  de  déf-l- 
yner  l  ohjel  p-ur  en  jouir  et  di-poscr  .  omme  de  sa  propriété  de 
même  que  .i  la  dite  vente  n'eût  r-oint  eu  lien,  la mclic  j.ar  le 
p'ésent,  est  dé(  larée  nulle  et  nor.  avenue. 

'♦  Fait  et  sigué  double.  A ce "  {%ma(ures) 

DR    LA    OKSVION    El'    du    TFtANSPOJlT. 

La  cession,  le  tr^uisport  sont  de.^  iictes  par  le-qu.'d<.  on  cède 
à  quelqu  un  une  ciéance,  un  droit,  une  action  qui  nous  aponr- 
tient.  ^  ^ 

relui  qui  fait  le  transport  est  appelé  cédant,  et  celui  au  pro- 
lit  de  qui  il  est  fiii  est  ap[)clé  ce<5ir„M  niro. 

Trmn'pori    d-  cvéance. 

"  Enn-e  nous  soussignés  X ,  d'ui.e  part; 

'    Ft  fî d'autre  jiiirt  ;  ' 

''  A  éu''  •  (MivenM  (c  (pii  -uit,  p;ivo!r  : 

"  '^'^''  '"^^ <'<''<'t'  «"'  tr.-inspone  au  fi  (  'leur  H la  s.  mme 

^^  î  ^  "^oi  duejmr  le  sieur  K......  en  vertu  de  {^dùaiuner  le 
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(titré  envertu  duqud  la  mmine  crJ dite).  Icqncî  ......  (Cj'M  j'ni  pr6- 

sentement  remis  au  dit  sieur  II ,  qui   1(^  reconn.it    par   lo 

présent,  sou=îla  simple  gavantic  de  d  -oit   lu*'  la  di^;  soîivne  d" 

m'est  bien  léfçitiinemeiit  due  par  ie  dit  sieur  K ,  rermt- 

tant  au  dit  sienv  H tous  mes  droirs,  actions,    liypc-ihèques 

et  privilèges   relativement  à  la  dite   boniino   due    par  if    .^ii'ur 

K 

"Le   présent   tran«porr  fait    (moycnnr.nt  la  so^bw»<-  do  

que   m'a  présenten-out  mraptée  le  dit  -irin'  II.......  ("iMlî'i^    ^'» 

paiement  do  la  .^omme  de  par  moi   '-.le  au  (lit  sif^ur  H .) 

moyennant  quoi  le  dit  sieur  H tue    tier.t  quitte  et  me    de- 

cdiarge  de  la  dite  somme  de  

"  Fait  et  signé  double.  A ce  "  {Signatures.) 

'  De  l/échange 

L'éc'îiangv'    est  un  corit:  iit   par  lequtd  les  parties  se  donnent 
respectivement  une  choi^e  j^our  une  autre. 

L  éclMu^e  s'opère  par  le  seul  coîisentement,  iW  la  même  ma- 
nière que  la  vente. 

Echange  d'nTtls   viciiliers 

«  Erître  non.--  ?oui=^siir'i^'Si  N ,  d'une  part; 

"  Et  R u'iuiue  part  : 

"  A  i'.li-  .-'j-ivenu  ce  qui  .^uit,  savoir  : 

^'.  Moi  X c^:le  et  déUti?>^e  à  titre  d'ccliauge  (;'ans  aucune 

garantie    eu    avec   garaiitie),  au    sieur    K {désigner    Volott 

qu'on  a  cclidvge).  ,   . 

a  ^,](^\  |> ^  (]o  mon  côté.  rvCie  et  dehù  -se  en  contre-eciiange, 

sans  paieiuëmènt^aucum'  garantie,  au  dit  &ieur  N {jlh^giicr 

l'objet.) 

«■' Le  présent  échan-e,  fait  (buta  but,  f^ans   retour  de   part 

ni  d'outre  "  ou   (uuiveiinant  la  ^onmu'  de ,  payée  en  retour 

Hu  dit  sieur  N par  moi  W ,  dont  le  dit  sieur  N ,  par 

le  pr(if*enr,  m-^  tient  quitte  et  me  décharg-e). 

•'  Fait  et  ?igné  double.  A ,  ce   '         {Signatures.) 

BAUX     DD    MAISON,     DE    B1KN3,    )irn-UO0ES.^lON'.S,     ULKlLlATIONS     DE 

BACX. 

Le  Bail  e«t  un  acte  par  lequel  une  perf,onue  donne  h  une 
outre  la  joui'^sance  ou  i'usaae  d'une  cho^^e  pendant  un  temps 
déterminé,. movennar'.t  un  certain  \mx.  ^     ^ 

Un  bail  peut  étro  tVdt  verbalement  ou  par  ecnt.       ^ 
La  d  îrée  du  bail  écrit  ne  peut  être  (jue  d'un  certain  temps; 
car   si  elle   était  à   pcrpéuiité,  ce  serait   une   vér;tab.e   vente 
moyennant  une  rente  qui  serait  racbetable  b-r^que  le  desirmnit 

l'acquéreur.  .    ,.  ....        i    ,.„ . 

On  peut  faire  des  bau?f  à  vie,  c'est-à-dire  qui  hnisdeut  a\ec 

la  vie  du  preneur  ou  celle  du  bailleur. 
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Ordinairement   les  baux   Pe  font   pour   trois,    six  et  neuf 
ans:  on  peut  'es  faire  pour  un  teirps  encore  plus  long. 

Bail  d'u7ic  maison.  /    y 

"  Entre  noua  soussignés  E ,  d'une  part  \fff'f''i  "/" 

"  Et  P ,  dautve  part; 

"  A  été  convenu  ce  qni  suit,  snvoir  : 

"  Moi  ^-^f  donne  pnr  le  présent  à  bail  à  loyer  et  prix  darirf  nt, 

àP ,   ct^^cceptant,  preneur   pour  (rro/.»,   ou   six,  ou  ri  vf) 

années  entières   et  consécutive*,   qui   commenceront  ù  courir 

{indiquer  V époque  de  l'entrée  *n  jouisnance'\  une  maisoïi  sise 

{indiquer  l'endroit,  la  rue,  le  numéro),  ladite  niîii-sjm  consis- 
tant en  {faire  la  description),  ■\om  les^queis  lieux  le  pre- 
neur déclare  bien  connnîtr^s  pour  les  avoir  vus  et  visités. 

"  Le   présent  bail    fait  moyennant  la  somme   de  ,    que 

le  dit  P promet  et  s'oblipe  de  payer  h  moi  dit  bailleur,  en 

ma  demeure,  ou  au  porteur  de  ma  quittan- e,  en  quatre  pjiie- 
ments  égaux,  de  trois  mois,  aux  quatre  termes  accoutumés  de 
mnnée,  dont  le  premier  éi  herra  le  {dé)<igner  a  dote)  prochain  ; 
et  ainsi  continuer  de  tern)e  en  terme  j\isqu'à  la  fin  du  présent 
bail,  et  en  outre  aux  charges,  clauses  et  conditions  .Hiivantes. 
de  la  part  du  dit  preneur;  savoir,  de  garnir  la  dite  maison  de 
meubles  auftisants  pour  la  sûreté  du  dit  loyer;  d'entretenir 
Ittditemaison  j)ar  les  réparation^  locatives  nécessaires,  pendant 
tout  le  temps  du  dit  bail,  et,  à  la  fin  d'icelui,  de  la  rendre  et 
délaisser  en  bon  état  d'icelles,  et  entièrement  conforme  à  celui 
qui  en  sera  ÎAxi  entre  nous  :  de  laisser  faire  les  grosses  répara- 
tions, si  quelques-unes  conviennent,  dans  le  cours  du  dit  bnil  ; 
de  p'v>er  l'impôt  des  portes  a  fenêtres  et  autres,  dus  person- 
nellement par  les  locataires,  d'acquitter  les  charges  de  ville  et 
de  police  dont  les  locataires  sont  tenus  :  le  tous  sans  i)ouvoir 
prétendre  aucune  diminution  du  dit  loyer;  enfin,  de  ne  céder 
ni  transporter  son  droit  au  pré-entbail,  en  tout  ou  en  partie,  h. 
qui  que  ce  soit,  sans  le  consentement  exprès  et  par  écrit  de 
moi  dit  bailleur,  qui  de  mon  côté,  promets  tenir  le  dit  preneur 
clos  et  couvert  dans  la  dite  maison  et  lieux  en  dé()endaut«. 
"  Fait  et  signé  double.  A ,  ce  ''         {Signatures.) 

Clause  de  paiement  de  six  mois  d'avance. 
"  A  la  charge  de   payer  six  mois  d'avance,  lecjud    paiement 
fiera  imputé  -ur  les  six  derniers    mois  de  jouissance  du  présent 
bail,  en  sorte  que  l'ordre  ci-dessus  fixé  pour  les  paiements  ne 
soit  aucunement  interveiti." 

Clause  de  paiement  en  monnaie  et  non  en  billets. 
"  Lequel  paiement  aura  lieu  en  espèces  métalliques  ayant 
cours  de  moauftie  aux  titreg,  poids  et  rakura  actuelp,  et  uou 
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en  aucuns  papiers,  billets  ni  autrement;  de  convention 
pxpre.-se  entro  les  parties,  laquelle  sera  de  rigueur  et  ne  pourra 
être  réputée  coratninatoire;  ledit  preneur  reconnaissant  que, 
siins  lii  vurnnce  de  son  exécution,  le  présent  bail  n'aurait  pas 
eu  lieu,  et  renonçant  au  bénéfice  de  toutes  les  lois  faites  ou  à 
intervenir,  qui  pourraient  y  être  contraires." 

Claune  de  faculté  de  résoudre  le  bail.  , , 
"  Conviennent,  les  dites  parties,  qu'elles  pourront' respective- 
ment se  désister  et  départir  du  présent  bail,  en  s'avenissant 
l'une  l'autre  six  mois  auparavant  ;  quoi  faisant,  ledit  bail  sera 
et  demeurera  nul  et  résolu  pour  le  temps  qui  restera  alors  à 
expirer,  sans  pouvoir  prétendre  l'une  contre  l'autre  aucuns 
dommages  et  intérêts,  sans  préjudice  des  loyers  alors  dus." 

Clame  de  permission  de  faire  dris  changements  dans  le  bail. 

"  A  été  convenu  entre  les  parties  que  ledit  preneur  pourrait, 
d'après  le  consentement  et  la  permission  que  je  lui  en  donne 
par  le  présent,  faire...  {exprimer  les  changements),  ji  la  charge  de 
remettre  et  rétablir  les  lieux  en  tel  et  semblable  état  qu'ils 
Bont  à  présent  ;  à  l'effet  de  quoi  il  sera  dressé  un  état  des  dits 
lieux  dont  chacun  aura  copie  par-devant  .-^oi,  et  ce,  avant 
d'entrer  dans  la  dite  maison." 

On  peut  ajouter:  '''  Et  néanmoins  sera  au  choix  du  dit  bail- 
leur, de  retenir  les  choses  échangées  ou  augmentées,  si  bon  lui 
semble,  sans  aucun  remboursement,  récompense  ni  diminution 
du  dit  loyer  ;  auquel  cas  le  dit  preneur  sera  déchargé  de  mettre 
les  lieux'dans  l'état  qu'ils  sont  ii  présent." 

Clause  de  résiliation  de  bail  en  cas  de  vente, 

"  Si,  pendant  le  dit  temps,  le  dit  bailleur  vend  et  échange 
la  dite  mai.-on,  en  ce  cas  le  dit  présent  bail  demeutera  nul  et 
résilié  pour  le  temps  qui  en  restera  à  expirer,  en  avertissant  le 
pr-mier  six  mois  auparavant,  sans  pouvoir,  par  le  dit  preneur 
prétendre  aucuns  dommages  et  intéiéts,  frais  et  dépens,  ni 
diminution  de  loyer." 

Sous-'bail  d'un  principal  locataire. 

"  Eitre  nous  soussignés  N...,  principal  locataire  d'une 
maison  sise  (désigner- le  lieu,  la  rue,  le  numéro),  appartenant  à 
G...  {nom  du  propriétaire),  (e  i  vertu  d'un  bail  sous  a«^ing 
privé),  ou  (par-devant  notaire)  que  ce  dernier  m'en  a  passé 
le...  {la  date)  d'une  part; 

•'  Et  II...,  d'autre  part  ; 

"  A  été  convenu  ce  qui  buit: 

«»MuiN...,  reconna  s  uvoir  ?ou8-loué,  en  ma  dite  quai  te,  à 
B...,  pw  tgut  le  Wuip»  %và  reste  à  oQurir,  4e  ee  joujr,  de  mou 
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propre  bail,  qm  est  do...  (Ânor^rer  le  temjjs)^  les  Mrux  d'^^pmclnrits 
li'.-  i.i  dite  nitiison,  qui -'ensuivent,  savoir:  [ùéi^iy/uer  O's  lieux)] 
i!t  e  lutneiiii  lai.  l,i  suiniac  df...,  jjiw  an  payable  eu  (iu;ilre 
p-deineinri  éfisUiX  de  trois  xi\in^  on  (rois  iiiois,  aux  quatre 
leraies  aceoutumés,  ciuut  le  preuiier  éelierra  le....  et  aiiiai  cou- 
tlnu«  r  de  tonne  eu  lenne  jurfcaià  la  lia  du  présent  bail,  et  en 
outre  aux  ehavges,  elauses  et  couditious  suivantes,  de  la  part 
du  dit  preneur,  savoir:  de  ixarnir  le  local  de  uieublts  sutlistints 
pour  répondre  du  loyer;  d'entretenir  ledit  h  cal  des  répara- 
tions loeatives  nécessaires  à  faire,  pondant  tout  le  temps  du  dit 
bail,  et  à  la  fin  d'icelui  le  rendre  et  délaisser  en  bon  état 
d'ieelles,  et  entièrement  conforme  à  l'état  qui  en  sera  fait  eutro 
nous  ou  à  la  suite  du  présent;  de  laisser  f;  ire  les  grosses 
réparations,  si  quelques-un*-s  conviennent  da  s  le  cours  du  dit 
bail  ;  de  payer  l'impôt  des  portes  »"t  fenêtres  :  et  enfin  de  ne 
pouvoir  céder,  transporter  son  droit  au  présent  bail  sans  le 
consentement  exprès  et  par  écrit  do  moi  dit  bailleur. 
"  Fait  et  signé  double.  A ,  ce "  Signatures, 
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Etat  de  lieux. 

"  Entre  nous  N ,  d'une  part  ; 

"  Et  P ,  d'autre  part  ; 

"  A  été  fait  et  dressé  l'état  suivant  des  objets  contenus  dans 

le  local  loué  par  moi  dit  N au  dit  P par  bail  passé 

devant  notaire,  le ,  ou  par  sous  seing  privé  fait  entre 

nous  le  .......  Savoir  : 

•'  Dans  la  cave,  trois  pièces  de  ,  de  la  longueur  de , 

pour  servir  de  chantiers  Un  coveau  aj-ant  porte  garnie  de 
[^•onds,  pentures  et  scrruic  avec  clef  en  bon  état,  etc. 

"  Dans  la  cuisine  nu  rez-de-cbaussée,  à  la  cheminée  une 
plaque  en  foute  en   bon  état,  ou  ((;a3sée),  ou  (écornée);  nu 

fourneau   potager  garni  de  réchauds  en  fonte  avec  leurs 

grilles  en  bon  état,  etc. 

'•  Dans  l'appartement  au  premier,  sur  la  cheminée  une  glace 

d'une  seule  pièce,  dt  pouces  de  haut  sur pouces  do 

large,  eu  bon  état  ;  un  chambranle  en  marbre  de  couleur 

avec  sa  tablette,  eic. 

'*  Loquel  état  nous  avons  f^iit  et  sigi>5  double  entre  nous, 

^-  X  Paris,  ce " 

Quittance  de  loyer, 

*'  Je  eoussigné  propriétaire,   ou   principal  locataire  d'unie 
maison   {-ni.   tovf  af'frc  ohjct}j  roruimais  avoir  reçu  du   sieuf 
D..,. 
ou  six  mois  de  loyer  échui»  ai 


locataire   on    fermier,  la   souiUie  de  ,    pour   ttois 


t *• «  *  • 


{la  dalc),  de  ladite 


maiiion 


\9u/¥îinej  ou  autre  oùjst),  (^a'il  û\iui  4d  moi,  ea  vertu  4' ma  bai^ 
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BOUS  seing  privé,  en  date  du {lu  daU),  dont  quit'ftuce  pour 

solde  du  dit  loyer  jusqu'à  ce  jour,  et  ce,  tans  préjudice  du 
terme  courant. 
"A ,  ce  "  [Signature.) 
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CGustiliUion  de  rente. 

"  Entre  nous  soussignés  N ,  d'une  part; 

"  Et  A ,  d'autre  part; 

"  A  été  convenu  ce  qui  suit,  savoir  : 

Moi  N reconnais  par  le  présent  avoir  constitué,  assis  et 

assigné  sur  moi,  au  profit  du  sieur  A ,  pressent  et  acceptant 

pour  lui,  ses  héritiers  et  ayants  cause,  la  somme  de francs 

de  rente  annuelle  et  perpétuelle,  exempte  de  toute  retenue  do 
contributions  et  impositions  publiques  a-tuellement existantes, 
ou  qui  pourraient  être  établies  par  la  suite  ;  laquelle  somme 

de  je  promets  et  m'engage  de  payer  au  dit  sieur  A , 

en  son  domicile,  ii ,  ou  au  porteur  de  sa  quittance,  ou  à 

son  fondé  de  pouvoirs,  pour  chaque  année,  en  quatre  paiements 
égaux,  de  trois  mois  en  trois  mois,  à  partir  de  ce  jour,  le  pre- 
mier desquels  paiements  se  fera  le ,  le  second  le  ,  le 

troisième  le  ,  le  quatrième  le  ,  pour  ainsi  continuer 

de  terme  en  terme,  tant  que  la  dite  rente  aura  cours. 

"  Et  pour  sûreté  de  paiement  de  la  dite  rente  au  principal  et 
arrérages,  j'affecte,  j'oblige  et  j'hypothèque  tous  mes  biens  pré- 
sents ei  à  venir,  et  nr>tamment  une  maison,  ou  (une  ferme,) 
ou  (une  terre),  à  moi  appartenant  en  vertu  de  l'acquisition  que 
j'en  ai  faite,  (par  acte  sous  seing  privé)  ou  (par-devant  ...  no- 
taire à  ...)  le  ,  ladite  .>r()priété  située  à [le  lieu),  con- 
sistant en  [d 'Uîter  la  déxig nation)^  louée  par  bail  soûs  seing 

privé  en  date  du   au  ^ieur  ,  pour  la  somme  de  

"  La  préi-entc  constitution  est  fàte   moyennant  la   somme 

de que  je  reconnais   i>voir  reçue  cejourd'hui   du  dit  sieur 

A 

"  Le  rachat  de  la  présente  rente  pourra  être  fait  en  tout 
temps  par  moi  ou  mes  hériti^^rs,  en  rendant  ou  restituant  au  dit 

sieur  A ou  à   ses  héritiers,  la  somme  de...  .  ,  principal  de 

la  dite  rente,  ainsi  que  les  arrérages  qui  en  seront  alors  dus  et 

échus,  et  après  avoir  prévenu  du  dit  rachat,  le  sieur  A ,  ou 

ses  héritiers,  trois  mois  d'avance. 

"  Sera  le  présent  acte  reconnu  par-devant  notaire,  et  aux 

frais  de  moi  N. ......  constituant,  si  le  sieur  A l'exige.   Fait 

et  sigaé  double.  A..  ..  ce  ......'' 

{Signatures.^ 
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ConatUution  de  rente  avec  caution. 

"  Entre  nous  soussignés  N ,  d'une  part  ; 

"  Et  C ,  d'iiutre  part; 

*'  A  été  convenu  ce  qui  lîuit,  savoir: 

'*  Le  sieur  N ,  crée  et  constitue  un  profit  du  sieur  C 

ou  «le  se3  héritiers  et  ayants  cause fr.  de  rente  annuelle  et 

perpétuelle,  exempte  de  toute  retenue  d'impositions  quelcon- 
ques, qu'il    promet  et  s'engage   payer   au  dit    sieur  C en 

quatre  paiements  égaux  de  chacun ,  de  trois  mois  en  trois 

mois,  et  dont  le  premier  ])aiement  commencera  le    ,  pour 

ainsi  continuer  jusqu'au  rachat  de  la  dite  rente. 

'*  La  présente  constitution  est   faite  rii..y,>nnant  la  somme 

de  ,  que   le  dit  sieur  C lui   a   cejourd'hui    prêtée  et 

délivrée  eu  espèces  d'argent  monnayé. 

"  La  dite  rente  cessera  aussitôt  le  remboursement  que  le  dit 

sieur   N aura  fait  au  dit  ^ieur  C de   ladite    somme 

de  par  lui  prêtée,  lequel  remboursement  pourra  avoir  lieu 

à  sa  volonté,  après  avoir  néanmoins  prévenu  le  dit  sieur  C 

trois  mois  d'avance. 

"  Dans  le  cas  où  le  dit  sieur  N manquerait  au   paiement 

de  deux  termps  échus  de  la  dite  rente,  le  dit  sieur  C aura 

droit  d'exiger  le  remboursement  de  ladite  somme  de  

"  Et  pour  sûreté  de  paiement,  tant  des  arrérages  de  la  dite 

rente,  que  de  la  somme  de  ,  formant  le  capital  qui  a  donné 

lieu  à  la  présente  constitution,  le  sieur  E se  rend,  par   le 

présent,  caution  du  dit  sieur  N envers   le   sieur  C ,  et 

s'engage  solidairement,  avec  le  dit  sieur  N ,  à  payer  la  dite 

rente  de  ,  de  la  manière  et  aux  termes  ci-dessus  expliqués, 

et  au  remboursement,  dans  le  cas  où  il  deviendrait  exigible  de 

la  part  du  sieur  C ,   faute,  par  le  sieur  N ,  d'avoir  été 

deux  termes  sans  payer  ainsi  qu'il  est  ci-dessus  spécifié. 

"  Sera  le  présent  reconnu  par-devant  notaire,  aux  frais  du  lit 
sieur  N ,  à  la  volonté  du  dit  sieur  C 

"  Fait  et  signé  triple.  A ,  ce  "  (Signatures.) 

Procuration  spéciale  fu  particulière. 

"  Je  soussigné ,  donne,   par  le  présent,  pouvoir  à  B 

de ,  pour  moi  et  en  mon  nom {désigner  le  motif  de  la 

proctuation). 

"  Promettant  d'avoir  pour  agréable  et  de  ratifier  à  sa  volonté 
ou  à  sa  première  réquisition,  tout  ce  qu'il  aura  fait  à  cet  égard. 

"A ce " 

Comptes  de  tutelle^  comptes  de  communauté. 

Le  compte  de  tutelle  e.-'t  le  compte  que  tout  tuteur  doit 
rendre  de  sa  gestion  et  administration  des  biens  d'un  mineur, 
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lorsque  ce  mineur  a  atteint  sa  majorité,  ou  a  obtenu  son 
émiincipiition  ;  ce  compte  peut  se  rendre  à  l'amiable,  e»  t?'il 
s'élève  sui  ce  compte  des  contestations,  elles  sont  portées 
devant  le  tribunal  de  première  instance,  qui  lea  juge  comme 
les  autres  contestations  en  matiène  civile. 

Cêmpie  de  tutelle. 

"  Compte  de  tutelle  que  rend  le  sieur  N au  sieur  G , 

fils  mineur  du  défunt  G ,  devenu   maintenant  majeur  et 

émancipé  par  acte  du  ,  comme  ayant  eu  la  tutelle  du  dit 

BieurG ,  mineur,  depuis  le  jusqu'au  , 

Chapitre  pbkmikr. — Bccet^ei. 

Article  premier. — Pour  vente   de  meuble   et  effets     fr.    c. 

dépendants  de  la  succession  du  sieur  G ,  pèredu- 

(Jit  G ,  mineur  ,  suivant  procès-verbal  de  la 

vente  qui  en  a  été  dressé  le par  P ,  huissier- 

priseur.  Keçu  francs ,   ci 

2.  Reçu  de  D ,  débiteur  du  sieur  G ,  défunt, 

en  vertu  de  ,  la  somme  de francs,  ci 0 

a.  Reçu   du  sieur  0 ,  la  somme   de francs 

T^oar  remboursement  de  la  rente  de   ,  constituée 

par  lui  au  profit   du  dit  sieur  G ,  par  acte en 

date  du  ,  ci 0 

4  (Continuer  ainsi  toute  espèce  de  recettes.)  

Total 

CiiAPlTRB  II. — Dépense». 

Premier  article. — Payé  au  juge  de  paix  du  canton,  ou 

de  la  ville  de ,  qui  a  apposé  les  scellés,  en  a  fait  la 

reconnaissance   et  la  levée  Hprès  décès  du  dit   sieur 
F ;  la  quittance  du  greffier  du  dit  juge  de  pai^  ; 

ci 

2.  Payé  au  sieur  B ,  notaire  à ,qui  a  procé- 
dé à  l'inventaire  des  meubles  et  effets,  titres  etpapiers, 
après  la  reconnaissance  et  levée  des  scellés,  la  somme 
de ,  suivant  sa  quittance,  ci 

3.  Payé  pour  frais  d'inhumation   du  dit  G ,1a 

somme  de  = ,  suivant  les  quittances  de  ..; 

4.  Payé  pour  frais  de  maladie  du  dit  sieur  G la 

somme  <le ,  suivant  lesquittances  des  sieurs ,ci. 

4.  {Continuer  ainsi  tous  les paitmenis  faits). 

Total 


0 


0    0 


0  0 

0  0 

0  0 

0  0 

0  0 
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Chapitrr  iir. — Sommes  à  recouvrer. 

Arlide  prcmii  r — Dfi,  pur  le  sieur   F ,  la  somme 

de »,  et  d'aprè3  les  poursuites  laites  contre   lui,  et 

l»rouvce8  par  ,  "i 

2.  Dû,  p«r  le  sieur  K ,  la   somme   de  non 

encortt  exigible,  ci 

3.  Dû,  par  le  sieur  11 ,  absent  depuis aus, 

la  somme  ..    .., en  vertu  de    ,<i  

4.  [Continuer  uiiisi  toutes  Un  soinmca  à  recouvrer.) 


0  0 
0  i) 
0    u 


Total. 


0     0 


RECAPITULATION 

Chapitre  I — Recette   Ofi-.  Oc, 

Chapitke.  W—Dêpeni^c   0      U 

Chapitre.  III — Sommes  à  recouvrer 0      0 


Total 0     0 


'*  Du  pressent  compte  que  déclare  et  affirme  sincère  et  vérita- 
ble le  dit  N il  résulte   que  la  recette  excédant  la  dôpensH 

de  ,  le  dit  sieur  N est  redevable  audit  sieur  G (ils, 

de  la  somme  de ;  ou  la  dépense   excédant  la  recotte  de  la 

somme  de ,  le  dit  sieur  G fils  est  redevable  au  ditsicur 

N de  la  somme  de  

"  Il  résulte   pareillement   que  le  dit   si'^ur  N a  encore, 

par  suite  de  sa  gestion,  à   recouvrer,  de   différentes  pcrsonnea, 

la  somme   de ,   totalité,   lesquels    recouvrements   n'ont  pu 

être  faits  par  lui,  ainsi  qu'il  en  justifie. 

''  Fait  à ,  ce  "  {Signature.) 


MODELES  D'ACTES  COMMERCIAUX. 

Des  lettres  de  change  et  billets. 

La  lettre  de  cbangc  est  un  écrit  par  lequel  un  des  contrac- 
tants s'oblige  de  faire  payer  une  certaine  somme  ù  un  autre, 
par  une  personne  tierce,  ou  k  celle  qui  se  trouvera  avoir  son 
ordre,  dans  un  endroit  différent  du  lieu  où  elle  a  été  tirée. 

Une  lettre  de  change,  d'après  l'article  110  du  Code  de  com- 
merce, doit  contenir  le  uom  de  l'endroit  où  on  la  tire,  la  date, 
la  somme  à  payer,  le  nom  de  celui  qui  doit  la  payer,  l'époque 


—  lOÔ  — 


?t  Ift  li^u  'lù  1*"  piiioment  doit,  s'cfTcctuer  la  vnlcnr  rournîn  rp 
e-»j»c<;'  .<.  t^i>  iniiK'li  tj  ;u«..',  t-t»  (,i;ijif  te,  '  u  de  loute  iuii  c  ium- 
uirrc'..  T' fjri'  'l'un  liée,"*  ou  (.1»  li't'tu'  liii-niCme,  si  file  <;ist  ptr 
lu-,  J"  ,  3e,  4f,  etc. 

il  n'est  pus  nécessaire  (jue  Ui  'ettrc  dr;  '•hiiiigc  «oit  écrite  d<* 
lii  iniiin  de  cplui  qui  la  rirt*.  ni  toùme  in'il  ai-prouve  réiiuiicM- 
tiuu  lie  la  yuuiiiic  ù  payer  ;  l'Hitiçle  1326  liu  f'ode  eivil  dis^pen- 
8».'  de  cHlte  fonmùité. 

Si  la  lettre  de  change  n'énonce  pus  la  valeur  i*>iirnio,  soit  en 
o.apèce^,  t-oit  Pti  inarchanUitics,  soit  en  compte,  ]iour  hitiut-ll»' 
•;lle  est  tirée,  et  qu'elle  ne  s'énonce  qu'ainsi  :  valeur  reçue,  elle 
n'est  point  considéré  comme  lettrn  de  change,  mais  c(mime  un 
*im|jle  [irét  ;  mais  si  elle  énonce  valeur  reçue  com|>tant,  renon- 
ciation e^t  suffisante,  parce  que  l'usaj^'C  l'a  fuit  adopter  dans  lo 
coinm-rce  comme  é  ,uiv!tl<  nt  au  mot  a.,,   '^t  ou  espèces. 

La  lettre  de  change  (jui  ne  renfer  nepoiui  d'ordre  n'est  qu'un 
m.iiidat,  une  sorte  de  reHcrii)tion,  (ui  ?te  ]>  ni  circuler  dans  le 
commerce. 

Le  tireur  p«»Mt  ajouter  dans  la  le  ^'v,  i-ir  pr^'caution,  que 
faute  d'acceptation  ou  de  paiement  ue  la  part  de  la  personne 
sur  qui  c  lie  est  tirée,  on  s'adressera,  au  be-oin,  n  la  personne 
dont  e'ie  indique  le  nom  et  le  domicile. 

Une  leitre  de  change  peut  être  tirée  à  vue, 
à  nu  ou  plusieurs  jours  | 

a  up  ou  plusieurs  mois  > 

à  une  ou  plusieurs  usanccs       ) 
a\  un  ou  plusieurs  jours  | 

}\  u;i  ou  plusieurs  mois  >        de  date, 

à  une  ou  plusieurs  usauccs       j 

La  lettre  de  change  à  vue  est  p»iyal)le  à  sa  présentation.^ 

L'usancc  est  de  trente  jours,  qui  courent  du  lendemain  de 
In  date  de  la  lettre  de  change. 

Le  tireur  et  les  endosseurs  d'une  lettre  de  chuige  sont  gé- 
rants -solidaires  de  l'acceptation,  et  (lu  paieu)ent  à  léchéancc. 

La  lettre  de  change,  faute  d'acceptation,  doii  être  prorestée  ; 
elle  doit  être  pareiliemen'  protestée  faute  de  paiement. 

LeLire  de  chunu    à  jour  fixe. 

Paris,  ce  ...*..  13  Bon  pour  1.500  fr. 

Monsieu?, 

Au  prerriier  .......  prochain,  il  vous  plairn  parer  par  i^ette  pre* 

mière  lettre  de  change,  ou  par  cette   seconde   lettre  de  change 
îa  première  n'ayant  pas   été  payée,  o'i  ayant  été  égarée,  à  M. 
A......  oa  i\  son  ordre,  la  somme  de  quinze  cents  francs,  cnleur 

reçue  corupîatit,  ou  en  muich-inàises,  oain  compte,  et  que  voua 
passerez  eu  compte,  suivant  i'uvis  de  ..... 

PMonaisar,  Votre  B«rTlt««p, 


de  vue. 


1 


t> 


Lettre  de  change  <î  vue. 

Paris,  ce 18  Bon  pour  1,000  fr. 

A  vue,  ou  à  dix  jours  de  vue,  il  vous  plaira  payer  [comme  à 
à  la  précédente.) 

Lettre  de  changt  à  l'ordre  du  tireur. 

Au  ,  il   vouf3   plaira  payer,   par  cette  seule   lettre   de 

change,  à  mon  ordre,  la  somme  de  ,  etc.  (comme  à  la  pre- 
mière.) 

Endossement,. 

Paypz  à  l'ordre  de  M.  B ,  valeur  reçue  comptant,  ou  en 

marchandises  reçues  de  lui.  A ,  ce  (Signature). 

Billet  à  ordre. 

A piochain,  je  paierai  en  mon  domicile,  à M.  G , 

ou  i\  son  ordre,  la  somme  de   ,  valeur  reçue  comptant,   ou 

'^n  marchandises.  A ,  ce 

Bon  p fr.  (Sgnature.) 

Ênâossfment. 

Payez  à  l'ordre  de  M.  R ,  valeur  reçue  comptant,  qu  en 

marchandises,  ou  en  compte. 

A ,  ce (Signature.) 

Arrêté  de  compte  entte  marchands. 

"  Entre  nous  soussignés  N ,  d'une  part  ; 

*'  Kt  R ,  d'autre  part; 

"  A  été  convenu  ce  qui  suit,  savoir  : 

"  Après  avoir  examiné  les  comptes  de  fournitures  et  livrai» 
sons  de  mari-handises,  que  nous  noua  sommes  faites  récipro- 
quement l'un  à  l'autre,  depuis  jusqu'à  ce  jour  ;  vu   qu'il 

résulte  que  moi  N suis  redevable  à   R ,  la  somme   de 

,je   lui  promets  et  m'engage,   parle   présent,  à  lui  payer 

la  dite  somme  de ,  dans  un  mois  de  ce  jour. 

"  Au  moyen  de  quoi,  nous  nous  tenons  quittes  et  noua  noua 
déchargeons  réciproquement  de  toutes  demandes  relatives 
au.dit  compte,  entre  nous  réglé  etari-^té  en  définitif. 

*'  Fait  et  signé  dc^  bleà  ,  ce  "  .   (Signatures.) 

Convention  pour  acheter  en  société  des  marchandises,  et  les  partager 

ensuite 

"  Entre  nous  eou^signé?  R d'une  part; 

"  Et  J d'autre  pari  , 

"  A  été  cnwnu  «e  qui  suit,  savoir: 

"  Que  nous  ferons  eu  société  l'achat  de (désigner i' objet) , 

et  paiexoag  m^lti^  pav  moitié  iQ  pris  du  dit  a<;kat  ;  aprè»  let^uel 
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il  en  sera  fait  entre  nous  un   partage  égal,  pour  chacun  de 
nous  en  jouir  et  disposer  de  sa  moitié  comme  bon  lui  semblera, 
sans  quo  l'un  de  nous  ait  droit  à  aucune  répétition  sur  l'autre, 
pour  plus  forte  ou  moindre  valeur  de  sa  moitié  qu'il  aurait 
acceptée. 
"  Fait  et  signé  double,  à ce "  {Signatures.) 

Autre  pouvoir  donné  par  un  commerçant  à  son  commis,  pour  gérer 
'  les  affaires  de  son  commerce. 

"  Je  soussigné,  donne,  par  le  présent,  à  B ,  pouvoir  de 

faire,  pour  moi  et  en  mon  nom,  les  ventes  et  envois  de  toutes 
marchandises  de  mon  commerce,  d'eu  régler  et  revovoir  le 
montant,  d'en  donner  reçu  et  quittance  ;  de  recevoir  ou  de  re- 
fuser toutes  marchandises  qui  me  seront  adressées,  soit  par 
rouliers,  voituriers,  soit  par  toute  autre  voie  ;  d'en  donner 
décharge,  et  d'acquitter  ou  contester  et  débattre  le  prix  du 
transport  ou  de  la  voiture  ;  de  recevoir  lettres  de  cL  nge,  billets 
mandats  et  comptes  courants  par  moi  dus,  et  d'en  retirer  acquit 
ou  décharge  à  mon  compte  ;  d'employer  en  frais  et  dépenses 
jusqu'à  la  concurrence  de  la  somme  de ;  de  toutes  les- 
quelles opérations  il  sera  tenu  de  tenir  écriture  et  de  me  rend^-e 

raison.  ' 

(Signature.) 

Des  engagements, 

"  Un  engagement  est  le  résultat  des'conventions  qui  tiennent 
lieu  de  la  loi  à  ceux  qui  les  ont  signées,  et  dont  l'inexécution 
donne  lieu  à  des  dommages  et  intérêts  envers  ceux  qui  les  ré- 
clament. 

Engagement  d'apprentL 

"  Entre  nous  soussignés  N d'une  part  ; 

<*  Et  M ,  d'autre  part  ; 

*'  A  été  arrêté  ce  qui  suit,  savoir  : 

"  Moi  N conviens  prendre  en  apprentissage  chez  moi, 

M fils,  âgé  de ans,  pour  le  temps  et  espace  de 

ans  consécutifs  î  à  partir  de  ce  jour,  afin  de  lui  apprendre  mou 

état  de ,  moyennant  la  somme  de ,  que  lesieur  M, 

«'engage  à  me  payer  en  trois  paiements   égaux;  savoir...... 

présentement ,  dans ,  et dïftis  ,  et  à  condi- 
tion que,  dans  1«  cas  oii  le  dit  sieur  M retirerait  son  fils  de 

chez  moi,  ou  que  son  fils  en  sortirait  de  sa  propre  volonté 
avant  d'avoir  fini  le  temps  de  son  apprentissage,  à  moins  qu'il 
ne  fût  malade,  ou  que  ce  ne  fût  pour  le  serviee  militaire  le  dit 

sieur  M père,    non-seulement  perdra  les    sommes  par 

lui  payées  pour  le  dit  apprentissage,  mais  encore  sera 
tenu  de  me  payer,  par  forme  d'indemnité,  la  somme  de  , 
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ce  que  le  dit  sieur  M a  consenti  moyennant  les  clause»  et 

condîtirns  que  son  fils  ne  serait  tenu  dese  reftdre  chez  moi 
que  df 'juis  6  heures  du  matin  jusqu'à  1  heures  du  soir,  seu- 
lemeno  les  jours  de  travail  et  nullement  les  jours  de  fote  et  de 
dimanche  ;  et  que  les  jours  de  travail  il  aura  les  heures  accor- 
dées ordinairement  dans  toutes  les  profession»  pour  prendre 

ses  repas  ;  à  quoi  j'ai  consenti.    Le  dit  sieurM m'a  pavé 

la  dite  somme  de... ...,  dont  le  présent  lui  tiendra  lieu  de 

quittance. 

Cession  volontaire  de  biena^ 

«  Nom,  a ,  B. ,  C.......  D..,..,,  créanciers  de  N , 

acceptons  volontairement  la  cession  que  noua  fait  le  sieu  r 

2*f ,  notre  débiteur,  de  tous  ses  biena».  dans  l'impossibilité 

où  il  se  trouve  de  remplir  les  engagements  de  commerce  qu'il 
a  contractés  envers  nous  :  c'est  pourqvtoi  nous  tenons  quitte  et 
déchargeons  le  dit  sieur  N......  de  toutes  ses  dettes  envers  nou» 

jusqu'à  ce  jour,  et  renonçons  à  l'inquiéter  au  sujet  des  obliga- 
tions et  eifets  de  commerce  souscrits  ou  endossés  par  lui  tV 
notre  profit. 

"Fait  et  signé  quintuple,  à ,  ce " 

{Signatures.) 


FIX. 


DICTIONNAIKE  ABRÈGE 


DES 


HOMONYMES  DE  LA  LANGUE  FRANÇAISE. 

AH,  interject.  qui  sert  à  marquer  la  joie,  l'admiration,  la  doul. 
lîA,  autre  interject.  qui  marque  l'étonnement,  la  surprise. 
ABAISSE,  subs.  fém.,  pâte  qui  fait  Te  fond  de  toute  espèce  de 

pâtisserie.— ABAISSE,  du  verbe  abaisser.— ABBESSE,subst. 
fém.,  celle  qui  possède  une  abbaj'e. 
ABBÉ,  subst.  m.,  celui  qui  possède  une  abbaye,  qui  porte  l'ha- 
bit ecclésiastique.— ABÉB,  subst.  f.,  ouverture  par  laquelle 
coule  l'eau  qui  fait  aller  un  moulin.  ^ 

ABHORRE,  du  verbe  abhorrer. 
ABORD,  subst.  m.,  approche,  entrée. 

A  BORD,  locution  prép.  comp.  de  la  ptép.  «î  et  du  subst.  bord. 
ACCUEIL,  subst.  m.,  réception  que  l'on  fait  à  quelqu'un. 
ACCUEILLE,  du  verbe  accueillir. 
ACHE,  subst.  f.,  herbe  qui  ressemble  au  persil, 
HACHE,  subst.  f.,  instrument  de  fer  tranchant. 
HACHE,  du  verbe  hacher. 
ACIER,  subst.  m.,  fer  très-dur  et  très-cassant. 

ASSIEDS,  du  verbe  asseoir. 

ACQUIS,  subst.  m.,  terme  dont  on  sesf^rt  pour  dire  qu'une  per- 
sonne est  très-instruite  dans  sa  profession. 

ACQUIS,  du  verbe  acquérir. 

ACQUIT,  subst.  m.,  quittance,  décharge. 

ADIEU,  terme  de  'Civilité  et  d'amitié. 

A  DIEU,  locut.  comp.  de  la  préposition  à  et  du  susbtantif  J^te". 

ADMIS,  du  verbe  admettre.- A  DEMI,  locut.  adv. 

AFFAIRE,  subst  f.,  ce  qui  est  le  sujet  de  quelque  occupation. 

\  FAIRE,  locut.  comp.  de  la  prép.  à  et  de  V'mi.  faire. 

AFFLUANT,   part,   du  v.   affluer.-AFFLUENT,  adj.  m.  (au 
f.  affliiente).  Rivière  qui  se  jette  dans  une  autre, 

AGATE,  subst.  f,  sorte  de  pierre  précieuse. 

AGATHE,  nom  propre  féminin. 

AIDE,  subst.  f.,  secours  qu'une  personne  donne  h  une  autre. 
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AIDE,  subst.  m.,  toute  personne  dont  l'emploi  est  de  travailler 
AuZ\Zl'^'''  ^"  quelqu'un.-AIDE,  du  verbe  aider. 

an  .^tr^^'  ""''^^  ^''^^'  *^^^^°^^'  ï^^«^  ^^^^  l'eau. 
EGAYER,  verbe  actif,  réjouir,  rendre  gai. 

AIE,  exclamation  de  douleur.  On  écrit  aussi  ahie. 

AIL  subst.  m.,  espèce  d'oignon  d'une  odeur  très-forte. 

AILLE,  verbe  aller,  au  présent  du  subjonctif. 

à  voler  et  a  se  soutenir  en  l'air.-ELLE,  pron.  personnel 

AInI  "^Jl  '  ^!'  aiIes.-HÉLÉ,  participe  du  verbe  hêler, 

AiJMii,,  subst.  f.,  partie  du  corps  humain. 

AISNE,  nom  d'une  rivière. 

HAINE,  subst.  f.,  (h  s'aspire),  passion  qui  fait  haïr,  inimitié. 

AIK,  subst.  m.,  élément  qui  environne  le  globe.-AIR,  terme 
demusique.-AIR,  manière,  façon,  apparence.-AIRE,  subst. 
t.,  place  préparée  pour  y  battre  les  grains.—ÈRE,   subst  f 
point  d'où  l'on  commence  à  compter  les  années.-ERRE   du' 
verbe  errer.-.  mS,  subst.  m.,  plante  lé^umineusc.-IIAIRE 
subst.  f,  instrument  de  pénitence.-HÈRB,  subst.  m,  terme 
de  mépris. 

AIE,  temps  du  verbe  avoir.-AIS,  subst.  m.,  planche  de  bois, 
terme  de  jeu  depaume.--ES  et  EST,  du  verbe  être  au  prés, 
de  1  ind.,  subst.  m.  s.-ES,  préposition.-HAIE,  subst,  f ,  clô- 
ture faite  d'épines,  de  ronces,  de  sureau.-HAIS,  temps  du 
.     verbe  haïr.  •  ^ 

AI^ZE,  subst.  f.,  linge  dont  on  se  sert  j,our  mettre  sous  ua 

malade,  terme  de  menuiserie.-A  L'AISE,  locution  adv 
ALENE,  subst.  f..  outil  de  cordonnier  et  de  bourrelier 

^r^lf!fJ5  ^''^'^-  ^'^  ^''  ^^"'^  ^^  ^^P«^««^  par  les  poumons. 
AL<LAITER,  verbe,  nourrir  de  son  lait. 

HALETER,  verbe,  respirer  fréquemment 
A  L'ENTOUR,  adv.,  aux  environs. 
ALENTOURS,  subst.  m.  pi.,  lieux  circonvoisins, 
ALIMENT,  subst.  m.,  tout  ce  qui  sert  de  nourrît,, rn 
ALLIEMENT,  subat.  m.,  nœud  fait  à  une  corde  qui  doit  enle- 
ver un  fardeau. 
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e  traTîiilIef 
der. 


e. 

3S  insectes 
onnel. 

'be  hêler. 


limitié. 
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BOUE,  subst.  f.,  la  fange  des  rues  et  des  chemins. 

BOUS,  verbe  bouillir  au  prés,  de  l'indic. 

BOUT,  subst.  m.,  extrémité  d'un  corps  qui  à  de  la  longueur. 

BRICK,  subst.  m,,  petit  navire. 

BRIQUE,  subst.  f.,  morceau  de  terre  cuite  en  carré  long. 

BRIGAND,  subst.  m.,  voleur  de  grands  chemins. 

BRIGUANT,  participe  du  verbe  briguer. 

BROCARD,  subst.  m.,  parole  de  moquerie. 

BROCART,  subst.  m.,  étoffe  brochée  de  soie,  d'or  ou  d'argent. 

BUT,  subst.  m.,  point  où  l'on  vise. 

BUTE,  subst,  f.,  instrument  de  naaréchal. 

BUTTE,  subst.  f.,  petite  élévation  de  terre. 

CACIS,  subst.  m.,  arbrisseau  qui  approche  beaucoup  du  gro- 

seiller. — CAISSIE,  subst.  f.,  espèce  d'acacia. 
CASSIS,  ville  de  France. 

CADETTE,  subst.  f.,  pierre  de  taille  propre  pour  paver. 
CADETTE,  adj.  et  subst.  ;  c'est  le  féminin  de  cadet. 
CADIj   subst.  m.,  juge  chez  les  Turcs. — CADIS,   subst.   m., 

serge  de  laine  de  bas  prix. — CADIX,  ville  d'Espagne. 
CAHOT,  subst.  m.,  saut  d'une  charrette,   d'un  carrosse. 
CHAOS,   subst.  m.  (on  prononce  cao),   confusion  de  toutes 

choses. 

CAMP,  subst.  m.,  lieu  où  une  armée  se  loge  en  ordre. 

CAEN,  ville  de  France. 

KAN,  subst.  m.,  prince,  commandant  chez  les  Tartares. 

QUAND,  adverbe  de  temps  et  conjonction. 

QUANT  A,  locution  prépositive. 

CANAUX,  subst.  m.,  pluriel  de  canal. 

CANOT,  subst.  m.,  petit  bateau  fait  d'écorce  d'arbres. 

CAR,  conjonction. 

QUART,  partie  d'un  tout  coupé  en  quatre»parties  égales. 

CARTE,  subst.  f.,  assemblage  de  plusieurs  papiers  collé  l'un 
sur  l'autre. — QUARTE,,  subst.  f.,  ternie  d'escrime,  de  mu- 
sique, de  géométrie,  de  jeu  de  cartes,  etc. 

CEINT,  participe  du  verbe  ceindre. — CINQ,  nom  de  nombre. — 

SAIN,  adj.  m.  (au  fém.  saincy — SAINT,  adj.  m.  (au  fera. 
«ami«).— SEIN,  subst.  m.,  partie  du  c^rps  humjfkin. — SEING, 
subst.  m.,  signature. 


m^^ 


— 170  — 

CÉLKRI,   subst.  m.,  horbe  potagire.-SELLERIE,  snbst.  f, 

lieu  où  l'on  serre  les  selles,  les  harnais  des  chevaux. 
CELLE,  pronom  démonstratif  et  pronom  indéfini. 
SEL.  subst.  m.,  substance  dont  o.  se  sert  dans  •'«--;?- 
„.;nt  des  ragoûts.-SELLE,  subet.  f.,  sorte  de  s.ége  qu  .n 
met  sur  le  dos  d'un  cheval. 
rS  subst  f ,  le  souper  que  Jésus-Christ  fit  avec  .ses  apo- 
"^  t«!'latme  à    sa  pr^siol-SAINE,  adj.  f  ;  c'est  le  fém.  de 
saTn.-SOÈNE,  subst  f.,  la  partie  du  théM.e  oi.  jouent  les 
acteurs,  action  animée. 
SEINE,  BiTbst.  f.,  espèce  de  m  à  prendre  du  poisson. 
SEINE,  fleuve  qui  i^'^  ^'*- tse  Pans. 

CENT    nom  de  nomU«.-3.\NG,  subst,  m.,  liqueur  rouge  qu> 
colieda^sles  veine.-SA2,S,  préposit.-SENS,  subst.  m., 
faculté  de  l'animol  p.   laquelle  il  reçoit  l'impress.ou  des 
objets  extérieurs  et  corporels. 
CESSION,  subst.  f.,  transport,  démission  de  son  droit. 
SESSION,  sub..  f.,  temps  pendant  lequel  un  corps  dchb.rant 

?.9t  assemblé. 

eu  UNE,  subst.  f.,  espèce  de  lien  composé. 

CHÈNK,  subst.  m.,  grand  arbre  qui  porte  le  gland. 

CHAIR,  subst.  f.,  substance  molle  et  sanguine,  qm  est  entre  la 
peau  Lt  les  os.lcHAIRE,  subst.  f.,  siège  élevé  d^où  un  pre- 
S  ur  parle  à  ses  auditeurs.-OHER,  CHERE,  a^  tcn- 
d  ement  aimé,  qui  coûte  beaucoup.-CHER,  r.nére  de 
France  -CHÈRE,  subst.  f.,  terme  sous  lequel  on  comprend 
tout  ce  qui  regarde  la  quantité,  la  qualité,  la  délicatesse  des 

viandes.  , . 

CHAMP,  subst.  m.,  étendue,  pi-ce  de  terre  labourable. 
CHANT,  subst.  m.,  élévation  et  inflexion  de  voix  sur  différent, 

♦ 

CHASSE,  subt.  t,  sorte  de  caisse  oU  l'on  garde  les  relique.. 
CHASSE,  subst.  f.,  action  .!e  chasser,  de  poursuivre. 
CHASSIE,  subst.  f.,  hum-  n  ■  gluante  qui  sort  des  yn'.  -naïades. 
CHASSIS,  subst.  m.,  ouvrage  de  menuiserie,  etc. 
CHAUD,  adj.  m.  (au  fém.  chaude),  qm  a  de  la  chalour. 
CH  A.UX,  subst.  f.,  pierre  calcinée  par  le  teu. 
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CHŒUR,  subst.  m.  troupe  de  musiciens  qui  chantent  ensemble. 

—CHŒUR,  subst.  m.,  partie  nobie  de  l'animal  située  au 

milieu  de  la  poitrine. 
CHRÊME,  subst.  m.,  huile  sacrée  mêlée  de  baume. 
CRÈME,  subst.  f.,  la  partie   la  plus  grasse  du  luit,  de  laquelle 

on  fait  le  beurre. 
CHRIST,  subst.  m.,  mot  qui  signifie  oint.— CRI,  subst.  m.,  voix 

haute  et  poussée  avec  effort.— CRIC,  subst.  m.,  machine  pro- 

l)re  à  lever  de  terre  de  lourds  fardeaux. 
CHUT,  interject.  dont  on  se  sert  pour  imposer  sifence. 
CHUTE,  subst.  f.,  mouvement  d'une  chose  qui  tombe. 
CI,  adv.  de  lieu. 
SI,  conjonction  conditionnelle  et  adverbe.— SI,  subst.  m  ,  de 

musique.— SIS   (au  fém.  sise),  participe  du  verbe  seoir.— 

SCIE,  subst.  f,  lame  de  fer  longue  et  étroite,  taillée  d'un 

côté  en  petites  dents.— SIX  nom  de  nombre. 
CITE,  verbe  citer.  Je  cite,  tu  cites,  il  cite,  etc.— SITE,  subst. 

m.,  partie  de  paysage  considérée  relativement  ii  la  vue. 
SCYTHE,  nom  de  peuple. 
CLAIE,  subst.  f.,  ouvrage  de  vannier. 
CLEF,  subst.  f.  (on  prononce  clé),  instrument  de  fer  ou  d'acier. 

pour  ouvrir  ou  fermer  les  serrures. 
CLAUSE,  subst.  f.,  disposition  particulière   faisant  partie  d'un 

acte,  d'un  contrat,  etc. 
CLOSE,  féminin  de  clos,  participe  du  verbe  clore. 
COMPTJlNT,  participe  du  verbe  compter. 
CONTANT,  participe  du  verbe  conter. 
CONTENT,  adj.  m.,  au  fém.  contente. 
COMPTE,  subst.  m.,  calcul,  nombre,  supputation. 
COMTE,  subst.  m.,  titre  de  dignité. 
CONTE,  subst.  m.,  narration,  récit  de  quelque  aventure. 
CONVAINCANT,  adj.  m.  (  au  fém.  convaincante),  qui  a  la  force 

de  convaincre. 
CONVAINQUANT,  participe  de  convaincre. 
COQ,  s-ibst.  m.,  oiseau  domestique,  mâle  de  la  poule. 
COQUE,  subst.  f.,  écaille  d'œuf  ou  de  noix. 
COR,  subst.  m.,  durillon  qui  vient  aux  pieds  ;  trompe  de  chasse. 
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CORPS,  subst.  m.,  substance  étendue  et  impénétrable. 
«OTE,  subst.  f.,  os  courbé  et  plat,  qui  s'étend  depuis  l'épine  du 

dos  jusqu'à  la  poitrine. 
QUOÏK,  adj.  f.  qui  ne  s'emploie  qu'avec  le  mot  part. 
COU,  subst  m.,  la  partie  du  corps  qui  joint  la  tôte  aux  épaules. 

—COUP,  subst.  m.,  impression  que  fait  un  corps  sur  un  autre 

en  le  frappant. 
COUR,  subst.  f.,  espace  à  découvert,  enfermé  de  murs  ou  de  bâ- 
timents ;  lieu  où  sont  un  souverain  et  sa  suite. 
COURT,  adj.  m.  (au  fém.  courte),  qui  a  peu  de  longueur. 
COURTISAN,  subst.  m.,   celui  qui  est  attaché   à  la  cour,  qui 

cherche  à  plaire. 
CRU,  adj.  m.  (  au  fera,  crue),  qui  n'est  point  cuit. 
CRU,  UE,  participe  du  verbe  croire.— CRU,  UE,  participe  du 

verbe  croître.— CRUE,  subst.  f.,  augmentation. 
CUIR,  subst.  m.,  la  peau  de  l'animal,   quand  elle  est  séparée 
de  la  chair  et  corroyéc.-CUIRE,  verbe  actif  et  neutre,  prépa- 
rer les  aliments  par  le  moyen  du  feu. 
CYGNE,  subst  m.,  oiseau  aquatique  très-connu. 
SIGNE,   subst.  m.,  indice,  ce  qui  est  la  marque  d'une  chose. 
DAIS,  subst.  m.,  poêle  en   ciel-de-lit,  qu'on  tend  dans  une 
église,  chez  un  prince,  etc.-DE,  subst.  m.,  petit  morceau 
d'os   ou  d'ivo'ire,  à  six  faces.— DES,  art.   composé  de  Ift 
prépos.  de  et  de  l'art.  les-D^S,  prép.  de  temps  et  de  lieu. 
DEY,  subst.  m.,  chef  du  gouvernement  de  Tunis. 
DAM,  subst.  m.,  peine  des  damnés  (on  prononce  dan). 
D  -VNS,  préposition  de  lieu,  de  temps,  de  situation. 
DENT,  subst.  f.,  petit  os  qui  tient  à  la  mâchoire  de  l'animal, 

et  qui  lui  sert  h.  mâcher  les  aliments. 
DÉFÉRER,  verbe  actif,  qui  signiHe  donner,  décerner. 
DÉFÉRER,  céder,  condescendre. 

DÉFERRER,  verbe  actif,  ôter  les  fers  des  pieds  d'un  cheval. 
DEGOUTER,  verbe  actif,  Ôter  l'appétit,  faire  perdre  le  goût. 
DEGOUTTER,  verbe  neutre,  couljr  goutte  à  goutte. 
DESSEIN,  subst.  m.,  intention  de  faire  quelque  chose,  projet,, 
résolution.— DESSIN,  subst.  m.,  représentation  d'une  ou  do 
plusieurs  figures,  d'un  paysage,  d'un  morceau  d'architec 
ture,  etc. 
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DIFFÉRANT,  participe  du  verbe  différer. 

DIFFÉRENT,  adj.  m.,  divers,  qui  n'est  point  de  même  espèce. 

DIFFÉREND,  subst.  m.,  débat,  contestation,  querelle. 

DOIGT,  subst.  m.  (on  prononce  doit),  partie  de  la  main  ou  du 
pied  de  rUorame.— DOIT,  du  verbe  devoir. 

DON,  subst.  m.,  présent,  gratification.— DONC,  conjonction  qui 
sert  à  marquer  la  conclusion  d'un  raisonnement. — DONT, 
pronom  relatif  des  deux  genres  et  des  deux  nombres. 

ÉCHO,  subst.  m.,  répétition  distincte  du  son. 

ÉCOT,  subst.  m.,  la  quote-part  que  chacun  paie  dans  un  repas, 

EH,  interjection  qui  marque  l'admiration,  la  surprise. 

HÉ,  autre  interj.  que  l'on  emploie  ordinairement  pour  appeler. 

ET,  conjonction  qui  sert  à  lier  les  mots  et  les  phrases. 

ENTER,  verbe  actif.  Il  signifie  greffer. 

HANTER,  verbe  actif.  Il  signifie  fréquenter,  visiter  souvent. 

ESSE,  subst,  f.,  cheville  de  fer  tortue,  en  forme  d'S,  qu'on  met 
au  bout  de  l'essieu  :  crochet  au  bou  du  fléau  d'une  balance.- 
HESSE,  subst.  f.,  pays^d' Allemagne  dans  le  cercle  du  Haut- 
Rhin.— EST-CE,  locution  interrogative.    composée  du  verbe 
être  et  du  pronom  ce. 

fÉTAIM,  subst.  m.,  la  partie  la  plus  fine  de  la  laine  cardée.— 
ÉTAÏN,  subst.  m.,  métal  blanc  très-léger  qui  est  d'un  grand 
usage.— ETEINS,  verbe  éteindre. 

ÉTANG,  subst.  m.,  grand  amas  d'eau  soutenu  par  une  chaussée  , 
et  daos  lequel  on  nourrit  du  poisson.— ÉTANT,  participe 
présent  du  verbe  être,— ETEND,  verbe  étendre. 

EURENT,  troisième  personne  plurielle  du  parfait  défini  du  ver- 
be avoir.— HURE,  subst.  f.  (A  s'aspire),  la  tête  d'un  sanglier, 
d'un  saumon.— URE,  subst.  m.,  espèce  de  taureau  sauvage 
commun  en  Prusse. 

EXAUCER,  verbe,  écouter  favorablement  une  prière. 

EXHAUSSER,  verbe,  terme  d'architecture,  élever,  rendre  plus 

élevé. 

FABRICANT,  subst.  m.,  celui  qui  fabrique. 

FABRIQUANT,  participe  du  verbe  fabriquer. 

FAIM,  subst.  f.,  désir  et  besoin  de  manger.- FEINT  (au  f.  feirge) 
participe  du  verbe  feindre.— FIN,  subst.  f.,  terme,  ce  qui 
termine,  ce  qui  achève.— FIN,  adj.  m.  (au  î.fine). 
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FAIS,  du  verbe  faire— FAIT,  subst.  m.,  action,  chose  faite. 

FAIX,  subst.  m.,  charge,  fardeau. 

FAISAN,  subst.  m.,  espèce  de  coq  sauvage  qui    o  nourrit  dans 

les  bois.—FAISANT,  participe  du  verbe  faire. 
FAITE,  subst.  m.,  le  combîo  J  un  ô'-fîce,  le  soniuiet  des  arbres 
—FETE,  subst.  f.,  jour  coiisp(  rô  au  service  de  Dieu,  réjouis- 
sance  publique  ou  particulière,  etc. 
FATIGANT,  adj.  m.  (au  f.  fatigante),  qui  donne  de  la  fatigue. 

—FATIGUANT,  participe  du  verbe  fatiguer. 
FAUSSE,  adj.  f.  (au  m.  faux),  qui  n'es<  pt.s  v6iitable. 
FOSSE,  subst  f.,  creux  large  et  profond  dans  la  terre. 
FOSSE,   subst.  TU.,   fosse  creusée  en  long.— FAUSSET,  subst. 

m.,  terme  de  musique,  petite  broche  de  bois. 
FERMANT,  participe  présent  du  verbe  fermer. 
FERMENT,    .  ubst.  m.,  levain  qui  agite  et  divise  les  parties  les 

plus  grossiè'-es  d'un  corps. 
FERREMENT,  subst.  m.,  outil  de  fer. 
FEUILLET,   subst.  m.— FEUILLAIT,  du  verbe  feuiller. 
FEUILLETTE,  subst.  f.,  tonneau. 

FEOILLETTE,   du  verbe  feuilleter,  au  présent  de  l'indicatif. 
FEURRE,  subst.  m.,  caille  de  toute  sorte  de  hlé. 
FEURS,  subst.  m.  pi,  terme  de  jurisprudence. 
FI,  interjection. 

FIL,   ce   qui  sert  à  coudre.— Tranchant  d'un   instrument   qui 
coupe. 

FILS,  subst.  m.,  enfant  ma-    par  -ipport     i  père     t  àla  mère. 

FLAN,  subst.  m.,  sorte  de  tartre  faite  avec  de  la  crème. 

FLANC,  subst.  m.,  la  partie  do   l'animal  depuis  le  défaut  des 
fûtes  jusqu'aux  hanches. 

FOI,  subst.  f.,  vertu  par  laquelle  on  croit  fernement  les  véri- 
tés que  Dieu  a  révélées  ;  probité,  fid'Iité  ù  -ardcr  sa  parole. 

FOIE,  subst.  m.,  gros  viscère  placé  au»  ss  ^  du  diaphragme, 
et  du  côté  droit.— FOIS,  subst.  t.  Ce  ^liot  ne  s'em.ioie 
qu'avers  des  noms  de  nombre  :  une  fois,  deux  fois. 

FOIX,  ciiof-lieu  du  département  de  l'Ariége.— FOUET,  subst. 
m.,  instrument  pour  les  cochers  et  le»  charretiers. 

FOND,  subst.  m.,  l'endroit  le  plus  bas  d'une  chose  creuse. 
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roVD^  subst.  m.,  somme  d'argent  destinée  &  quelquo  uaatje, 
capital  d'un  bien.-^FONTS,  subst.  m.  pi.,  grand  vaisseau  où 
l'on  conserve  l'eau  qui  sert  à  baptiser. 

FORÊT,   Bubst.  f.,  grande   étendue   de  pays  couvert   do  bois. 

FORET,  subst.  m.,  petit  instrument  de  fer  avec  lequel  oji  perce 
un  tonneau. 

KOREZ  (le),  ancienne  province  de  France. 

FRAIS,  subst.  m.  pi.,  dépense. 

KRET,  subst,  m.,  louage  d'un  vaisseau  pour  aller  sur  la  mer. 

FUMÉE,  subst.  f.,  vapeur  épaisse  qui  sort  des  choses  brûlées, 
ou  extrêmement  échauffées  par  le  feu. 

FUxMÉ,  ÉE,  participe  du  verbe  ftimer. 

FUMET,  subst.  m.,  vapeur  qui  s'exh^^'^  de  certains  vins  et  de 
certaines  viandes.-FUMAIT,  impanait  du  verbe  fumer. 

GAI,  GAIE,  adj.  joyeux.-GUÉ,  subst.  m.,  l'endroit  d'une  ri- 
vière où  l'oa  peut  passer  sans  nager.— GUET,  subst.  m., 
fouction  du  soldat  mis  en  sentinelle  pour  épier. 

UANb  nom  propre  de  v^le.-GANT,  subst  m.,  partie  de  l'ha-, 
billemcut  qui  ser   i\  couvrir  la  main. 

GAZ,  terme  de    auaÏQ  et  de  physique. 

(iAZE,:8u>^      f.,  étoffe  fort  claire,  faite  de  soie  ou  de  hl  d  or  et 

d'arge*  ,        .  a  ^ 

<iEAI,  subst,  m.        eau   d'nn  plumage  bigarre,  qui  apprend  ^» 

Parler.-JAIS',  sub      m.,  substance  bitumineuse,  sohde  et 

d'un  no- '  très-luisaut-JET,   subst.  m.,  mot  qui  dérive  du 

verbe  jeter.  ,  .,  i      • 

GENE,  Bubst.f.,  torture,  questio- ;  ^.situation  pcmble,  incom- 
mode.—GÈNPS,  nom  propre  de  ^  'Ue. 

GOUTE,  du  verbe  goûter.-GOU  B,  subst.  f.,  petite  imrDv 
d'une  chose  liquide.-GOÏÏl  TE, .  ubst .  f,,  maladie  qui  affecte 
particulièremf^ut  les  articulations. 

GIIACE,  subst.  f.;  faveur  qu'on  fa.  ^  quelqu'un  ns  y  ctre 
obligé  ;  secours  que  Dieu  donne  aux  hommes. 

(iRASSB,  adj.  f.  de  gras,  quia  bc   ncoup  de  gra  sse. 

GRAdSF,  ville  de  France.  ^    .  ,.    a 

GRAISSE,  subst.  f.,  substanc    onciueuse  et  aisée  a  tonare. 

GULOÈ,  subst.  f.,  nom  propre  'k  pays. 
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ORAV,  ville  de  Francc.—GRÉ  subst.  m.  (sana  pluriel),  bonne 
volonté  qu'on  à  de  faire  quelque   chose.— GRES,  subat.  m., 
pierre  composée  de  grains  de  sable  plus  ou  molna  fins. 
GRIL,  subst.  m.  (on  prononce  gri),  instrument  de  cuisine  pour 

faire  rôtir  de  la  viande  ou  du  poisson. 
GRIS,  adj.  m.  (au  f.  grise),  couleur  mêlée  plua  ou  moing  de 

blanc  et  de  noir. 
GUERE,  adverbe  de  quantité,  pas  beaucuup,  peu. 
GUERRE,  subst.  f ,  querelle,   différend  entre  deux  princes, 

entre  deux  états. 
HAUTE,  adj.  f.  do  haut.— HOTE,  subst.  m.  (au  f.  hôtesse),  celui 

qui  tient  auberge  ou  cabaret. 
HOTTE,  subst.  f.,  sorte  de  panier  qui  est  ordinairement  d'oaier. 

— OTE,  du  verbe  ôter. 

LAC,  subst.  m.  (on  prononce  le  c}.— LAQUE,  subst.  f.,  gomme. 

LAID,  adj.  m.   (au  f.  laide).^hAlE,  subst.  f.,  la  femelle  du 

sanglier  ;— route  coupée  dans  une  forêt.— LAIS,  subst.   m., 

jeune   baliveau.— LAIT,  subst.   m.,   liqueur  blanche.— LÉ| 

'  ^subst.  m.,   largeur  d'uue  toile,  d'une  étofte.— LEGS,  subat! 

m.,  don  laissé  par  testament. 
LAON  (oQ  prononce  Lan),  chef  lieu  du  département  de  l'AiBne. 
—LENT.  adj.  m.  (au  f.  lente),  tardif,  qui  n'agit  pas  promptt- 
ment. 

LEST,  subst.  m.,  matière  pesante  dont  on  charge  le  fond  d'un 
vaisseau  pour  le  tenir  en  équilibre.— LESTE,  adj.  des  deux 
genres,  qui  a  de  la  légèreté  dans  ses  mouvements. 

LICE,  subst.  f.,  lieu  préparé  pour  les  courses,  les  combats  ;~ 
fabrique  de  tapisserie  ;— femelle  d'un  chien  de  chaeso.— LIS 
s.  m.,  fleur  blanche  ;— terme  d'armoiries.— LISSE,  subst.  f , 
assemblage  de  grosses  pièces  «Le  bois  qui  sert  à  lier  les 
membres  d'un  vaisseau.— LYS,  subst.  f.  (on  prononce  l's), 
rivière  des  Pays-Bas.— LIT,  subst.  m.,  meuble. 

LIOX,  Bubst.  m.,  animal  féroce. 

LYON,  ville  de  France. 

LIVRÉEj  ssbst.  f.,  habits  de  couleurs  dont  on  habille  les 
laquais^  les  cochers. 

LIVRÏÏ,  BE,  participe  du  verbe  livrer. 
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LIVRET,  subst.  m.,  petit  livre,  table  qui  contient  les  prodaîts 
des  neuf  premiers  chîtfres. — T  JVRAIT,  du  verbe  livrer. 

LOTH,  subst.  m.  (on  prononce  le  t),  nom  propre  d'homniC; 
neveu  d'Abraham. — LOT,  subst.  m.  (on  prononce  le  t),  ri- 
vièro  de  France. — LOTTE,  substantif  fém.,  poisson  d'eau 
douce. 

LUT,  subst  m.,  enduit  pour  boucher  un  vaso.^— LUni^  subst. 
m.,  instrument  dont  on  joue  en  pinçant  les  cordes. 

LUTTE,  subst.  f.,  sorte  d'exercice  ou  de  combat,  oîi  Ton  cher- 
che à  se  terrasser. 

MAI,  subst.  m.,  le  cinquième  mois  de  l'année. 

MAIS,  conjonction  adversative. — MES,  pluriel  de  mon  et  de 
ma,  pronom  possessif. — METS,  subst.  m.,  tout  ce  qu'on  sert 
sur  hi  table  pour  manger. 

MAIRE,  subst.  m.,  chef  d'une  mairie. 

MER,  subst.  f.,  amas  des  eaux  qui  environnent  la  terre  ; — vase 
de  terre. 

MÈRE,  subst.  f.,  celle  qui  a  rais  un  enfant  au  monde. 

MAITRE,  subst.  m.,  celui  qui  a  des  domestiques,  celui  qui  en- 
seigne quelque  art  ou  quelque  science,  etc. 

MÈTRE,  subst.  m.,  unité  principale  des  nouvelles  mesures. 

METTRE,  >erbe  actif  à  l'infinitif. 

MAL,  subst.  m.  (au  pluriel  7nauz),  ce  qui  est  contraire  au  bien. 

MAL  adv.,  de  mauvaise  manière. 

MALE,  subst.  m.,  qui  est  du  sexe  masculin. 

MALLE,  subst.  f.,  sorte  de  coffre.  * 

MANTE,  subst.  f.,  grand  voile  noir  fort  long. 

MANTES,  ville  de  France. 

MENTE,  subjonctif  du  verbe  mentir. 

MENTHE,  subst.  f.,  plante  odoriférante, 

MARC,  subst.  m.,  ce  qui  reste  de  plus  grossier  d^une  cbosr 
qu'on  a  pressé  ou  fait  bouillir. — MARO,  nom  propre  d'homme. 
—MARE,  subst.  f.,  amas  d'eau  dormante.— MARRE,  subst. 
f.,  espèce  de  hQue  dont  se  servent  les  vignerons. 

MARCHAND,  subst.  m.,  celui  qui  fait  profession  d'acheter  et 
de  Tendre. 

MARCHANT,  parti-  ipe  du  verbe  marcher. 
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îtf  AUR  (Saint),  bourg  de  France.— MAURS,  petite  ville  d'Au- 
vergne.— MAURE,  subst.  masc,  (on  écrit  aussi  more),  habi- 
tant d'une  grande  contrée  d'Afrique.  —  SÎORDS,  verbo 
mordre. — MORS,  subst.  masc,  partie  de  la  bride  qui  se  place 
dans  la  bouche  du  cheval. — MORT,  subst.  f.,  fin,  cessation 
de  la  vie  ;  participe  du  verbe  mourir. 

•II  AUX,   pluriel  du  substantif  mal.— MEAUX,  ville  de  France, 

MOT,  subst.  m.,  parole,  assemblage  de  lettres. 

ÎIESSE,  subst.  f.,  sacrifice  du  corps  et  du  sang  de  J.-C. 

METZ,  ville  de  France. 

MOU,  subst.  masc,  poumon  de  veau  ou  d'agneau.— MOU,  adj 
masc  (au  fém.  molle),  qui  cède  facilement  au  toucher. 

MOUD,  du  verbre  moudre.— MOUE,  subst.  f.,  grimace  que  l'on 
fait  par  dérision  ou  par  mécontentement. — MOUT,  subst. 
m.,  vin  doux  et  nouvellement  fait. 

MUR,  subst.  m.,  ouvrage  de  maçonnerie  qui  renferme  quelque 
espace.— MUR,  MURE,  adj.,  se  dit  des  fruits  de  la  terre  qui 
sont  en  saison  d'être  cueillis  et  mangés. 

MURE,  subst.  f.,  fruit  du  mûrier. 

NAIT,  verbre  naître,  au  présent  de  l'indicatif.— NET,  adj.  m. 
(au  fém.  nette).  NET,  adverbe,  tout  d'un  coup. 

NI,  conjonction  négative.— N'Y,  locution  composée  de  la  néga- 
tion ne  et  d«  y-— NID,  subst.  m.,  petit  logement  que  se  fait 
l'oiseau  pour  pondre. — NIE,  du  verbre  nier. 

NOIE,  du  verbe  noyer. — NOIX,  subst.  f.,  fruit  du  noyer. 

PAIE,  subst.  f.,  ce  qu'on  donne  aux  gens  de  guerre,  aux  ou- 
vriers.—PAIfi,  du  verbe  payer.— PAIX,  subst.  f.,  état  d'un 
peuple  qui  n'est  point  en  guerre.— PAIS,  PAIT,  du  verbe 
paître. 

PAIN,  aliment  ordinaire  de  la  plupart  des  hommes.— PEINT, 
participe  du  verbe  peindre. — PIN,  subst.  fa.,  grand  arbre 
toujours  vert. 

PAIR,  adj.  m.,  qui  signifie  égal,  semblable,  pareil.— PAIR, 
subst.  m.,  titre  de  dignité. — PAIRE,  s.  f.,  couple  d'animaux 
mrUe  et  femelle.— PERDS,  verbe  pexdre.— PERE,  s.  m.,  celui 
qui  a  un  ou  plusieurs  enfants. 

PAN,  subst.  m.,  partie  considérable  d'un  vêtement  ;  une  partie 
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d'un  mur,  etc. — PAON,  subst.  m.,  (on  prononce  pan),  oiseau 
domestique  d'un  beau  plumage  ;  gros  papillon,  le  plus  beaji 
d'Europe.— PEND,  dv  verbe  pendre. 

PANSÉ,  ÉE,  participe  du  verbe  panser.— PENSÉ,  ÉE,  parti- 
cipe du  verbe  peîiser.— PENSEE,  subst.  f.,  action  de  l'esprit, 
opinion,  dessein,  etc.— PENSÉE,  subst.  f.,  petite  fleur  qui 
n'a  que  cinq  feuilles  nuancées  de  violet  et  de  jaune. 

PAEI,  s.  m.,  gageure;  somme  gagnée.— PARIE,  verbe  parier, 
faire  un  pari.— PARIS,  subst.  m.,  nom  propre  de  la  capitale 
de  France.— PARIS,  nom  propre  d'homme. 

PAU,  ville  do  France  dans  le  Bé?.rn.— PEAU,  s.  f.,  (au  plur. 
peaux),  la  partie  extérieure  de  l'animal.— PO,  subst.  m., 
fleuve  d'Italie.— POT,  s.  m.  (au  plu.\  pots),  vase  de  terre  ou 
de  métal. 

PAUME,  subst.f.,  le  dedans  de  la  main,  jeu  de  balle  avec  des 
raquettes.— POMME,  subst.  f.,  fruit  du  pommier. 

PÉCHÉ,  subst.  m.,  transgression  de  la  loi  divine.— PECHER. 
s.  m.,  arbre  qui  porte  la  pêche.— PÉCHER,  verbe,  trans- 
gresser la  loi  divine. — PECHER,  verbe,  prendre  du  poisson. 

PEINE,  subst.  f.,  douleur.— PEINE,  du  v.  peiner. —PENE, 
subst.  m.,  partie  de  serrure.- PENNE,  subst.  f.,  grosse  plume. 

PERÇANT,  part,  du  verbe  percer.— PERSAN,  s.  et  adj.,  de  Perse 

PLAÏn,  adj.  m.,  de  niveau.— PLAINT,  part,  du  verbe  plain- 
dre.— PLEIN,  adj.  m.,  qui  est  rempli. 

PLAINE,  fém.  de  l'adj.  plain.— PLAINE,  subst.  f.,  p'mte  cam- 
pagne,—PLEINE,  fém.  de  l'adj.  plein. 

PLAINTE,  adj.  f.  de  plaint.— PLAINTE,  subst.  f..  gémisse- 
ment.—PLINTHE,  subst.  f.,  plate-bande. 

PLAN,  subst.  raasc,  surface  plane,  dessin  d'un  bâtiment.— 
PLANT,  subst.  m.,  scion  qu'on  tire  de  certains  arbres  pour 

planter. 
PLUS  TOT,  adverbe  de  temps,  le  contraire  de  plus  tard. 
PLUTOT,  adv.  qui  signifie  par  préférence,  préférablement 
POÊLE,  subst.  m.,  drap  mortuaire  qu'on  met  sur  le  cercueil. 
PGELfi,  subst.  m.,  sorte  de  fourneau  de  terre  ou  de  fonte. 
POÊLE,  subst.  fém.  (on  prononce  poâle),  ustensile  de  cuisine. 

— POH4,  subst.  m.,  ce  qui  croit  sur  la  peau  de  l'animal. 
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POIDS,  subst.  m.,  pesanteur,  qualité  de  ce  qui  est  pesant 

POIS,  subst.  m.,  légume  rond  et  farineux. 

POIX,  subst.  f,,  matière  gluante. 

POING,  subst.  f.,  la  main  fermée. 

POINT,  subst.  m.,  piqûre  faite  dans  l'étoflfe  avec  une  aiguille  et 
du  fil  ;  signe  de  ponctuation. 

POINT,  adverbe  de  négation. 

PORC,  subst.  masc,  cochon. 

PORE,  subst.  m.,   ouverture  presque  imperceptible  des  corps. 

PORT,  subst.  m.,  lieu  propre  à  recevoir  les  vaisseaux  ;  mot  à 
diflFérentes  acceptions,  action  de  porter. 

POU,  subst.  m.  (au  pluriel  poux),  vermine,  insecte, 
POULS,  subst.  m.  mouvement  des  artères. 

PRE,  subst.  m.,  petite  prairie. — PRES,   préposition  et  adverbe. 
PRET,  adj.  m.  (au  fém.  prête),  mot  qui  signifie  disposé,  pré- 
paré. 
PRET,^subst.  m.,  action  de  prêter. 
PRECEDANT,  participe  du  verbe  précéder. 
PRÉCÉDENT,  adj.  masc.  (au  fém.  précédente),   qui  précède. 
PRIE,  du  V.  prier.— PRIS,  PRIT,  v.  prendre,  parf.  défini. 
PRIX,  subst.  m.,  valeur  d'une  chose. 
PROVÏN.  subst.  m.,  cep  de  vigne  couché  en  terre, 
PROVINT,  du  verbe  provenir,  au  pas.  déterm. 
PROVINS,  ville  de  France. 
PROVINCE,  subst.  f.,  grande  division  d'un  état. 
PROVINSSE,  imparf.  du  subj.  du  verbe  provenir. 
PUCE,  subst  fém.,  insecte.— PUSSE,  imparf  du  subj.  du  verbe 

pouvoir. 
PUIS,  verbe  pouvoir,  prem.  per.  du  sing.  du  prés,  de  l'ind. 
PUIS,  adv.  de  temps  et   d'ordre. — PUITS,  subst.  n).,  trou  pro- 
fond creusé  pour  avoir  de  l'eau. 
PUY,  nom  de  plusieurs  pays. 
QUE,  pronom   relatif  et   conjonction,— QUEUE,   subst.   fém. 

cette  partie  qui  est  au  bout  de  l'épine  du  dos  ; — tonneau. 
ivAii  -J^iCii,  subst.  1.,  plante  qui  croît  le  long  des  haies  et  des 

buissons.— REPONSE,  subst.  f ,  ce  qu'on  répond. 
RAISONNER,  v.  intr.,  discourir. 
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RÉSONNER,  verl)e,  renvoyc  r  le  son. 

aA.NG,  subst.  m.,  ordre.—RÉ.^D,  du  verbe  rendre  à  l'ind.  prés. 
RAS,  subst.  m.,  étoffe.— BA.S,  adj.  masc.-RAT  subst.  m 
RAUQUB,  adj.  des  deux  genres.—ROO,  subst.  m. 
ROCH,  nom  propre  d'homme.— ROQUE,  du  verbe  roquer. 
RÉCENT,  TE,  adjectif.— RESSENT,  du  verbe  ressentir. 
RECUEIL,  amas,  subst.  m.,— RECUEILLE,  du  verbe  recueillir. 
REIMS,  ville  de  France. —RINCE,  du  verbe  rincer  à  l'ind.  prés. 
REINS,  subst.  m.,  le  bas  du  dos.— RHIN,  subst,  ra.,  fleuve. 
RÉSIDANT,   part,  du  verbe  résider.— RESIDENT,   subst.  m. 
RTS,  du  verbe  rire.— RIS,  subst.  m.— RIS,  gorge  du  veau. 
RIZ,  subst.  m.,  plante. 

ROCHER,  subst.  m.— ROOHET,  subst.  m.,  sorte  de  surplis. 
ROME,  subs.  t,  la  capitale  de  l'Itali«.— RUM,  s.  m.,  eau-de-vie. 
ROMPS,  ROMPT,  du  verbe  rompre.— ROND,  adj.  m.  (ronde.) 

ROTE,  subst.  f.,  juridiction  de  Rome.— ROTE,  du  verbe  roter. 
ROUAN,  adj,  m.,  se  dit  d'un  cheval.— ROUANT,  participe  du 

verbe  rouer. 
ROUEN,  ville  de  France. 

ROUE,  subst  f.— ROUE,  du  verbe  rouer  à  l'ind.  présent. 

ROUX,  adj.  m.,  de  couleur  rousse. 

SALE,  adj.,  malpropre.— SALE,  du  verbe  saler,— SALLE,  s.  f. 

SAULE,  subst.  m.,  arbre.— SOL,  subst.  m.,  monnaie. 

SOL,  subst.  m.,  terroir.— SOL,  note  de  musique. 

SOLE,  subst.  f.  dessous  du  pied  d'un  cheval. 

SOLE,  subst.  f ,  poisson  de  mer. 

SAUT,   s.  m.,  action  de  sauter.- -SCEAU,  subst.  m.,  cachet. 

SCEAUX,  bourg  de  France.— SEAU,  s.  m.,  à  porter  l'eau. 

SOT,  subst.  et  adj.  m.  (au  f.  sotte),  sans  esprit,  sans  jugement . 

SEREIN,  adj.  m.,  doux  et  calme.-^SEREIN,  subst.  m.,  vapeur. 

SERIN,  subst.  m.,  oiseau. 

SOC,  subst.   m.,  partie  de  la  charrue.— SOCQUE,  subst.  m. , 

cliQiii  ssurG 
SOI,   pron.  pers.-SOlE,  s.  f.,  fîl.-SOIS,  du  verbe  Être,   à 

V' ar\Tm    „^.*:    «Uv,-n «OTTR  ATT    siihst.  m..  d6sir. 

SON,  subst.  m.,  bruit  ;— partie  grossi<^^e  du  blé  moulu.— Proo 
—SONT,  du  verbe  être. 
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.SOU,   subsi.   m.,  monnaie.- SOUL,   adj.   m.,  plein  de  vin.— 

SOUS,  préposition. 
iSU,  SUE,   participe   du  verbe  savoir.— SUE,   du  verbe   suer 
au  présent  de  l'indicatif.  ' 

.SUS,  SUT,  pas.  déterminé  du  verbe  savoir. 
SUFFOCANT,  adj.  m.  (au  fém.  suflfocante),  qui  suffoque. 
SUFFOQUANT,  participe  du  verbe  suffoquer. 
SUIE,  subst.  f.,  matière  noire  et  épaisse.— SUIS,  verbe  être  au 
^  présent  de  l'indicatif.— SUIS,  du  verbe  suivre. 
SUJET,  adj.  m.  (  au  fém.  sujette),  soumis,  astreint. 
SUJET,  subst.  m.,  cause,  raison,  motif. 
SURFACE,   subst.   f.,  superficie,  l'extérieur,  le  dehors   d'un 

cori»s.-SURFASSE,  prés,  du  subj.  du  verbe  surfaire. 
TACHE,  subst.  f.  (l'A  est  bref),  souillure,  marque  qui  salit  qui 
gâte—TACHE,  subst.  f.  (l'A  est  long),   l'ouvrage,  le  travail 
qu'on  donne  à  faire  dans  un  temps  fixe. 
TAIE,  subst.  f.,  linge  qui  sert  d'enveloppe  à  un  oreiller. 
TAIS,  TAIT,  du  verbe  taire  -TÉ,  subst.  m.,  fournaux  de  mine 
di^osés  en  forme  de  T.-TES,  pluriel  de  ton  et  de  ta,  pro- 
nom  possessif. 
TE'T,  subst.  m.,  morceaa  d'un  pot  de  terre  cassé. 
THE,  subst.  m,,  arbrisseau  de  la  Chine. 
TEINT,  participe  du  verbe  teindre. 
TEINT,  subst.  m.,  manière  de  teindre  ;  coloris  du  visage 
THAIxN,  bourg  de  France,  (Drôme).— THYM,  subst.  m.,  plante 

odoriférante. 
TINS,  TINT,  du  verbe  tehir,  au  pass.  indét. 

l'n!!;^'^'*'  ""•'  ^'*''''  ^'  chene.-TANT,  .dv.  de  quantité. 

i  hMPS,  subst.  m.,  la  mesure  de  la  durée  des  choses. 

TANDIS,  adv.-TENDIS,  du  verbe  tendre,  au  passé'determ. 

'i  vVNTE,  subst.  f.-TENTE,  subst.  f.,  pavillon. 

TRNTE,  du  verbe  tenter,  au  prés,  de  l'ind. 

TAON,  subst.  m.,  mouche.-THON,  suost.  m.,  poisson, 

TON,  pron.  poss.  m.  s.-TON,  subst  m.,  degré  de  la  voix  — 

TONDS.  TOND   du  ^erbo  f-^rl ,  —"-    ^    "•    i 

TAUX,  eubst.  m.,  prix.— TOT,  adv.  de  temps. 

TAUPE,  subst.  f ,  animal.— TOPE,  du  verbe  toper. 

TORDS,  TORD,  du  verbe   tordrc.-TORE,  subst.  m.,  moulure. 
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TORS,  adj.  m.,  tordu.— TORT,  s.  ra,,  opposé  à  la  justice. 
TEINTE,  part.  adj.  fém.  du  verbe  teindre.— TEINTE,   subst. 

f.,  terme  de  peinture.- TINTE,  du  verbe  tinter. 
TIRANT,  part,  du  verbe  tirer.— TIRANT,  subst.  m.,  cordon. 
TYRAN,  subst.  m.,  usurpateur. 
TORTU,  TORTUE,   adjectif.— TORTUE,   du  verbe  tortuer,  à 

l'ind.— TORTUE,  subst.  f.,  animal. 
TOUE,  subst.  f.,  bateau. 
TOUT,  subst.  m.,  pron.  indét.,  adj.  m.,  et  adv. 
TOUX,  subst.  f.,  maladie. 

TROIE,  ville  d'Asie.— TROIS,  adj.  num.  des  deux  genres. 
TROYES,  ville  de  France. 
TROP,  adv.  TROT,  subst.  m.  allure  du  cheval. 
TROPE,  subst.  m.,  figure  de  rhétorique.— TROP,  adv. 
VACANT,  adj.  m.,  qui  n'est  plus  occupé. 
VAQUANT,  part,  du  verbe  vaquer. 

VAIN,  adj.  m.,  inutile.— VAINCS,  VAINC,  du  verbe  vaincre. 
VIN,  subst.  m.,  liqueur.— VINGT,  adj.  num.  card. 
VINS  VINT,  du  verbe  venir,  au  passé  déterm. 
VAINE,  f.  de  l'adj.  vain  -VEINE,  subst  f.,  conduit  du  sang. 
VER,  subst.  m.,  insecte.— VERRE,,  subst.  m.,  corps  transparent. 
VERS,  subst.  m.,  terme  de  poésie.— VERS,  préposition. 
VERT,  adj.  m.,  de  couleur  verte. 

VALAIS,  s.  m.,  pays.— VALET,  subst.  m.,  domestique. 
VALAIS,  VALAIT,  imparfait  du  verbe  valoir. 
VALEZ,  du  V.  valoir,  à  l'ind.-VALLEE,  sub,  f.,  espace  entre 

deux  ou  plusieurs  montagnes. 
VAN,  s.  m.,   instrument  pour  vanncr.-VENDS,  VEND,   du 
verbe  Vendre.— VENT,  s.  m.,  air  mu  avec  plus  ou  moms  de 
rapidité. 
VANTE,  du  verbe  vanter.— VENTE,  du  verbe  venter. 
VENTE,  s.  f.,  marché,  tVibit  de  marchandises. 
VAUD,  contrée  de  Su '^'st' --VAUX,  vaut,  du  verbe  valoir. 
VEAU,  s.  m-,  animal  —VOS,  pronom  possessif. 
VERSEAU,  s.  m.,  du  zodiaque.-VERSO,  s.  m.,  seconde  page. 
VICE,  s.  m.,  défaut,  faute  —VIS,  s.  f.,  pour  visser. 
VISSE,  du  verbe  visser,  àl'ind.-VISSB,  du  verbe  voit,  au  sub;.- 

FIN. 


